
“Le Canada eat une nation souve­
raine et ne peut avec docilité accepter 
de la Grande-Bretagne, ou des Etats- 
Unis, ou de qui que ce soit d'autre 
l’attitude qu’il lui faut prendre envers 
le monde. Le premier devoir de 
loyalisme d’un Canadien n’est pas 
envers le Commonwealth britannique 
des nations, mais envers le Canada 
et son roi, et ceux qui contestent 
ceci rendent, à mon avis, un mauvais 
service au Commonwealth.”
(ia-z-37) Lord TWEEDSMUIR
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La guerre promène partout 
les Canadiens !

Qu'ils en profitent pour se mieux connaître! — Les relations qui devraient 
se nouer entre Acadiens et Canadiens français de toutes les provinces,

sous les drapeaux ou dans les écoles militaires-----Occasions
qu il ne faut point laisser perdre

Les événements prennent bonne tournure en Egypte
Bloc-notes

L'enfance délinquante
Voici qu'une aulre ville cana­

dienne, Vancouver, reconnaît que 
c’est là un très grave problème qui 
se pose et dont il faut s'occuper 
d’urgence. La Commission de po­
lice de même que les officiers du 
corps de police de cette ville de ia.
/•lift» /111 Do i fi mm 1 i l * J * Z 4 _côte du Pacifique projettent d’éta-

La guerre va promener les Canadiens — les Canadiens ! >f. if. %.
français comme les autres-d'un bout du monde à l’autre. ; Or. la guerre, avec ses déplacements inattendus, facilite .me ou rauuque proje 

y en a déjà a Hong-Kong et en Angleterre; on prétend des contacts, des relations auxquels nous n’aurions pas osé blir un corps féminin de 
qu’il y en a aussi en Egypte, et cela n’aurait rien d’extra- songer. ,i"" —

i ■ ■ t i • ■ ■ _ EU® met, elle va mettre face à face des jeunes gens fCa-
Ces courses lo.nta.nes frappent les imag.nat.on, On ,3cIiens fra j5 e£ Acadiens) de , e f aise de toutes

songe moins — et 1 on a tort — ad autres, qui offrent ]cs provjncfs
pourtant un intérêt considérable, dont les conséquences , ,
pourraient être importantes. • A nous de Prof,ter de 1 °“asion!

Ainsi, l’on n’a qu’à ouvrir les journaux pour constater Que Canadiens français de la province de Québec,
que tel régiment canadien-français est actuellement sur les Par cxcmPl«- accueillent en frères ceux qui viennent des
côtes du Pacifique, que tels jeunes gens de l’Ouest ou des âutl«s provinces. Qu’Acadiens et Canadiens de l'Ouest ; policière
Provinces Maritimes s’en viennent dans notre province ou cssaicnt de nouer av« g*1™ àe Québec de cordiales rela-
dans l’Ontario suivre des cours spéciaux, lions.

ÿ ÿ ÿ I Nous avons tant à apprendre les uns des autres, — et
Cela veut dire d abord que beaucoup de gens auront d’abord que nous sommes frères, que nous pouvons et de- 

ainsi l’occasion de connaître des régions du pays qu’ils vons nous aider, 
n’auraient jamais vues autrement. ÿ ÿ

Cela veut dire, pour ce qui concerne les Canadiens fran- RègIe g-n.ralc milheureusemcntt U jcune Canadien 
ça.s, qu un certain nombre des notrès auront non seule- ftançais df ]a provm(e de Qu-bcc ignore trop I importance
ment le moyen de connaître ces reg.ons mais de prendre r.ell(, des groupements extra-québécois et leurs dures luttes. - ........
contact avec des jeunes gens de langue française que, sans n ignore trop que, mérke ont - parIcr fran(;ais> à gardcr qu une telle surveillance à 1;
cela, ,1s auraient a peu pres ignores. leur Foi, des jeunes gens qui vivent dans une atmosphère S °re fgemmenf"^ d

.Et -“Ions nous en donner la peine, peut plus ou moins sympathique. j, ne devine point (e quc ^ lntel,1«em,non'. Par d

demande la vie dans ces régions où l’on ne jouit point, 
quels que soient les progrès réalisés en certains domaines,

avoir des résultats fort heureux.
* * *

Le grand obstacle à la collaboration des groupes fran­
çais. c’est leur éloignement réciproque.

En dépit des moyens de communication nouveaux, 
combien de jeunes Québécois peuvent, par exemple, espé­
rer visiter l’Alberta, pour ne rien dire de la Colombie?

Cela signifie que nos jeunes gens grandissent dans 
l’ignorance, malheureusement trop poussée, les uns des 
autres et de leurs problèmes particuliers.

Situation pénible, et que le temps n’améliore point.
Dans les provinces du Centre, il y a encore des gens 

qui ont avec notre province des relations anciennes; mais 
la plupart des jeunes n’en savent que fort peu de chose. 
Pouvons-nous dire que, chez nous, à l’endroit des gens du 
Manitoba, de la Saskatchewan ou de l'Alberta, la situa­
tion soit bien meilleure?

La campagne d’éducation, tenace et méthodique, qui, 
dans une certaine mesure, aurait pu contrarier les effets 
de la distance, n’a trouvé dans notre province ni l’appui 
ni les sympathies qu’elle méritait.

d'un régime aussi favorable que celui qui leur est familier, 
qu'ils s'imaginent être chose normale et courante partout.

Le Français d’au delà des frontières québécoises ignore 
trop souvent aussi quelle est. en dépit d’insuffisances que 
nous connaissons bien, la force réelle du bloc franco- 
québécois. de quelle aide il pourrait être aux groupes mi­
noritaires.

Les contacts que facilitera la guerre, avec ses larges mi­
grations, devraient dissiper ces ignorances réciproques, fa­
ciliter de solides amitiés, de fraternelles collaborations.

¥ ¥ ¥
De tout cela, si nous voulons nous en donner la peine, 

naîtra pour l’avenir une action d’ensemble dont il est diffi­
cile de surestimer la féconde bienfaisance.

Il suffit de s’y mettre, chacun de son côté, chacun dans 
son coin.

...Mais il faut s'y mettra. . |
Î3-VII-42 tl ft ' Omar HfROUX

Conscription et budget
K

Les Communes adoptent 
le gros du budget Ilsley

Lx Chambre fait l’étude du bill 80 en comité général — Un amendement proposant un 
referendum avant la mise en vigueur de la loi est rejeté — La troisième lecture 
sous peu — Le ministre des Finances garde son attitude à l’endroit de la famille 
— Pas de dégrèvement pour la peine

RESTENT A VENIR: LES DEBATS SUR HONG KONG ET SUR LE COMMUNISME

------ __ protec­
tion dont la mission sera d enrayer, 
si possible, la marée montante de 
la prévarication, qui est une consé­
quence de la guerre et des circons­
tances sociales qui en résultent, 
chez les jeunes. Ce projet découle 
d’une recommandation faite par 
des représentantes du Vancouver 
Council of Social Agencies. Le 
Council voudrait que l’escouade 

féminine de protection 
fût formée de femmes entraînées 
déjà dans le travail social, travail 
sur le terrain, le field work, comme 
on dit dans le monde de la sociolo­
gie anglo-saxonne. Idée qui est ex­
cellente. L'escouade que l’on veut 
établir comprendrait une douzaine 
d'agentes qui exerceraient une 
surveillance des salles de danse, 
des jeux de quilles, des salons et 
des jardins de bière. Les représen­
tantes du Council sont d’avis

la con- 
c’est- 

. par des so­
cial workers revêtues de l’autorite 
qu’il faut, serait de nature à éloi­
gner des cours de justice une foule 
de jeunes qui sont eux-mêmes en 
grave peril en même temps qu’ils 
sont une menace pour la société.

Ça serait certes là une oeuvre de 
prévention louable mais qui n’en 
resterait pas moins un travail de 
police sorte de pis aller, qui n’at­
teindrait pas le mal a sa source, 
dans ses causes. La formation de 
lu jeunesse ne consiste pas, ne peut 
simplement consister a empêcher 
que des jeunes aillent échouer dans 
les cours criminelles. Il faut davan­
tage. C’est le milieu,,L?s divers mi­
lieux où les jeunes sont exposés à 
se perdre qu’il faut modifier, c’est 
l’ambiance générale qu’il faut 
changer; d’abord et surtout, c’est le 
milieu familial, le foyer familial 
qu’il faut protéger, i^uintenir dans 
son intégrité, s’efforcer de réta­
blir là où il a subi des atteintes 
sérieuses.

Les Japonais en Nouvelle-Guinée ----- Le péril allemand croît en Russie ___
La marine américaine et l'archipel des Aléoutiennes ----- Toujours

à propos du 2ème front en Europe----- La campagne se fait
plus pressante un peu partout

Le parti communiste canadien et les Communes ----- Campagne de press#

Les choses bougent en Egypte. Auchinleck et les 1 européenne, afin de soulager les armées russes. La 
Britanniques ont lance une offensive sur tout le front ! campagne s'est étendue au Canada et commence d'y

prendre de l'importance. Un quotidien ontarien à ten-d'El-Alameïn. 11$ ont fait des gains et les ont conso­
lidés, au centre. Au nord et au sud, les opérations con­
tinuent, sans aucun résultat décisif jusqu'ici. Mais tout 
c bonne apparence. Il y a toutes sortes de troupes, de 
différentes armes et venues de partout, d'Amérique 
comme d'Angleterre, et de l'Inde comme d'Australie.
On fait remarquer que pareilles concentrations de
troupes de provenance diverse sont un excellent ____ _______ _ M Mii I1UI11 auuilfir a Jn
résultat de l'esprit de collaboration all.ée. Et que cet second''''DunkerJueY'il leroTmleux'qï'Tn'y ait ms 
exemple pourra.t serv.r sur d outres fronts de botoille. eu pareille tentative. D'autre part un délai prolongé

Du côté de la Russie, la situation reste précaire. | ou ®,tendu„ou,^e ni®sure pourrait être également coù- 
Les Allemands se contentent de dire qu'ils sont dans la *eux” L® "Citizen" conclut que les chefs des notions 
région de Rostov et qu'ils dominent le secteur entier, concernées sont en contact constant et qu'il "y a peu 
On parle aussi de troupes russes encerclées ou en de faire, pour l'heure, souf de se fier à leur
désordre. Moscou dédore que la situation est la plus ! iu9emenf" MM. Churchill et Roosevelt savent évidem- 
grave de l'histoire de la Russie depuis lo fin du XlVe menf m^ux que MM. Kerry, Kusher, Segal, Mergler,

aient envahi le sud de fesn#r» dickers, Fournier, Greenspan et autres mem-

dances radicales, le "Citizen" (22 juillet), dit qu'il y 
c de la marge entre des assemblées populaires, à 
Trafalgar Square ou ailleurs, et les véritables faits de 
la situation présente. "Demander en assemblées pu­
bliques l'invasion du continent européen est une chose, 
organiser cette invasion et en prendre la responsabilité 
en est une autre. Assurément, s'il fallait que le lance­
ment prématuré d'un second front aboutît à un

siècle, alors que les Mongols avaient_____ , . ____________ ____
ce qui est aujourd'hui la Grandt-Russie et qu'il fallut ^r®.s du montréalais pour le second front ce
les déloger après des combats d'une extrême violence. ® ® *®.'re pfésentement pour aider la Russie; et
Les Allemands, dit Moscou, sont à 20 milles de Rostov *on *1“ '** fer,>nt sans consulter Montréal.
et avancent de trois côtés à lo fois. De même il y a IE PARTI COMMIIKIKTF rAMAnickitriple menace sur Stalingrad, et les Allemands seraient, COMMUNISTE CANADIEN
au plus près, à quelque cent milles de cette grande O" a déposé aux Communes, cet avant-midi, à 
ville. Les informations qui proviennent de Moscou ne Ottawa, le rapport de la commission parlenienta<rD 
sont évidemment pas contre la constitution d'un spéciale qui recommande, à la majorité des voix, la 
second front européen en vitesse. On croit que la reconnaissance légale du parti communiste canadien, 
conversation prolongée de Litvinoff à Washington, jusqu'ici interdit. On prévoit qu'il y aura à ce propos 
hier, avec le président Roosevelt, ne serait pas étron- un débat d'importance. Une partie de la presse onta- 
gère à la question de l'invasion prochaine de l'Europe rianne se déclare favorable à cette reconnaissance et 
continentale è la levée de l'interdit. Ainsi le "Globe-Mail", organe

du groupe des "Deux-Cents" de Toronto. Dons un

(suite à la dernière page)

(par Léopold RICHER)
Ottawa, 23-VII-42. — La Chambre 

des Communes a adopté en comité 
le bill amendant la loi de mobilisa­
tion de manière à accorder au gou­
vernement le pouvoir d’imposer la 
conscription pour outre-mer par ar­
rêté ministériel. Les députés étudie­
ront dès aujourd’hui la même mesu­
re en troisième lecture et l’adopte­
ront probablement. On s’attend nue 
le premier ministre fasse une décla­
ration sur les intentions du gouver­
nement au sujet de la conscription 
ou de la façon dont le gouvernement 
procédera advenant l’imposition, en 
fait, de la conscription. Hier soir le 
premier ministre ne s’est pas gêné 
pour dire:

“Qu’en ma parmatta de déclarer clai­
rement qu’en ne reviendra pat devant 
le Perlement pour un deuxième débat 
aur la conicription. Lenqut la décision 
aara prisa — alla sera prise et elle sert 
mite en vigueur soit par ca gouverne­
ment. soit par un autre. Elle n’aura pas 
baioin d’ètra approuvée au préalable per 
le Parlement. C’est une question toute 
differente de savoir si le gouvernement 
jouire suffisamment de la confiance de 
le Chambre et de le population pour 
administrer une loi de conscription. 
C’est là la quastion à propos de laquelle 
l'aimerai recevoir une expression de con­
fiance’’.

Amendement Roy
La discussion d< l’après-midi et 

du soir a été marquée par un amen­
dement proposé par M. J.-S. Roy, 
député de Ciaspé, et appuyé par M. 
Liguori Lacombe, député de Laval- 
Deux-Montagnes. M. Roy a a présen­
té un amendement semblable à celui 
que proposa sir Wilfrid Laurier en 
1917. Il voulait qu'avant que le bill 
ne fût mis en vigueur, la population 
eût l’oceasion d’exprimer son avis 
sur la question de la conseriplion. 
au moyen d'un referendum. L’amen­
dement du député de Gaapé a été 
déclaré hors d’ordre. Le débat a 
porté sur plusieurs aspects de la me­
sure. Il est bien impossible de rap­
porter tout ce qui s'est dit, car la

discussion a tantôt porté sur l’aspect 
politique de la conscription, tantôt 
sur les intentions réelles du gouver­
nement et sur les affaires du minis­
tère de la Défense nationale.

Le budget Ilsley
La Chambre a adopté, vers 1 h. 

30 hier après-midi, en comité gé­
néral, les résolutions budgétaires. 
Elle a ensuite approuvé, en premiè­
re lecture, les bills fondés sur ces 
résolutions. Le ministre des Finan­
ces a présenté un amendement à 
l’impôt sur le revenu afin de pro­
téger les officiers des forces ar­
mées. L'amendement a pour effet 
de ne pas réduire le revenu laissé à 
un officier au delà de ce que reçoit 
le sous-officier le mieux payé. La 
discussion générale sur ce point, 
comme sur les autres, n'a guère été 
intéressante. Lorsque les bills fon­
dés sur les résolutions budgétaires 
furent présentés, le ministre des 
Finances a quitté la Chambre. Les 
Communes ont alors commencé l'é­
tude, en comité, du bill no 80, 
amendant la loi de mobilisation de 
façon à permettre au gouvernement 
d’imposer la conscription pour ou­
tre-mer au moyen d'un arrêté mi­
nistériel. Les députés du Québec 
ont pris leurs sièges et M. Macken­
zie King s’est mis en frais de sui­
vre attentivement le débat.

M. Honson veut tout de suite 
la conscription

Le chef de l'opposition, M. R. B. 
Hanson, a lu une déclaration écrite. 
Il a soutenu que l’on devrait im­
poser immédiatement la conscrip­
tion pour service outre-mer, en 
vue (rassurer des renforts suffi­
sants à nos troupes. M. Mackenzie 
King a suivi un chemin passable­
ment tortueux au sujet de la cons­
cription, a dit M. Hanson. Pendant 
vingt-cinq ans le premier ministre 
et ses candidats onl soutenu que le 
parti libéral n'aurait jamais recours 
à la conscription. Le premier mi­
nistre, c'est visible, cherche à sau­
vegarder son parti. Le 17 Juin 1940,

M. King a déclaré qu’il n’y aurait 
jamais de conscription pour outre­
mer. Le 12 novembre 1941, M. King 
a dit qu’il n’y aurait pas de cons­
cription sans consultation popu­
laire. Le 23 février 1942 il a 
affirmé qu’il n’y aurait pas de cons­
cription tant que le volontariat 
donnerait satisfaction et tant que 
le Parlement n'aurait pas eu .l’occa­
sion de discuter la conscription

Le carnet
du grincheux

Le Canada prend feu pour la cause 
russe. A l’en croire, le Devoir en a 
contre la Russie. Le Devoir en a contre 
le communisme, d’où qu’il vienne, de 
l’Espagne rouge, comme de la Russie 
rouge. Quant à la vaillance des armées 
russes, le Devoir la signale presque cha­
que fois. Il est vrai qu'il ne croit pas 
que le Russe est vaillant parce que com­
muniste. Il se bat bien parce qu’il est 
patriote et défend le sol de son pays.

Un des ancêf es du général de Gaulle 
était écossais, dit-il. Cela peut expli­
quer qu’il soit à la fois de la taille et 
de la combativité d’un Highlander, avec 
le patriotisme intense d'un Français, 

x * tr
Le nombre des divorces augmente, en 

Grande-Bretagne comme ailleurs, mal­
heureusement. Il est de plus en plus fré­
quent dans la “haute société’’ et dans 
les armées, note le New-York Times. 
Ainsi la “haute’’ donne un mauvais 
exemple au reste de la société. On se 
serait attendu à mieux que cela, à l’heure

En Océanie, les Japonais bougent aussi. On 
apprend qu'ils ont débarqué ces jours-ci un corps d'in­
vasion à Gona, en Papouasie, dons la Nouvelle-Guinée, 
à cent milles de Port-Moresby, Il y a dans lo région 
dfs rPu^es Çui favoriseront leurs mouvements. 
L'oviotion alliée et australienne a bombardé les troupes 
de débarquement, coulé des navires et des barges et 
infligé de lourdes pertes aux Japonais.

article de ce matin même le "Globe-Mail" déclare que 
"puisque lo victoire de la Russie est notre victoire et 
le combat de la Russie notre combat, tout comme notre 
combat est celui de la Russie, il fout louanger les 
conclusions du rapport aux Communes, qui recom­
mandent I abandon de l'interdit du parti communiste. 
Il est malheureux que M. Michaud (président démis- 

a ci ». 11 * » . . sionnaire de la commission qui a étudié le sujet) n'oit
Aux ttats-Ums, a port la nouvelle des prises de pu accepter la manière de voir de la majorité des 

contact entre M. Roosevelt et Litvmoff, il y a quelque membres de cette commission et ne soit resté au poste 
inquietude au sujet des operations japonaises dans les II a droit ù son avis, comme tout autre Canadien mais
iles Aléoutiennes, ainsi qu'on l'a noté hier ici même. 
On explique que si l'ormée américaine n'a jusqu'ici 
encore rien tenté contre les quelque 20,000 ou 25,000 
Japonais descendus sur deux de ces îles, déjà bombar­
dées par l'oviation américaine, cela dépend de ce que 

le temps est extrêmement mauvais dans la région, à

il se peut qu il oit tort. Le résultat de sa démission, ce 
peut être qu'il y ait un violent débat aux Communes 
contre la recommandation de la majorité. Il y a toute 
chance que M. Michaud amorce l'attaque contre la 
levée de l'interdit et s'il le fait il pourrait bien y avoir 
un long débat et même un vote en forme, aux Com-

C... : I* "/~I-L- Il -l/» . j, ...cause de brouillards intenses, et aussi parce que les munes". Sur quoi le "Globe-Mail" note que "partie du 
torces navales américaines sont prises ailleurs. L'armée bloc québécois prendra sans doute une port active à 
ne peut marcher sur l'eau. . . et la marine ne peut î la lutte contre la levée de l'interdit. En agissant de la 
entreprendre de nettoyer l'archipel avec rien qu'une sorte, ces députés seront d'accord avec l'opinion do 
poignee de navires. L'entreprise demanderait une force l'isolationniste "Devoir", qui est lui-même fortemenf
considérable de navires pour lancer l'opération de 
nettoyage. . . Il y a des navires en quantité, assuré­
ment, mais ils sont dispersés sur les Sept-Mers. . . Si 
les autorités n'en groupent pas plusieurs pour se

qui est lui-même fortement 
opposé à la levée de l'interdit. . Après avoir cité 
l'opinion exprimée ici même à ce sujet, le 21 juillet, le 
Globe-Mo il continue: "On accusera quiconque sera 

en faveur ds leier cet interdit de croire aux doctrines
oncer sur les Japonais aux iles Aléoutiennes, c'est que communistes et de travailler en leur faveur. Vouloir !a 

le peril de ce côté est moins pressant que sur d'autres disparition de cet interdit, cela ne veut pas dire que 
points. En cas d'urgence grave, Washington aura vite l'on adopterait les opinions sociales ou économiques des 
les navires et les avions qu'il faut. . . Entretemps des communistes Ce serait agir avec bon sens et poser un

Le 10 juin dernier, le premier mi- où le peuple anglais témoigne de
nistre a soutenu que la eonscrip 
lion pour outre-mer n’était pas né- 
eessaire et qu’elle ne serait peut- 
être jamais néeessaire. mais que le 
Parlement devait tout de même per­
mettre au gouvernement d’agir, 
sans que le ministère soit obligé de 
revenir devant les Chambres avec 
une mesure de conscription et sans 
qu’il soit nécessaire de tenir un 
deuxième débat sur la mesure. Le 
7 juillet le premier ministre a énon­
cé une politique qui se résumait 
ainsi; Pas nécessairement la cons- 
criplion, mais la conscription si 
nécessaire. M. Mackenzie King a 
alors ajouté que si le gouvernement 
décrétait pour de bon la conscrip­
tion, il reviendrait devant la Cham­
bre et demanderait un vote de con­
fiance.

Le prochain lapin.
Jamais dans l’histoire du gou­

vernement responsable a-t-on vu

belle endurance et de si forte ténacité, 
entre autres qualités.

* * *

L’article de M. Turcotte, du Canada, 
dans un revue populaire, sur ses cons­
tatations de cycliste canadien en pro­
vinces françaises, pourrait servir de mo­
dèle au rédacteur en chff du Canada
pour ses articles politiques. Mais il y a
la consigne. Et il n’y a plus le cyclisme 
en province.

* ★ ★
A Schenectady, Etats-Unis, vingt- 

cinq fonctionnaires de l’Etat ont loué un 
’ bus'’ qui les conduit chaque jour de 
leurs domiciles à leur travail et, inver

aviateurs américains et canadiens tiennent les Japo­
nais en 'espect, sur les îles où ils sont déjà des­
cendus" ("Associated Press", dépêche de Mackenzie, 
cet avant-midi).

Au Canada, M. Ilsley parai1 devoir gagner tous ses 
principaux points, quant à l'impôt sur le revenu et les 
familles. Cela rendra la situation de milliers de familles 
canadiennes de plus en plus précaire, dans les milieux 
où l'on n'a pas d'économies d'avonce, à cause de la 
modicité des revenus. Quant à ceux qui ont des éco­
nomies, ils peuvent se preparçr à les voir fondre, 
pour satisfaire aux exigences du fisc. Le bill 80 à 
P’opos de la conscription a franchi l'étape du comité 
général et il est pfêt à subir la 3e lecture, après quoi 
il pass®™ ou Sénat, qui l'adoptera en vitesse, de même 
que le budget Ilsley.

MOUVEMENTS AUTOUR DU 2e FRONT

acte de justice élémentaire". Pourquoi, le "Globe-Mail" 
ne le dit pas-

Plusieurs quotidiens, dont le "Droit" et l'"Action 
catholique', avec le "Devoir", se sont prononcés con- 
tre le rapport majoritaire aux Communes. Une feuille 
ministérielle française, le "Soleil", organe officiel du 
parti libéral, à Québec et pour le Québec, dit que cette 
demande de lever l'interdit "paraîtra indiscrète et 
embarrassante aux autorités fédérales. . . Le moment 
paraît mol choisi pour tenir un débat parlementaire 
sur cette Question". Pourtant, le "Soleil" déclare qu'il 
"paraît anormal que l'on traite les communistes atti­
trés du Canada comme des ennemis de la constitution 
et de l'ordre social", vu que Staline a déjà pris "l'enga­
gement d'enrayer ou de désavouer toute propagande 
communiste dirigée contre les pays antihitlériens" et 
que lo Russie est notre alliée", que nous avons renoué 
nos relations diplomatiques avec elle. Seulement, il y a 
que "la politique internationale éxîne nnrfnicA Londres, l'agitation vient de reprendre de plus "la politique internationole exige parfois des
accommodements avec les hommes, sinon avec les 
idées et les méthodes". Conclusion: "C'est le ministre 
de la Justice et les officiers de son département qui 
sont les meilleurs juqes de l'attitude à prendre dans 
cette situation délicate. . . Pour mettre fin à une agi­
tation de presse qui dure, depuis longtemps, on pour­
rait. . . lever le ban qui froppe le porti communiste, 
tout en tenant rigueur à ceux de ses membres qui sont 
insoumis à la loi du Canada' (22 juillet). Solution 
transactionnelle et qui ne poraît pas fameuse. Car 
quoi qu'i n dise, si l'interdit contre le porti communiste 
disparaît, il y o lieu de croire qu'avant longtemps la 
propagande communiste, qu* n'a jamais disparu,

tant. Que va devenir l’autre conjoint en 
tout cela ?

La GrincheuxM-vn-ta

pareil spectacle. Quel sera le pro- de se faire désigner un executive atiii- 
chain lapin que le premier minis­
tre sortira du chapeau? Le premier 
ministre soutiendra-t-il qu’il n’y 
aura pas de conscription sans le 
consentement des conscrits? En 
tout cela, le premier ministre n’a 
pas dirigé l’opinion publique; il a 
été dirigé par elle. L’union natio­
nale que M. King cherchait à mavi- 
tenir h’est qu’une illusion. L’unité 
dé son parti est compromise. Le 
premier ministre cherche à main­
tenir l’unité en temporisant. Le 
chef de l’opposition a alors fait un 
appel spécial aux trois ministres 
de la Défense nationale: MM. Ral-

belle outour du second front en Europe occidentale 
Sir Stafford Cripps, il y o quelques heures, a déclaré 
aux Communes que "le gouvernement pense à 
une opé-otion de ce genre ("hos some operation of the 
sort in mind"). Pour quand ce sera, il reste discret

_ „ _ __ ___ là-dessus, on comprend pourquoi. Le gouvernement,
sement, de leur travail à leurs domiciles. ! dit-il, "ne confiera pas un secret de cette sorte même 
Nouveau genre de . . . “boss” politique, 
mais qui fera moins parler de lui que, 
par exemple, les boss de Tammany Hall.

* * s;
Celui • des deux directeurs conjoints 

du service dit sélectif et national qui 
a l’habitude de parler en public comme 
s’il était seul en cette fonction vient

à 615 personnes". UI y a 615 membres du Parlement, 
en Angleterre). "Quelles que soient les intentions du 
gouvernement, il serait tout à fait impossible qu'il les 
fît connaître, soit en public, soit en séance secrète. Lo 
chose est d'une importance trop vitale, pour ceux qui 
y seront engagés, qu'on aille révéler à quelque groupe

.(Suite à U dernière page)

Citation d’actualité
“Moeurs américaines, loyalisme 

britannique! Tout le problème de 
l’avenir politique canadien me parait 
résumé dans ces deux termes. Est-il 
possible en effet qu’américain de 
moeurs, le Dominion reste politique­
ment britannique7'’

André SIEGFRIED
(extrait de Deux mois en Amérique du 
Nord „

23-V1I-4Î

que ce fût ce qui se possero", a dit sir Stafford Cripps. éprendra r ciel ouvert, tout comme dons les coulisses, 
A la Maison-Blanche, hier, MM. Roosevelt et 1 ou Pay*' Là est le danaer et le danger reste considé- 

Litvinoff ont refusé de révéler le pourquoi de leur long r®ble, il s'accroîtra, s'il y a levée de l'interdit. —- G. P. 
entretien de lo journée. On déduit du fait que M. Roo­
sevelt a fait demander, au cours de cet entretien, le 
général américain Bradley qui doit aller prochainement 
en mission militaire, en Russie, qu'il peut avoir été 
question du second front, pendant ces pourparlers. .
On croit aussi que vu que le général Bradley est le de l'île de Malte, le point du globe qui a subi le plus 
commandant de la première armée américaine de de bombardements aériens, ont détruit 849 appareils 
l'Air, il se peut bien qu'on oit étudié une aide ennemis au cours de 2,787 alertes aux avions depuis 
plus considérable de l'aviation des Etats-Unis aux l'entrée en guerre de l'Italie le 10 juin 1940. Ce 
armées de Moscou. Lo presse oméricoine, comme la total tient compte des deux chasseurs et du bombar- 
presse anglaise populaire, dirigée en partie par lord dier allemand descendus au cours de cinq brèves otta* 
Beaverbrook, dons son Evening Standard", de Lon- ques qui se sont produites pendant les 24 dernièrM 
dees, continue de parler de l'urgence de l'invasion heures.

849 avions détruits à Malte
LA VALETTE, MALTE, 23. (A.P.) - Les défenses



201 victimes à Malte! Demande de M. Davidson -----UNIS Troisième centenaireLa ^Canada BeerNouveaux chefs 
d'Etat en Haïti
Spécial au "Devoir

Augmentation
des salaires

rejetée par la Cour 

suprême
s avoue coupa

La Canada Beef Company. 4365, 
rue Frontenac, dont le procès, lors
de son instruction la semaine der- Le tribunal refuse d'ordonner un

Lç vice-consul d’Haiti,M. Philip- j ^justTfièe^lrprix^c'erU* ! f“««. ^ j l'onnulot.on de
pc Cantave. de retour d un voyage deslinées a escamoter I election de Stansteod
r ueU W Tn f o°rm a t i on s" "n u c ‘ voici | ces augmentations, a fait vol te-face j otta,Vâ> 23. — M. le juge Hudson, 
u lant a la nouvelle administration | hier devant le juge JjL. Langi *»., de ]a Cour suprême du Canada, 
de la République d’Haïti: ; et s’est avouee coupable sur deux vjen} rejejer une demande de

"En Haiti, nous avons, depuis un i chefs d accusation. Le magistrat ; sursjs de Davidson, pour pppe-
an. le chef qu’il faut pour orienter j lui a imposé, au total èl *1 <1 amen-1 ]cr au Conseil privé de l’arrêt par
notre pays dans les voies de 1 ordre, de et les frais. Son procès sur le , jeqUL1] son election comme député

□ progrès. f.6r- premier chef ue\ait s instruire ce | » amc P.nmmnnpc * ptp

New-York, 23 (A P ) — La Na- j 
tional Association of Manufacturers 
a déclaré aujourd’hui que plus des 
deux-tiers des industries manufac- j 
turières des Etats-Unis ont déjà at­
teint ou dépassé en

Ligue missionnaire 
des étudiants

Premier congrès à Montréal

U Valette, Malte. 23 <C P i—Les 
| bombardements aériens infligés a 
Malte par l’aviation de l’Axe ont 

I fait 201 victimes parmi les civils au 
! cours du mois de juin. On compte 

54 morts. 97 grièvement blesses et 
! 50 légèrement blesses.

Contre la menace 
sous-marint

Litvinof à la Maison- 
. Blanche

Washington, 23 (A.P.)—Le pré-

de l.-i discipline et du progrès, i.er- premier 
te>, la tâche du president Elle Les- matin, mais dès le debut ses avo- 
cot est dure, à cause de cette guerre j ca{S changèrent leur plaidoyer et 
qui parais se notre essor economi- j vjrent imposer a leur cliente une 
que. Mais le président Lescot se de- pejne comportant $100 d’amende et 
pense sans compter pour améliorer je paifnient dès frais, 
la situation economique. Le presi- [ ^ nrnnns de la seconde accusa-

15 cou- i 
compagnie 

livers subterfu-

compter pour améliorer i ,e pa,ement dès
i economique. Le presi- nroDos de 1= -____ _dent de la République d’Haiti est un. tioJPe Pr0fJs instruit le

"J3 Z°lOTïle'^: I rant a révélé que cette cc
avait eu recours a <branlable de faire du bien à notre j

peuple et surtout d’élever le plus f .possible le niveau moral, intellec- «es pour dissimuler ses infractions 
tuel et matériel de celui-ci. I -1 la I01 ^es Prix maximums. Par

“Parmi les collaborateurs du pré-1 entente avec son client, elle lui
la viande d’unesident se trouve son fils, qui est faisait payer

de Stanstead aux Communes a été 
déclarée nulle.

Dans ses notes le juge rappelle 
que le 26 juin dernier la Cour su- j 
prême a cassé le jugement des ju-j 
ges de premiere instance et a dé­
cidé que l’élection devait être an­
nulée. Le 30 juin le registraire de 
la Cour a signifié au président de 
la Chambre des communes la déci-• 
sion de la Cour, conformement à 
l’article 68 de la Loi des élections! 
contestées. Le même jour, 30 juin.1
le nrésident a donné eommnniea

Tous savent que l’exposition mis­
sionnaire du troisième centenaire

_ mentations ! de Montréal se tiendra du 17 au 27
de salaires l'augmentation du coût ! septembre 1942. à l’Oratoire Saint- 
de la vie qui est de ISéfc depuis le j.Joseph, cadre magnifique pour la 
1er janvier 1941. ' plus grande manifestation mission-

Cetle organisation, met en garde: naire que Montréal na peut-être ja- aident Roosevelt a reçu hier
les manufacturiers contre '° danger j mais vue. tour à tour à la Maison Blanche l’am-
d’inflation que comporteraient de-- A cette occasion, la Ligue mis-j tjassadeUj. l’Union soviétique. M. 
augmentations de salaires généra- j sionnaire des étudiants aura son Maxime Litvinof. et les membres du
les. car cela augmenterait le pou- ] premier congrès. Ce congrès, en conseil de guerre du Pacifique.
voir d’achat et mettrait en danger | premier lieu, veut commémorer di-----------------------------------------------------
le plafonnement des prix. ; anement le troisième centenaire.

Une enquête a démontré que 67.8 Née d’une pensée missionnaire, j 
p.c. des manufacturiers ont aug- Ville-Marie mérite bien que cet as- j 
menté leurs salaires de plus de'pect de sa fondation soit mis en |
15.7^! entre janvier 1941 et avril i juste lumière. Et la Ligue veut faire .
1942. | sa part. Dans les travaux qui se-

" . _ ront présentés et discutes, elle don-
Mort de M. L.-A. Cusson nera une vue d’ensemble de l’apos- j

tolat missionnaire accompli par les !

Washington, 23 (A.P.’i — De»
membres du Congrès projettent de 
demander aux autorités navales et 
maritimes leur opinion sur la sug­
gestion formulée par M. Henry-J. 
Kaiser, pour faire face à la menace 
des sous-marins.

M. Kaiser, ingénieur et expert en 
construction navale, prétend qu’il 
serait possible de construire 5,000 
gros avions capables de transporter 
de fortes cargaisons de matériel ou­
tre-mer.

, tit supplément”. Me Hugh O’Don- 
d Etat est charge de toute la diplo- ; ne]j> c<r#t représentait la Commis
matie haïtienne.

“M. Contran Rougier, sous-secré- , sion des prix dans cette affaire.

M. Louis-Achille Cusson, un des ; Canadiens en terre canadienne et 
doyens des sténographes officiels ! en terre païenne.

auteur j Ce congrès veut aussi célébrer, 
française j comme il convient, les dix premiè- 

une i res années de la Ligue. Tous les 
hier I jeunes qui s’intéressent aux mis- 

I sions auront l'occasion de mieux se
.......... ......................... ..........pris ■ connaître. Ils pourront discuter les

qui accordait aux requérants en par{ a qes congrès internationaux, : problèmes angoissants que pose 
contestation les frais de leur requè- a des procès célèbres, à des enquê- i l'état de guerre pour l’avenir des 
te et de 1 appel n avait pas encore ; jes pariementajre, a des assemblées missions trouver aussi quelques so­

laire à la police générale tt a lin-jjjQ d'amende ou "Pierrot Gourmet" ,ransm‘s par le registraire du J poi^jques, etc. 1! était considéré j lutions à leur portée et surtout se
formation au ministère de l lnté- 
rieur. a la tâche ardue de veiller à 
la sécurité intérieure de la Républi­
que.

“Le nouveau président du Sénat 
haïtien est le général Alfred Ne­
mours, avantageusement connu au 
Canada et que les lecteurs du De­
voir ont pu apprécier.”

M. J.-A. Benoit décédé 
à Rivière-du-Loup

Rivière-du-Loup, 23 — M. J.-Aris 
tide Benoit, comptable licencié et 
auditeur, de la Rivière-du-Loup, 
est décédé à l’âge de 75 ans.

Lui survivent: sa femme, née 
Soucy (Marguerite); deux filles: 
Marguerite et Thérèse. 11 était l’on­
cle de M. l’abbé Rosario Benoit, du 

I Séminaire, présentement profes­
seur à l’université Laval.

tribunal a la Cour de première comrne une autorité dans ce do-1 prépare! déjà au rôle qu’ils auront
Le Pierrot Gourmet, restaurant instance pour qu il fût exécuté. ;maine. à jouer dans l’après-guerre pour le

établi à 1185 ouest, rue Ste-Cathe- A < audition de la motion, deux Né à Montréal, il était le fils de ; plus grand bien de l’Eglise militan- 
rine, s’est avoué coupable hier ma- j objections ont été formulées: lo M. Narcisse Cusson et de Louise c te. Par ce travail de recherche et
tin, dés l’instruction de son procès j Que la Cour n’était plus saisie de Geoffrion, décédés. I le réflexion, le congrès de la Ligue
devant le juge J. C. Langlois, d’a- 'affaire parce que son rapport Outre sa femme née Thompson ; missionnaire des étudiants complé-!
voir augmenté illégalement le prix j avait été fait à la Chambre des com- ('Marie-Blanche), dont le père, tera le spectacle sans égal de la,
de ses repas. 11 a été condamné à | mimes; 2o qu’en tout cas la per-j Toussaint Thompson, décédé, était ! grande exposition du troisième cen-
850 d’amende et aux frais. Me An- ; mission d’appeler au Conseil privé j également un sténographe officiel j tenaire de Montréal.
dré Montpetit représentait la Com- i ne pouvait être accordée que par en vue. il laisse dans le deuil un
mission des prix O du commerce, j le Comité judiciaire du Conseil fils, Paul, sténographe officiel de la

— Privé. _ Cour supérieure, deux filles, Mme
Le juge cite les articles de la < Henri Mackay (Jeanne), et Mme Lu-1 

loi qui se rapportent à la signi-; cien Sicotte (Marcelle); son frère,| 
ficalion de l’arrêt à la Chambre, i Victor Cusson, président de la
et conclut que_ la loi ne pourvoit ; Commission des tramways de Mont-
à aucune procédure après ce rap- j réal; deux soeurs. Mmes L.-J. Mac-
port au président, sauf pour les ; kay (Thaïs), d’Ottawa, et Hector
questions de frais. Cetfe Cour n’a ! Chevrette (Alice); ses petits-en

(Communiqué)

La fête de saint Vincent 
de Paul au collège 

Notre-Dame
Cinq aviateurs tués

près de Ste-Ganeviève

donc aucun pouvoir pour retarder fânts, Mme Robert Turgeon (Pauli-\ Jn°Uav/” dlTperrv Command
L’assemblée générale d’été, à 

l’occasion de la fête de saint Vin­
cent de Paul, le patron de notre . . . r. —-  -----
société, a eu lieu, cette année, di- J interdire une action quelcon-; ne Cusson), Madeline et Louis Cus-j ja p * p, oni été tués tard hier ma 
manche le 19 juillet. Environ 400 QLie Q11® Chambre des .commu- son. André, Jean et hrançoise -daC'itin, quand leur appareil s’écrasa en 
conférenciers ont répondu à l’ap-1 nes 011 Ie Parlement jugerait à pro- kay, et un arrière-petit-fiîs, Guy | fjammcS SUr une ferme de la pa­
pe! de la Société. i pos co™nîe consequence de l’arrêU Turgeon; ses gendres, MM. Henri, roisse Sainte-Geneviève, plus exac-

En l’absence de M. le chanoine ; raPPor‘e au president. Mackay, rédacteur en chef des de* j lement entre Pointe-Claire et Ste-
Alarv notre distingué aumônier, lai , *''e P‘us )u8c a refusé d'accor- bats français^ à Ottawa, Lucien Si-: pjenevjéve. Les autorités n’ont pas
messe" fut dite par le R. P. Scheta- der un sursis pour le paiement des cotte, violoniste, et une bru, Mme dévoilé les noms des aviateurs qui

-------  o-> ! gnè. P.M.K.. dans la chapelle du ..ls> notamment parce que le Con-, Paul Cusson (Jeanne Bazin); un ont perdu la vie dans cet accident.
Quelque part en Angleterre, 23 ! pojj^ Notre-Dame, à 8 heures, o j, Pnve a constamment refusé petit-fils Me Robert Turgeon, une pes noms seront tout d’abord révé-

C.P.) — M. Colin Campbell, nu- j)ans‘ Son* allocution, le Père jnvi-! (* accorder un appel devant lui belle-soeur, Mme Edmond Cusson, iés aux proches. On croit qu’il y
nistre du cabinet ontarien, qui s’est fidèles à méditer avec lui sur n,our les affaires d’élections oontes- et deux beaux-frères, MM. L.-J. Mac-i avait cinq hommes dans l’appareil

rs I rFnrharistip *ées. Et le juge cite de la jurispru- kay. d’Ottawa, et Hector Chevrette, > Hudson au moment de l’accident

Le major Campbell
promu iieut.-colonel

(

enrôlé dans le corps des ingénieurs i vpneharistie 
de l’armée canadienne, a été promu 
du grade de major à celui de lieu­
tenant-colonel, annonce-t-on au­
jourd’hui.

Avis de décès

_ _ jurispru
Après la messe, le P. Schetagne j rpn(’e sur ce^point. j de Montréal,

fit vénérer la relique de saint Vin-! ., I11.sembje qu’il y aura des La dépouillé mortelle est expo-
cent de Paul . elections dans Stanstead avant long- see à son domicile, oo/3 Canterbury.

Vers 9 h. 15. tous les membres se , leiJips. . i Le Devoir offre ses vives condo-
réunirent dans la grande salle dut Da.ns ce? Cour leances a la famille en deuil,
collèse, sous la présidence de M. sujireme, M. Albert Sideîeau, re- , ltl 
- — 1 querant en contestation, était repré-

Me J.-C. Samson, de |

qui survint vers llh. 30.
L’écrasement de cet appareil fut 

à peu près semblable à celui qui 
survint le 15 juillet dernier, alors 
qu’un autre bombardier Hudson 
tomba à un mille de Dorval. D’a-

J.-A. Julien. i *•
La fête se termina par l’ascen- ! *ent5 p,ar 

r - Coaticook.CUSSON — A Montréal, le 22 juil-j sion à l’Oratoire Saint-Joseph pour 
let 1942, à l’âge de 76 ans. est décê-i la bénédiction du Très Saint-Sacre- 

; de Louis-Achille Cusson, sténogra-i ment (qui fut donnée par le Père 
phe officiel, époux bien-aimé de | Jean-de-Brébeuf Laramee) et pour 
Blanche Thompson. Les funérailles ! la consécration au Sacré-Coeur.
auront lieu samedi, le 25 courant.; ______
Le convoi funèbre partira de sa ré­
sidence, 5573, Canterbury, à 8 hres :
15, pour se rendre à l’egiise St-Gar- ; 
main d’Outremont, ou le service1 
sera célébré a 8 hres 30, et de la au j 
cimetière de la Côte-des-Xeiges. Pa- j 
rents et amis sont priés d’y assister, j

JUIN-JUILLET 1942

Une bombe supprime une 
famille de six personnes

Le prochain congrès 
ouvrier

GAUTHIER — A Montréal, le 21 j Londres, 23 (C.P.) — Un avion 
juillet 1942, est décédé a J'àge de 28 ; allemand solitaire qui a jeté quel- 
ans Jean-Paul, fils de J.-E. Gauthier | ques bombes dans le centre des 
et de Blanche Major. Les funérailles j affaires d'une ville de la côte orien- 
aoront lieu vendredi, le 24 courant.: jaie a fajf aujourd’hui un certain 
Le convoi funèbre partira de la de-j nombre de victimes. L’une de ces 
meure de son père, 12/4. Ontario; bombes a supprimé d'un seul coup 
est, à 8 hres 15, pour se rendre à, une famille de six personnes. D'au- 
l’église Sacré-Coeur, ou ïe service) tres avions ennemis ont survolé la

Les divers comités du Conseil 
central des Syndicats catholiques 
travaillent avec le plus bel entrain 
a l’organisation de ces grandes as­
sises du syndicalisme catholique 
en notre porvince. On compte sur 
la présence de plus de 250 délégués 
venus de tous les centres de la

Actûalité économique" | près M. J.-B. Aumais, forgeron de
; Sainte-Geneviève, qui a vu hier Ta- 
j vion tomber du ciel, l’avion a pris 

feu dans les airs. Le témoin n’a pu 
dire s'il y eut une explosion aupa­
ravant. Selon les autorités l’appa­
reil accomplissait une envolée de 
routine au moment où il tomba.

province. , . .... .
Ces délégués auront maintes ré- | c*asslfiee

Sommaire:—
La production végétale, Paul-H. 

Vézina, professeur à l’Institut agri­
cole d'Oka;

La production animale. Gustave 
Toupin, professeur à l’Institut agri- 

: cole d’Oka;
Appendice: Calendriers des or­

ganismes agricoles et date de quel­
ques mesures importantes.

Bibliographie: Les livres (comp­
tes rendus bibliographiques) — 
Pour les chercheurs (bibliographie

sera célébré à 8 heures 30. et de là 
au cimetière de l'Est. Parents et 
arnis sont priés d'v assister sans au­
tre invitation.

solutions de grande importance à 
étudier et les décisions qui y se­
ront prises ont une importance 
considérable. C'est l’intention des 
divers comités du conseil central 
de Montréal de rendre aussi agréa­
ble que possible aux délégués leur

Au comptoir 35s, par la poste 
40s. Service de Librairie du De­
voir,

Le lieutenant-colonel 
Alphonse Genest

côte est ainsi que l’est des Mid- séjour dans la métropole du Cana

NECROLOGIE

ergeroa et de

AtTBtV — A Montreal le 30 i ri an*.
Mtr.» veuve Louis Aubin. nÉe Cèllna Ro- 
blUird.

EEAUCAGE — A Montréal. 1* 21. é 79 
ans, Mme veuve Geornes Beaucag», née 
Lumins Perron.

BERGERON- - A 1 Ue aigris, le 19. & 1« 
ans. André, Ills d Oiler Berger 
Thérèse Broulllette

CUSSON — A Montréal, le 22. à 7é an*, 
Loula-Achilie Cusson, époux de Blanche 
Thompson

DAGENAIS — A Montréal le 21, S 40 
ans Roméo DagenaU. fils de {eu Césalre 
Dïrenale et d'Amanda Masné.

DANSERJSAU — A Mon'réal. le 21 à 31 
ans Oeorgaa Danaereau, époux de Rolande 
Ch a r bon r. eau

GAUTHIER — A Montréal, le 21. A 28 
ans. Jean-Pau! Gauthier. Ills de J -E Gau­
thier et de Blanche Major

LETEBVSÎ — A Montréal, le 20, k 18 
ans, Fernand Lelebvre, Ills de Jean Lefeb­
vre et de Bernadette Biron.

LBCER — A Boucherville, le 21. à 60 
ans. Emue Léger, époux en 1res noces de 
feu Flora Chartrand: en 2es, de Marie- 
Anne Jacques

ND — A Montréal, le 21. A 85 ans,

lands. Au cours de la nuit, il y a ; 
eu quelques faibles attaques contre 
des localités du sud-est et du sud 
de l’Angleterre et l’on rapporte un 
certain nombre de victimes ainsi 
que des dommages matériels.

La Royal Air Force n’a pas atta­
qué l’Allemagne la nuit dernière, 
vraisemblablement en raison du 
mauvais temps.

époux d'Alphonsln» Des- 

Mlas , 1« 18. A

A 74

MORAN 
Orner Morand 
lengehamps,

RICHER, — A St-Louis 
54 ans. Jos«bh-L. Richer.

ROUSSEAU — A Montréal, le 22, 
an*. Mme veuvé Virginie Rousseau 

RAYMOND — A Montréal, le 20. A 65 
ans, Albert Raymond, époux en 1res no­
ces d'EmtUa Toucbette; en 2es. de Mme 
Joeenh Lé veil 14

ROY — A Montréal, le 21, A 66 ans. 
Joseph-Elsée Roy, époux de feu Marie 
Saucier.

Protestation du Canada 
auprès de Tokio

Ottawa, 23 (C.P.) — Répondant 
à une interpellation de M. Tom 
Reid, député libéral de New-West­
minster, le gouvernement canadien 
a dit qu'il avait protesté énergi- 
quement, auprès du Japon, parce 
que celui-ci avait permis à un Suis­
se de se charger des intérêts du Ca­
nada à Hong-Kong et que ce der­
nier avait publié des rapports sur 
les prisonniers de guerre et inter­
nés canadiens.

da.
Dans leurs heures de loisirs, les 

délégués pourront se rendre à l'O­
ratoire Saint-Joseph et y visiter 
dans la nouvelle basilique l’exposi­
tion missionnaire qui sera sûre­
ment un attrait tout particulier 
pour nos visiteurs.

Mort df Marcellin Boule
Vichy, 23 — Le professeur Mar­

cellin Boule, paléontologiste, est 
mort dimanche dernier, chez lui a
Montsalvy, Il avait 82 ans.:------——

Mort de M. Raoul Péret
Vichy, France, 22 (A.P.) — M. 

Raoul Péret, ancien président de la 
Chambre des députésj est décédé 
à Saint-Mandé, prè« de Paris.

Requête des charpentiers 
et menuisiers

Ottawa, 23 (C. P.). — Le minis­
tre fédéral du Travail, M. Mitchell, 
a averti, hier, le Comité des char­
pentiers et menuisiers du district 
fie Montréal que leur requête pour 
des augmentations de salaire doit 
être transférée à l'Office régional du 
travail à Québec.

M. Mitchell répondait ainsi à un 
télégramme de M. Achille Dubeau, 
président du Comité des charpen­
tiers et menuisiers, qui disait, hier, 
que les charpentiers et menuisiers 
membres de l’union allaient quitter 
le travail dès ce matin, à 48 heures, 

I si leurs patrons ne pavaient pas 
! 81.15 de l’heure à tous les membres 
! de l'union.

Deux aumôniers au camp 
de Saint-Jérôme

Sherbrooke, 23 (C.P.) — On an­
nonce la nomination du major Al­
phonse Genest au poste de comman­
dant du 2e bataillon de réserve des 
Fusiliers de Sherbrooke, avec le gra- 

' de de lieutenant-colonel.

MONUMENTS

Fondé» Manufacturier» 

monument»
WE. 2640

J. Brunet Ltée
4485, CAte-det-Neige»

Montré»!

Le président de Panama 
veut demeurer à son poste

Panama. 23 (A.P.) — Le prési­
dent de la Guardia, de Panama, a 
laissé entendre, hier soir, qu’d 
a l’intention de prolonger son 
terme à la présidence, terme qui i 
expirera en janvier prochain. Le 
président dit que s’il prend cette 
décision, c’est pour répondre an 
désir “presque unanime” de la na­
tion.

En raison de son travail sans 
cesse croissant avec l’agrandisse-

------- -»•«•«»•------- ! ment du centre d’instruction élé-
! mentaire de St-Jérôme, le capitaine 

Pour le poste de qouverneu f J. A. Lalonde, aumônier du centre.
T . , v , • '>era désormais assisté du capitai-de New-York ne Théodore Beaudoin, de Lévis,

___ — j qui s’est enrôlé dans le Service des
... v- v n» /a r.» t i aumôniers te 18 du courant.
Albany, J.a 'A. P.). — Le; capitaine Beaudoin a fait ses.

sénateur James M. Mead a exprimé <>|udes cL'-siques au collège de Lé-'•

Chu. rrun4
de juJUJUt

CHAQUE JOUR 
un TIMBRE 
D'EPARGNE

(U quBAAJt
au»

IANOUIS • BUIf AUX DI éOSTl . léKItld 
MAOAtINS À » AYONS • DIBITS DI TABAC 
8URKAUX OU TÏLIéHONI • FHAtMACIfS 

III» AIRIIS IT AUTRIS MAGASINS M ^

hier son intentiwi de briguer les 
suffrages pour le choix du candidat 
démocrate au poste de gouverneur 
de l’Etat de New-York. Il a demandé 
l’appui du premier électeur de 
l’Etat, le président Roosevelt.

CALENDRIER

'Culture"
Revue trimestrielle. Sciences reli­

gieuses et sciences profanes au Ca­
nada, Vol. Ill, no 2, juin 1942. Som­
maire:

Articles: Henri Hébert; Donnons-

vis, et au collège Ste-Marie, à Mont- 
réal. _

Cours de premiers soins 
aux blessés

Les cours de premiers soins aux 
blessés donnés aux employés du 
Canadien National, membres du 
Corps de protection civile commen­
cent aujourd’hui, annonce M, W. E. 
Shepley. Ces cours comportent 17 
leçons hebdomadaires qui seront 
données par M. O. A. Beck, surin-
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bilingue, qui donnera tous les ren- 
seignements et les leçons de pre­
miers soins. M. Poitras vient de

CHAMBRE DEMANDEE
Etudiant demand» pour 

chambre claire datas maison
septembre
tranquille.

Imprimés de deuil
MCMENTOS — REMERCHMINTS 

Inspriméi »u t»»»4a.

sJrta des pria «I *p4c(m«na
sur demanda.

L’Imprlmarl» Populaire, Limite» 
•S0. Mptra-Oama es». Montrdal

Tdt. < BEI».. 1361

m.

JUILLET 1942
j Dtm 1 un Mar Md leu Vfn Sam 1

« •
SI 1 S

»
l>0 J l 1 2 3 4

5 6 7 8 9 10 11

12 13 14 1S 16 17 isi

19 20 21 22 23 24 25

26 27 28 29 30 31 ©
Pta.27!

nous à l'Art dans notre province /o tendant du service des premiers i 
place à laquelle il a droit?: Ernest sn!ns aux blesses du réseau national ,
MacMillan: Musical Composition in ^ de la prévention des accidents,
Canada: Alfred DesRochers: La poé- ri. Par M. A. Poitras, instructeur | 
sie au Canada français: Gerald F.
Lahey: Poetry in Canada: Edmond 
Gaudron: VArt et ses parodies:
Walter Abell: Canadian Aspirations 
in Painlinq: Séraphin Marion: La 
liberté de la presse: Romain Legaré:
I.ill, r,iimr et climat de culture. IB

Mélanges Patrice Robert; La pre- aus'i donnés tous les vendredis ; Instituteur ou institutrice demandé 
miére édition canadienne de la Som- j ;'ux employés du réseau situés à la j
me Tbéoloqique de saint r/jornos Xare Bnnaventure et à lurcot. fl en 1 Instituteur ou institutrico domandé

............. . „ iprnn. vimilairos aux rayon un mill» ttelv*r»Ité d» I» montAgn*.termine! des leçons similaires aux R*{é„,ncei, demande, Errir# c«»« e.
équipes du corps de protection ci- i 
vile des Termini de Toronto.

Des cours de premiers soins sont

1» "Devoir"

fLÂquin; Gabriel Nadeau: C/iron/oue | est unsi «les employés du viadm
franco-américaine.

Chronique: Canada en général, 
240 — Alberta. 242 — Colombie ca­
nadienne, 243 — Manitoba, 243 
Nouveau-Brunswick, 244 Nouvel­
le-Ecosse, 245 — Ontario, 246 
Québec. 249 — Saskatchewan, 259.

Comptes rendus: Les livres cana­
diens (voir la liste pp. 2 et 3 de la

qui reçoivent leurs leçons le même 
jour.

Les employés des usines du ré­
seau par tout le Canada sont au 
courant de l'aide à donner aux 
blesses. Leur enseignement est fait 
depuis nombre d’annees et toutes 
les semaines.

C’est une coutume au Canadien
couverture); Les livres étrangers i National que tous les étés des ins- 
ivoir la liste p. .3 de la couverture), truetf-urs de premiers soins aux 

; Répertoire bibliographique i blesses parcourent tout le réseau et i
Au comptoir 60s Par la poste 70s. éduquent les employés éloignés des j 

J^Sersice de librairie du Devoir, ^grands centres, ^

pour l'école sépircc No 9. de Dover 
Townthip, Co. Kent. Ont. Saleire $1250. 
Ecrire * f.-E Perreault, R.R. No 2, Bear 
Line, Kent, Ont.

Ne détruises: pas ce 
JOURNAL

Offrez vos vieux journaux au

Comité de récupération.

Mesureurs de bois demanded
Tous les mesureurs licenciés, qui désirent un em­
ploi pour la prochaine saison, sont priés de com­
muniquer immédiatement avec le secrétaire de 
L'Association Professionnelle des Mesureurs de 
Bois, Monsieur Lucien Dufour, 2 Côte d'Abraham, 
QUEBEC, P.Q.

LE MEILLEUR
FAIT LES MEILLEURES CONSOMMATIONS

Cet été, lorsque vous voudrez 
réussir un bon coup rafraîchissant 
et délicieux, employez du London 
Club Dry Cin, 
le choix de ceux 
qui s’y connais­
sent- ...

'S*

\

25 o,. <2.55 
40 «. >3.90

CLUB
LONDON DRY 

GIN
VOICI UNE MERVEILLEUSE 
RECETTE PAR TEMPS CHAUD 

JOHN COLLINS 
{Chaque John Collins se prépare 

toujours séparément)
2 oz; London Club Dry Gin;

oz. jus de citron frais;
Sucrez au goût;
2 gros cubes de glace.
Brassez bien en ajoutant une partie da 
soda. SI vous employez le verre claaat- 
que à Collins, remplissez celui-d jus­
qu'à un demi-pouce du bord.
SI vous employez du Jus de dtron- 

-—- assurez-vous qu'U soit Irais.

?\y
PRODUIT r* WELCH ERS DISTIU-ENIE* LIMITE». 

MONTRÉAL & BERTH IERV1LLE

Important ! On a grand besoin de verre pour la guerre. Conservez tonte» le» 
bouteilles vides et leurs bouchons. Prenez-en soin. Ne les laissez pas endom­
mager et protégez-lee contre la poussière en les tenant bouchées. Hamas».z. 
les et remettez-les à votre Comité local de Récupération.

.............................................. .........................................—............................................................. ........
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Chroniques :

Dan» la cité
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CANDIDE ...... i............................... Lettres amicales
* * * ................................. Les livres

Abonnement h la revue ; $2.00 par année.
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MealA 4M Sherbrooke eet aoot a.

L

Egypte

L’armée d’Auchinleck gagne du ter­
rain sur tout le front d’EI Alamein

Engagements d'une intensité croissante — 
Tempêtes de sable

Levée de l'interdiction du 
parti communiste canadien

Le comité parlementaire des Règlements de la Défense 
présente cette recommandation — La démission 

de M. Michaud — Cinq autres groupements 
dont on demande la légalisation

L'oprés-gucrra

Collaboration
anglo-américaine

Déclarations de M. Eden

Le Caire, 23 (A.P.) — L’armée 
du Nil du général sir Claude Au- 
chinleck a attaqué pou, la première 
fois sur toute l’étendue du front 
égyptien à l’ouest d’El Alamein et 

«l’on rapporte aujourd’hui qu’elle 
■ gagné du terrain au centre au 
cours d’engagements d’une intensi- 
:é croissante. Le bulletin du grand 
quartier général anglais indique 
que les Anglais ont délogé l’enne­
mi qui s’est défendu aveç acharne­
ment de positions sur la crête d’El 
Duweisat et qu’ils ont consolidé 
leurs gains. Au nord et au sud du 
Front, la bataille fait également 
rage, notamment autour de Tel el 
Eisa, (Je la crête d’El Makh Khad 
et de Meteiriya, près de la côte, 
mais elle semble demeurer encore 
indécise. ,

(A Londres, les observateurs mi­
litaires disent qu'il est évident que 
le général Auchinleck a reçu de 
puissants renforts en chars et en 
artillerie et qu’il s'est porté à l’at­
taque flans tous les secteurs dans 
l’intention de provoquer une batail­
le décisive. Tout en affichant de 
!a prudence, on exprime l'opinion 
que le général Auchinleck a pu uti­
liser dans une bonne mesure l’élé­
ment de surprise et l’on se montre 
calmement optimiste touchant l’is­
sue de la bataille).

De violentes tempêtes de sable ont 
limité l’appui que la Royal Air Force 
a pu accorder aux troupes de ter­
re au cours de la première phase 
de la bataille hier, mais les bom­
bardiers et chasseurs anglais sont

! intervenus plus tard au centre du 
front et ont obtenu des résultat?

! indiscutables. Les aviateurs anglais 
ont obtenu nombre de coups di­
rects contre des chars, des camions 
et des emplacements d’artillerie 
ennemis. L’activité aérienne de 
l’Axe semble avoir été relativement 
faible. La Royal Air Force, a des- 

j eendu un appareil ennemi au-des- 
| sus du front et perdu elle-même 
sept avions.

* * #
Rome, 23 (A.P.) — Le haut com­

mandement itaü n affirme aujour­
d’hui que les f jrces de l’Axe ont 
détruit 130 chars anglais et fait 800 
prisonniers hier au cours d'enga- 
gement^ vivement disputés dans la 
zone d’El Alamein. Le bulletin ita­
lien réclame la destruction, par des j 
torpilles aériennes, d’un navire de j 
10,000 tonnes qui faisait partie d’un j 
convoie ennemi à l’entrée méditer­
ranéenne du canal de Suez. Il an­
nonce un peu tantivement l’occupa­
tion par des forces de l’Axe le 15 
juillet, de l'oasis de Giarabub 
dans le désert de Libye, à 160 milles 
au sud de Tobrouk,

Ÿ ¥ *
Berlin, 23 (A.P.) — Le haut

commandement allemand affirme 
que les troupes allemandes et ita­
liennes sur le front de l’Egypte ont 
repoussé toutes les attaques de 
l’ennemi qui se sont répétées de nuit 
comme de jour. Le bulletin ajoute 
que l’on a fait plus de 1,000 prison­
niers et détruit 131 chars anglais.

Ottawa, 23 (D.N.C.) — La levée 
de l’interdiction qui frappait d’illé­
galité le parti communiste, ainsi 
que cinq autres groupements con­
damnés, a été recommandée ce ma­
tin dans le rapport du comité par­
lementaire des règlements de la dé­
fense du Canada.

La présentation de ce rapport 
aux Communes a prouvé que M. E. 
Michaud, ministre des Pêcheries, 
avait démissionné comme prési­
dent de cè comité, après s’être op­
posé à la reconnaissance de la lé­
galité du parti communiste. En ef­
fet, le rapport a été présent par 
M. H. B. MacKinnon, député libéral 
de Kenora, en qualité de président 
du comité.

Les autres associations dont on 
recommande la libération comme 
étant légales sont les suivantes: les 
Technocrates Inc., les Témoins de 
Jehova, la Watch lower Bible and 
Tract Society, Vinternational Bible 
Students Association, la Watchto- 
wer Bible and Tract Society Inc.

Le même privilège est réclamé 
pour l'Association Ukrainienne du 
Temple Ouvrier-Agricole, et l’orga­
nisation finlandaise du Canada.

\ otre comité est d avis, ,dit le ; COmposé en majorité 
rapport, que le fait d avoir inclus i (j’usine, de soldats, de
le parti communiste du Canada 
parmi les organismes illégaux était 
justifié à l'époque (1940). Mais de­
puis, il est survenu certaines con­
ditions qui rendent opportune la 
modification de cet article.

“En formulant cette recomman­
dation, votre comité ne tient pas à 
laisser entendre qu'il approuve en 
quoi que ce soit les menées que le 
parti communiste du Canada a di­
rigées contre la poursuite efficace 
de la guerre, l’objectif fondamental 
de ce parti et les moyens qu’il pré­
conise pour y parvenir.

“Votre comité ne désire pas non 
plus que rette recommandation em­
pêche, à l’avenir, le gouvernement

Nottingham, Angleterre, 23 (C. 
P.) —Définissant les conditions de 
la paix à venir “à l’une des heures 
les plus graves de la guerre”, le mi­
nistre anglais des affaires étrangè­
res, M. Anthony Eden, a déclaré 
que la Grande-Bretagne est prête à 
travailler de concert avec les Etats- 
L'nis pour organiser le monde de 
l’après-guerre. Devant un auditoire

d’ouvriers 
marins et

d’aviateurs, M. Eden a prononcé un 
discours que l'on considère comme 

I l'une des déclarations les plus pré- 
! cises de la politique anglaise d’a­

près-guerre. 11 a fait appel aux An- 
i glais pour leur demander d accor 
| der un accueil généreux aux solr 
j dats et aviateurs américains qui ar- 
j rivent en Grande-Bretagne. L'ave- 
i nir de l’amitié anglo-américaine est 
; “aux mains du peuple Je notre 
j pays”, dit-il.

M. Eden n’a pas fait allusion au

Les Allemands avancent vers 
Stalingrad et menacent d’isoler 

complètement le Caucase
La grande ville de Rostov est menacée de trois côtés 

à la fois de même que Stalingrad

Des troupes allemandes et slovaques ont pénétré 
jusqu'aux abords de la ville de Rostov, 

annonce Berlin

Moscou, 23 (A. P.), — La Russie 
soviétique n’a jamais été dans une 
situation aussi critique depuis le 
début de sa guerre contre l’Allema­
gne il y a treize mois. Les colonnes 
blindées allemandes se rapprochent 
pour engager la seconde bataille de 
Rostov, elles progressent de nou­
veau en direction de Stalingrad <»t 
menacent d’isoler complètement le\ second front, mais il n’en a pas

j moins fait l’éloge de la Russie et j Caucase. Au dire des observateurs” 
j affirmé que la Grande-Bretagne et j jamais depuis que les Mongols ont 

ses alliés ont entrepris la guerre! été chassés du sud de la Russie il y 
de n r e n d r e les me su res ni li V’] m nn P°ur la mener jusqu'à la victoire, a 562 ans la nation n'a connu un tel trLf ô Tvonr^H^r” De concert avec les Etats-Unis. i’U- Péril militaire.

mon soviétique, la Chine et les au-1 Les soldats rouges luttent avec 
1res nations, dit-il, la Grande-Bre- i acharnement pour arrêter la marche 
tagne fera sa part pour établir une 
civilisation mondiale.

seront à l'égard du parti commu 
niste du Canada, si les circonstan­
ces l’exigent.”

Les Japonais ont pris pied sur la 
côte sud de la Nouvelle-Guinée

Débarquement nippon à Gona — Première invasion 
de la péninsule de Papouasie — Grave 

menace pour Port-Moresby
Quartier général des Nations- 

T nies en Australie, 23 (C. P.). — 
Les Japonais viennent d’exécuter 
leur première opération offensive 
du côté de l’Australie depuis la dé­
faite qu’ils ont subie dans la bataille 
navale de la mer de Corail. Iis ont 
pris pied sur la côte sud de la Nou­
velle-Guinée, à 100 milles de l’im­
portant avant-poste allié de Port- 
Moresby.

Sous les bombes et la mitraille! 
d escadrilles alliées, les Japonais 
ont débarqué mereredi dernier un 
corps de 1,500 à 2,500 hommes à la 
mission de Gona, près de Buna, sur 
la côte de la péninsule de Papoua-
■ ie. Gona se trouve à 150 milles au
■ ud-est de la base déjà établie par 
h'. Japonais à Salamaua.

Ce débarquement en un endroit 
ou il n'y avait pas de troupes alliées 
a coûté cher aux Japonais qui se 
sont fait rouler un gros transport 
et une barge, outre un hydravion 
qui a été descendu. Les Alliés ont 
Perdu deux chasseurs. Ce sont les 
aviateurs qui ont aperçu les pre­
miers. sur la fin de la journée de 
mardi, le petit convoi japonais qui 
se dirigeait vers le sud à travers les 
iles nombreuses qui se dressent au 
large de la côte de la Nouvelle-Gui­
née. lis se sont lancés immédiate­
ment à l’attaque, obtenant des coups 
directs sur un transport qui a som­
bré plus tard, et ils sont revenus à 
1 attaque pendant le débarquement 
mercredi matin.

(jette première invasion de la pé­
ninsule de Papouasie est considérée 
comme une menace grave pour Port- 
Moresby qui est relié à Buna par 
une route de 120 milles qui traverse

Service sélectif

Précisions de M. 
Godbout sur les 

règlements d’Ottawa
Le cas des cultivateurs

Québec, 23 (D.N.C.) — A une
conférence de presse tenue ce ma­
tin, M. Adélard Godbout a déclaré 
qu’il avait été informé que, par sui­
te d'une mauvaise interprétation, 
certains règlements du Service na­
tional sélectif ont pour effet d’en­
traver l’embauchage des cultiva­
teurs pour les opérations forestiè­
res.

Il est vrai, a dit le premier mi­
nistre que la section 3 du premier 
naragraobe de l’ordre en conseil 
2251, stipule qu’aucune personne

Peter Cohen condamné 
à $2,000 d’amende

chemin de fer qui relie encore Sta­
lingrad à Rostov et au Caucase.

Les Russes rapportent par con­
tre que leurs contre-attaques con­
tre l'aile gauche de l'armée du ma­
réchal von Bock à Voronège se 
poursuivent et qu’ils ont tué 9.000 
hommes aux Allemands au cours 
de furieux combats. Les défenseurs 
de Voronège auraient déjoué une 
tentative des Allemands de fran­
chir de nouveau le Don à l’ouest de 
la ville.

L'office d’information soviétique 
a annoncé dans son bulletin de mi­
nuit que les soldats russes avaient 

de l’ennemi en se rendant parfaite-1 lon«u? retraite pour
ment compte que les Allemands ont

Trois problèmes de la paix
déjà parcouru plus de la moitié du 
chemin qu’il leur fallait faire pour 
séparer les armées du sud de In Rus­
sie de celles do Transcaucasie. La 
grande ville de Rostov est menacée

Les trois problèmes les plus ur­
gents de la paix sont les suivants:. . .
lo le désarmement complet des j trois côtés a la fois: de Novo- 

Pour avoir enfreint les règlements pays agresseurs; 2o ie ravitaille-! ylerkas*k- à 20 milles au noid-est: 
du contrôle de change j ment de^ populations affamées; 3o ' - n°rd par une puissante armée

------ --  i les mesures à prendre
On devait procéder ce matin à j mettre aux pays dévastés

faire face à l’ennemi à Novocher­
kassk, sur un plateau silonné de ra­
vins à 20 milles au nord-est de 
Rostov ainsi qu’à Tsinilyansk, sur la 
rive nord du Don à mi-chemin en­
tre Rostov et Stalingrad. Le bulle­
tin d’aujourd’hui se contente de dire 
que les troupes russes ont continué 
leur bataille défensive contre l’en-

nour ner-l qui.romPre"fi des troupes italiennes [ nemi dans les régions de Novocher- 
, appauvris i Part,e.s de 'orochi ofgrad; et de kassk et de Tsimlvansk.
, cl jv <iu » I j ^ ; I rill net nar lf»C H ivicinnc r\r, 1’ 4 val'enquête préliminaire de Peter Co-! ou'donMe développementTconomi- i ,’ouest D«rJe? divisions de l’Axe qui

hen, 4326 rue Coolbrook, 50accusé d’avoir enfreint tes ÆI .T"4 hwi SÏSSMÏE d/S"0"' “*' *
ments du contrôle de change étran-l ’ M^Eden a‘encore“formulé deux î s/defsiîe Kieïac! ^cmlVTstaGn6

i ne.ntedpteHéP|S rdr f" •fs’abs,e' ! PrincjPes «f’d convient de suivre ; grad, la grande ville'industrielle si-
nant de declarer aux autorités une i dans le reglement de ces problèmes \ tuée sur la Volga tout prés de la 
somme considerable d argent amé-jet qu’il a énoncés comme suit: lo le ' grande boucle du Don. à 250 milles 
ricain qu il avait en sa possession,, fait de recevoir une assistance fi-1 au nord-est de Rostov. La plus rep- 
soit quelque 813,000. Cependant,! nanrière et économique ne doit prochée des trois colonnes iileman- 
apres que Mes Philippe Brais et Er- j entraîner pour aucun pays la perte des est celle du centre qui suit la 
nest Bertrand, respectivement avo- de son independence; 2o toute as- ligne de chemin de fer Stalingrad- 
cals de la poursuite et de la défense, sistance dans l’art de se gouverner | Likhaya et qui n est guère plus qu’à 
eurent conféré avec le président du soi-même doit être de telle nature ,ine centaine de milles à l'est de la 
tribunal, en 1 instance M. le juge qu’elle aide à atteindre le but pro- 
Langlois Cohen s’avoua coupable et: posé.
fut condamné séance tenante à ; La Grande-Bretagne, poursuit M.

dont l’occupation principale est §2,000 d amende ou, à défaut, à six ' Fden «'est
lorrr>i Aiilfn y* a «a noaif OA/sonfor* iin «

la chaîne de montagnes Owen Stan­
ley. La garnison de Port-Moresby 
se compose de troupes australiennes 
et américaines. C’est apparemment 
dans le but d’avoir accès à des voies 
de communication plus directes 
avec la base australienne que les Ja­
ponais ont établi ce nouveau pied-à- 
terre après avoir renoncé à deux re­
prises à des offensives entreprises 
par terre en suivant la vallée tor­
tueuse de Markham de leurs bases 
de Salamaua et de Lae. C’est après 
lechec de ces deux expédüions 
qu ils ont envoyé leur flotte d’inva­
sion que le désastre attendait dans 
la mer de Corail.

Si les Japonais attaquent Port- 
Moresby en traversant la Papoua­
sie, ce sera dans le but de suppri­
mer un obstacle à la préparation 
d’une invasion au nord du détroit 
de Torres qui sépare la Nouvelle- 
Guinée de l'Australie.' Le débarque­
ment à la mission de Gona consti­
tuait la première occupation de ter­
ritoire par les Japonais dans le sud- 
ouest du Pacifique depuis le 10 mars 
dernier, date de l’occupation de 
Einnschafcn, à 60 milles au nord de 
Lae.

Le bulletin allié rapporte encore 
une faible attaque exécutée par des 
avions alliés contre l’ilc de Timor. 

¥ ¥ ¥
Le premier ministre de l’Austra­

lie, M. John Curtin, a détBaré en 
marge de ce nouveau débarquement 
que les Japonais avaient travaillé 
comme des castors pour préparer de 
nouvelles incursions. L’accalmie qui 
a suivi la bataille de la mer de Co­
rail. dit-il, a été aussi longue que 
les Alliés pouvaient l’espérer.

l’agriculture ne peut accepter un 
emploi en dehors de l’agriculture. 
Il est toutefois bien spécifié que les 
travaux saisonniers dans une in­
dustrie primaire ne sont pas sujets 
à ees restrictions, notamment la 
coupe et le flottage du bois, la 
chasse et la pêche. Un cultivateur 
peut donc s’engager à faire chantier 
pour une compagnie forestière sans 
enfreindre la loi d’aucune façon.

Plusieurs cas ont été portés à la 
connaissance du ministre de l’Agri­
culture, où des cultivateurs auraient 
refusé du travail dans la forêt, au 
cours de la prochaine saison, sous 
prétexte qi e la loi ne leur permet­
tait nas de quitter momentanément 
leur terre. Une telle interprétation 
des règlements du service national 
sélectif est arronée et propre à 
nuire au développement d’une in­
dustrie importante dans notre ef­
fort de guerre.

M. Samuel Bronfman 
poursuivi pour $25,000
Il a blessé grièvement un constoble, 

au cours d'un exercice d'obscur­
cissement

Me Roeh Pinard a inscrit ce ma­
tin au nom de son client, lé tons- 
table Armand Courval, une action 
en dommages au montant de $25,- 
844 contre le grand industriel Sa­
muel Bronfman, de Montréal.

Il s'agit, dans le cas présent, 
d’un accident survenu le 22 février 
dernier, à 8 h. 45 du soir, pendant 
]’“état d’alerte" d’un exercice 
d’obscurcissement ordonné avec 
l’autorisation du gouvernement fé­
déral.

Pendant cet exercice, le consta­
ble Courval, qui était alors en de­
voir, a été grièvement blessé et a 
subi une fracture du crâne après 
avoir été frappé par l'automobile 
de M. Samuel Bronfman.

I,'automobile de M. Bronfman 
était conduite par le chauffeur de 
celui-ci. M. Bronfman lui-même 
était dans la voiture, au moment de 
l’accident.

Les pouvoirs du parlement 
australien

Melbourne. 23 (A. P.).—La Haute 
Cour de l’Australie, dans un des plus 
importants arrêts de l’histoire aus­
tralienne, a décidé aujourd'hui que 
le Parlement fédéral est resté dans 
le cadre de ses pouvoirs en adop­
tant le plan de taxe uniforme dam 
tout le Dominion. Les Etats de Vic­
toria, d'Australie-Sud, de Queens­
land et d’Australie-Ouest avaient at­
taqué la loi comme un empiétement 
sur leurs droits constitutionnels,

CHINE

Les Japonais niassent 
des troupes aux 

environs de Kaifeng
Tchoungking, 23 (A. P.), — Uni 

porte-parole de l’année chinoise a ! 
dit aujourd'hui que les Japonais' 
sont à masser des troupes aux envi-| 
rons de Kaifeng et d’autres points j 
des grandes plaines de la province! 
de Honan, sur le flanc nord du front ! 
de Chine. Il peut s’agir des prépara-: 
tifs d'une offensive contre Chang- 
chow, jonction du chemin de fer 
est-ouest et de la ligne Peiping-Han-! 
kéou qui passe par Lunghai. Les Ja-j 
ponais se sont déjà emparés de l’irii-] 
portant centre ferroviaire de Chang-j 
chow en octobre 1941, mais ils i’onti 
évacué quatre jours plus tard.

Le porte-parole de l’armée chi- ‘ 
noise a ajouté que les Ivestilités se; 
noyrsuivent dans les provinces de 
Chekiang et de Kiangsi, mais qu’il ! 
s’agit d’opérations de peu d’enver- : 
gure et qui n'ont pas de résultats 
décisifs. Les Japonais se trouve*j 
raient rejetés sur la défensive dans 
une certaine mesure et réduiraient 
l’étendue des territoires occupés 
afin d'établir des garnisons plus) 
fortes aux points qu'ils tiennent 
pour stratégiques.

Le général de Larminat 
blessé dans un accident 

d'auto
Le Caire. 23 (A, P.). — Le géné­

ral Ldouard-René-Marie de Larmi­
nat, commandant des forces fran- 

• raises combattantes en Egypte, a 
été grièvement blessé dans iiu acci- 
dent d’auto, mardi. Ses médecins di- 

i sent qu’il se remet de ses blessuras,;

On manque d'entrepôts 
pour ie blé

Winnipeg, 23 (C.P.) — Les prin­
cipaux entrepôts à grain du Cana­
da sont remplis à capacité. La sai­
son des moissons approche et Ton 
prévoit des stocks à venir égaux à 
418,000,000 de'boisseaux. Le Cana­
da fait donc face à un grave pro­
blème d’entreposage, en fait, le 
problème le plus grave de son his­
toire, dans ce domaine.

A la tête des lacs, les réserves se 
chiffrent par 130,809,000 de bois­
seaux. Les entrepôts et leurs anne­
xes peuvent recevoir 144,500,000 
boisseaux.

Dans les principaux entrepôts du 
Canada, il y a 373,809,000 (le bois­
seaux. Ce chiffre ne comprend pas 
les stocks en transit au Canada et 
les quelque 15,000,000 de boisseaux 
entreposés aux Etats-Unis. Le Ca­
nada a un entreposage total de 
601,191,319 de boisseaux.

On s’attend qu’à la fin de juillet 
il restera dans les entrepôts cana­
diens environ 400,000,000 de 
boisseaux. Il restera de la place 
pour 200,000 boisseaux de plus.

On prévoit que la récolte totale 
sera de plus de 1.000,000,000 de 
boisseaux. La quantilé exacte de la 
récolte qui sera prête pour la li­
vraison est encore inconnue. Les 
producteurs sont limités à 280.000,- 
000 de boisseaux pour la livraison. 
On croit qu’une grande quantité en 
sera employée dans Touest pour les 
semences.

, ____  ___ engagea a participer
mois de prison.^ ^ ^____ ■ pleinement à l’édification d’une so-
Mr» . cièté internationale pacifique et ac-

. KOOSSVGlt VGlit réduire five. Le gouvernement élabore déjà
|û fnûl- r\p In vin I des Projc1s P°ur l'avenir, au pays
ic V.WUI uc iu vie ! même comme dans le monde inter-

Washington, 23 (P.A.) — Le pré-j national, 
sident Roosevelt a convoqué hier! L'avenir du monde dépendra de 
les industriels et les chefs ouvriers • notre habileté a prévoir et à créer 
en une nouvelle conférence à la ï les organismes politiques nécessai- 
Maison Blanche, dans le but de ré- res apres ta guerre. Nous ne dé­
duire la montée du coût de la vie. vrons jamais tolérer ie chômage 

Des représentants de la Chain-! chronique, les extrêmes de la pau- 
bre de commerce des Etats-Unis, de j vreté, du taudis,, qui ont défiguré 
1 Association nationale des manu- notre vie nationale dans le passé, 
facturiers, du Congrès des organisa-J H est donc très encourageant de 
lions industrielles (C.I.O.) et de la 'noter qu’aux Etats-Unis d’Améri- 
Fedération américaine du Travail! que le président lui-même et un ccr- 
(A. F. L.) se réunissent aujourd’hui tain nombre d’hommes politiques 
chez le président pour étudier le ; en vue ont exprimé à plusieurs 
problème de la stabilisation des sa-: reprises leur détermination de tra- 
Ipires. j vailler à créer un monde où chaque

ville.
A la faveur d’un clair de lune, 

les bombardiers soviétiques ont pi­
lonné la nuit dernière les colonnes
massives de renforts allemands qui l a été détruit.

^ ^
Berlin, 23 (A,P.) — Le haut com­

mandement affirme aujourd’hui que 
des troupes allemandes et slovaques 
ont enfoncé des positions de la tête 
da pont de Rostov et pénétré jus­
qu’aux abords de la ville. Voici le 
texte du bulletin allemand pour ce 
qui a trait aux opérations de Rus­
sie:

"Des troupes allemandes et slo­
vaques ont enfoncé des positions 
de la tête de pont en dehors de Ros­
tov et. poursuivant leur attaque, ont 
atteint les abords de la ville.

“Un détachement ennemi dont la 
retraite vers Rostov avait été coupée

avançaient dans la région du Don. 
Les dépêches du front disent que 
des dizaines de camions chargés 
de soldas! ont été détruits et que 
d’autres ont fui dans la plus gran­
de confusion. L’une de ees colon­
nes aurait été bombardée en tête et 
en queue à la fois.

Le Don n’offre guère de protec­
tion à Rostov si ce n'est ronlre une 
attaque venant du sud, car tous les 
principaux quartiers de la ville 
sont bâtis sur la rive nord à 13 mil­
les de l’endroit où le fleuve se jet­
te dans la mer d’Azov. En même 
temps que le péril sc rapproche de 
Rostov et de Stalingrad, une autre 
grave menace contre les Russes 
s'esquisse par suite delà tentative 
des Allemands de franchir le Don 
a I. simlyansk, au nord-est de Ros-

Une autre conférence entre le pré-1 pays aura l’occasion de développer ,ov* 11 suffirait aux Allemands d’a
1 /IA ta f A 1A c- /-» Vs A f c- a a *«4 • » ! • ’ ^ %’QMAA** »Ia « <] a t A -i . . y I -

Les jumelles Dionne

sident et les chefs des partis du 
Congrès a déjà donné lieu de pré­
voir que les prochaines mesures 
dans le but d’arrêter la montée du 
coût de h vie seraient imposées plu­
tôt par voie administrative que par
une nouvelle législation sur le con-1 jours et’ par toüs les moyen's 
truie des prix. ]

Le représentant Alben Barkley.! '’*’*’*■
chef de la majorité en Chambre, a i 
déclaré que Ton étudie présente-! 
ment la portée des pouvoirs exécu-j 
tifs présidentiels en ces matières; il ; 
n'y aura pas, dit-il, de message du I 
président sur la montée des prix 
cette semaine en Chambre; M. Roo­
sevelt n’aurait même pas décidé 
quand il prendra cette initiative.

Le président de la Chambre, M.
Sam. Rayburn, a déclaré que les!, ■ ---------
pouvoirs du président des Etats-i t'l!i n>,0lir.aux Etats-Unis, les jour- 
Unis, de par la Constitution, de par; , , £ HU1 °1nJ, assls*c .ai1 congres 
la “loi des pouvoirs en temps de1. La National Lducatorial Associa-

sa vie propre et .ses ressources 
propres au bénéfice de tous. Dans 
l’accomplissement de cette tâche, 
nos amis américains peuvent être 
assurés que nous sommes prêts à 
travailler d’accord avec eux tou-

Articles clogieux 
sur notre province

De la part du groupe des journa-

vancer de 30 milles au delà du fleu­
ve en cet endroit et d’atteindre 
fiai, Zimovniki ou Kotelnikovo 
pour couper la dernière ligne de

“L’aviation allemande a pilonne 
au cours d’attaques de nuit les li­
gnes de chemin de. fer au sud de 
l’embouchure du Don ainsi que des 
colonnes de transport ennemies et 
obtenu des résultats destructeurs.

“Au nord-est de Voronèje, on a 
repoussé de puissantes attaques de 
l’ennemi au cours de durs combats. 
Une division d’infanterie a détruit 
39 chars dans ce secteur,

“A l’arrière du front dans le sec­
teur du centre, une tentative de dé­
gagement de groupes ennemis dis­
persés a échoué. Parmi les nom­
breux morts se trouve le comman­
dant de la 18e division de cavale­
rie soviétique, le général .vanovo.

"Le long du front de la Volkhov 
ainsi que le long du front qui en­
cercle Leningrad, l’ennemi a en­
core ianeé de vaincs attaques.

“Dans le golfe de Finlande, des 
avions ont coulé un patrouilleur so­
viétique et en ont avarié un autre.’

vigueur, el les autorités en 
fort satisfaites; au point qu’on 
le continuer une autre année; 
la demande de soumissions, 
tuellement c’est la firme Frank 
Lalonde qui a ce contrat.

Permis de bâtir %en juin
Ottawa, 23. — Les permis de bâ-

sont 
veut 
d’où 

Ac 
P.

libres sous leur cautionnement ini­
tial Me Gustave Adam, avocat de 
la poursuite pour le département fé­
déral, n'ayant fait aucune représen­
tation là contre.

Les grèves aux Etats-Unis

ont assisté
de la National Lducatorial 

guerre” ci enfin, de par le litre de! ,lon, tenue a Quebec, ne cessent de 
‘commandant en chef des armées ; P"1'or -s ar,'Çjcs «'logicux sur la

sont certainement)américaines
très larges. (Les prochaines inesu-; , 
res “administratives” contre Tin- 1 u 
flation des prix seraient éventuelle­
ment d’initiative présidentielle.)

listes de la 'National Educatorial ; tir émis par les municipalités fai- 
Assockition" i saut rapport au Bureau fédéral de la

---------  j statistique ont une valeur de *9,-
Québec, 23 (D.N.G.) -— Depais ; 979,288 m juin, à rapprocher de

«$9,250,895 Je mois précédent et «$11.- 
(193,494 le mois correspondant de 
Tan dernier. Le total du premier 
semestre de 1942 est de $48,339,891 
contre $63,706,558 la période cor­
respondante de 1911.

En juin la construction d’habita-
province de Québec, nous disait ce i

L'enquête sur la fusion de 
la "Western Union" et de 

la "Postal Telegraph"
Washington, 23 (G.P.) — Les re­

présentants des deux agences télé­
graphiques canadiennes ont témoi­
gné hier devant un sous-comité de 
la Chambre des représentants où 
se poursuit une enquête sur le fu­
sionnement des compagnies Wes­
tern Union et Postal Telegraph.

Le Canadien National fait affai­
res avec la Western Union, tandis 
que le Pacifique Canadien a ses 
communications reliées avec celle 
de la Postal.

_ „ , ^ Les compagnies canadiennes
Callander. Ont., 23 (C. P.). — Lesisonl touchées par une partie du 

jumelles Dionne ont assisté pour la j projet de fusionnement qui affecte- 
prernierr fois hier à une messe ce- ; mit la division du trafic entre les 
lebree en dehors de la maison dans deux compagnies américaines et 
aquelle elles ont etc élevées sous les , ii«s compagnies canadiennes.

M. Horace H. Powers, de New-

matin M. Maurice Hébert, directeu .................................
tourisme dans la province de | lions représente 86,3'2^452riësTns- 

Quebec. Les journalistes améri-j titutions $1,068,358; les édifices 
cams ont etc très favorablement commerciaux, .$784,850; les établis- 
impressionnes par l'accueil qui sements industriels, $1,711,705; et 

a etc fait au Canada français. | les autres constructions, $88,923. De

soins du Dr Dafoe, à la suite de quoi i 
elles ont pris part à une fête chain- ! 
pêtre en compagnie des autres en-1 
fants Dionne, à la résidence d’été 
de leurs parents sur les rives du lac 
à la Truite.

Les jumelles Dionne avaient on-l 
tendu la messe à l’église du Sacré- 
Coeur de Jésus, à Corbeil. messe qui ! 
fut célébrée par M. l’abbé W.-H. La- j 
france. La fête champêtre nui suivit 
la messe fut filmée par un camera­
man de la compagnie Paramount.

York, représentant du Canadien 
National, a déclaré que Tenfenle 
actuelle au sujet de la division du 
trafic fonctionne sur une base 
équitable; il ne voit aucune néces­
sité d’inserer dans le projet de loi 
une mesure obligeant à une divi­
sion formelle du trafic.

i leur a été fait
.Ils ont appris à nous connaître eti 

à nous estimer. Au point de vue 
! touristique, ce voyage aura les con-j 
| séquences les plus avantageuses 
! pour l’avenir.
I Pour ce qui est des conditions! 
| dii tourisme a Theure actuelle, M. 
(Hébert dit qu’il faut bien admettre 
! que nous sommes revenus au tou-1 
j ri sine d’avant l’automobile, à eau-! 
} se du rationnement de l’essence.1 
i C’est un gros recul. Cependant, il j 
; nous vient encore, par chemin de 
l fer, ou autrement, une excellente! 
classe de touristes: ceux qui se fi-!

xent à un endroit pour y passer! 
! parfois deux ou trois semaines, j 
; Ceux-là laissent plus d’argent qu» ; 

les touristes de passage et apprcti- ; 
lient à mieux connaître notre pro-; 
vince. M. Hébert dit que les univer-1 
si ta ire s qui suivent ici des cours j 
d’été deviennent presque toujours 

;des propagandistes convaincus de! 
notre province.

la valeur globale en juin, la nou­
velle construction s’approprie $7,- 
192,682 et les additions, les modifi­
cations et les réparations, $2,786,- 
696.

A l'hôtel de ville

Washington, 23, (A.P.) — Les ar­
rêts de travail causés par les dif­
férends ouvriers aux Etats-Unis ont 
fait perdre, durant juin, 254,653 
jours de travail dans les usines de 
guerre. C’est une augmentation de 
117,353 jours de travail sur le mois 
précédent, déclare la commission 
nationale du travail. Le temps per­
du équivalait à .09% de tous les 
travaux de guerre accomplis en 

i juin.
Deux grèves ont été réglées au 

! cours de la journée dans des usi- 
! nés de guerre. Une grève projetée 
1 de 22,000 ouvriers du bâtiment, à 
j New-York, a été retardée- jusqu’a­
près les négociations à Washington. 
Ces ouvriers sont employés à des 
travaux de $100,000,000 exécutés 
par la marine.

Mort de Sébastien Faure
Vichy. 23 (A.P.) Sébastien 

Faure, ancien député anarchiste et 
conférencier pacifiste, est décédé à
Royan, à 84 ans.

En correctionnelle
Maurice Leblanc et Joseph Néron,

! deux jeunes gens domiciliés respee- 
i tivement aux numéros 4728, rue 
! Pontiac, et 4819, rue Montana, ont 
i comparu ce matin en Correetionnel- 
; le sous l’accusation d’avoir tenté de 
i voler des pneus à même une auto­
mobile en stationnement. Avant 

| plaide non-culpabilité, leur enquête 
j a été fixée au 30 juillet, j

Les fenêtres des édifices 
municipaux

Le comité exécutif demande des 
soumissions pour le nettoyage des 
fenêtres de l’hôtel de ville, de 
l’annexe et de la bibliothèque mu­
nicipale. Autrefois, ce travail était 
effectué par les employés de la 
ville. La Commission municipale 
avait formé le projet de donner à 
contrat tout l'entretien des trois 
édifices, mais devant l’opposition i 
de plusieurs conseillers, on s'est 
borné a donner à contrat le net­
toyage des fenêtres.

A Thôtei de ville on vient de 
placer à la disposition des inspec-i 

: leurs du service des finances le 
local situé nu sous-sol et qui avait j 

! été aménagé pour un restaurant. ! 
On se souvient que lors de la ferme- ; 
turc du resteaurant qui se trouvait 
au rez-de-chaussée de T hôtel de ville 

i les autorités avaient fait préparer 
j un nouveau local à celte fin. On !
; avait installé la l'éclairage fluorés- j 
: cent, et ies travaux d’amenagement 

avaient coûté en tout plus de $2,- 
000. Mais plusieurs conseillers j 
avaient par la suite formulé des ! 
critiques de cette installation au 
point de vue de l’hygiène el le pro- j 
jet avait été abandonné.

Affaire d'alambic référée 
à un tribunal supérieur

Léon Fournery, Sylvain son frè­
re,. Garnillc et Marcel Deur, ainsi 
qu’Amédéc Hoby, accusés d’avoir 
fraudé ie gouvernement pour une : 
somme de $100,000 en faisant fonc-« : 
tionner un alambic à Lacoste, ont 
subi leur examen volontaire ce ma­
tin devant M. le juge Tétreau. Gom­
me ces accusés n’avaient pas de dé- h 
fense à offrir à re stage des procé­
dures, l’affaire a été référée au pro­
chain terme de la Cour du banc du

Depuis un an ce système est an, rqL, En attendant les accusés sont

Un chef d'oeuvre

NAPOLEON
par Jacques BAINVILLE, 
de l'Académie Française

Un portrait de l'Empereur re­
vêt aux heures que nous vi­
vons un sens nouveau et un 
immense intérêt. Dix mille ou­
vrages ont été écrits sur Na­
poléon et sur les événements 
auxquels son nom est mêlé ! 
Parmi ceux-ci, le magistrat li­
vre de Jacques Boinville cons­
titue la plus belle, la plus ac­
tuelle et la plus utile synthèse 
qui ait été composée.

Texte intégral de 668 pages. 
Ouvrage en 2 tomes. Au comp­
toir $2.50; par la poste $2.60.

SERVICE DE LIBRAIRIE 
DU "DEVOIR"

430 est, N.-Dame, Montréal



Lï DEVOIR MONTREAL, JEUDI 23 JUILLET 1942 VOLUME XXXIII — No 169

AU SENAT Coromiision des prix

J«wd :s U 1er 194:

Unarticlcdc ^Time7 Nominations de
MM. Bonnard 

et Daisneault

A la scène, au concert et h l'écran
Protestation du sénateur Farris

E&wj),

lift

kVO.I

Ma
ê inclue ^ -

i:<* dirtce Hr

: ^ ÿr
rat

a’T^ ffrx îfî^virr Hpnn X£

tte lf085tTfml drfku)
une FjTr.ÿiiiCT.'.r p:.

41 CONCERT DV CHALET

rsferf d Annecy, 
ft*, une operei-

i-ZZZ

ûBim# ip«#î asu« 
k du

un
iPiii

TV* cürsnfîA-iace* imprév\mi§ empêchent
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Sommaire des postes locaux
CBr-OO ttivcrcMa

4 00 ilKSUM
5 1S Bée:*»; <!» cfcir.t
4 50 Musique <1* ciiim.tr.
5 30 Heure du tâe.
s is nous.
5 30 Beiui ilsa -e*.
6 00 Progrimmee.
6 15 Ri210-TOUrnsL 
6 30 Uor.ei Parent.
6 45 Intermede.
1 00 PenaJon Veldw
7 Î5 Csuser!» Su Service

d'information 
7 30 Nouvelles française, 

de la BBC
7 45 M. Balttaiar
* OO Le tiiéStre de la peur
8 30 Sur tea ooutevariW
9 00 Partner, organls*.*.
9 30 Mexican..

10 00 Nouvelles.
10.15 Concerts symphoni­

que. de Montréal.
11.15 Oreh. de dat»e.
11.55 Nouvelles.

CBM-940 Ulocvclet 
4 00 Beaux disques.
4.30 Nouvelles.
4 45 Orch. Cugat.
5 00 Front Une tainlly.
5 15 Programme.
5 30 Concert d'orchestre, 
fi 00 The Western five
6 15 Radio-iou mal 
6 30 Sport
6 35 Intermède.
6 45 Nouvelles de la BBC
7 00 A. matter of fact.
7 15 Léon Poimers. pia­

niste.
7 30 Orch. Laval.
7 45 Causerie
8 00 Commentaire..
8 OS Slnfonietu
8 30 Sur le. boulevard..
B 00 Kraft muaic-h*u.

: 10 M Radio-<
; 1015 Concerta sym phoni­

ques de Montréal 
11 LS Britain speaks 
1130 Nouvelles de BBC. 
12.50 Nouvelle.

CK.AC-TÎ5 klloeyetM
4 50 événements «octaux.
4 15 Chansonnette»
4 25 Nouvelle»
4 35 C et la vie.
4 45 Tante Lucie.
5 00 Grande Sœur.
5 15 Pierre et Pierrette
5 30 Le Rue principal».
5.44 Madeleine *t Piert*. 
fi 00 Vie de famille
8 15 Ete.-vmis au cou­

rant?
6 30 Operette
6 35 Piano iogue
fi 40 La piece du Jour.
B 45 Nouvelles
7 00 Originalité*
7 15 Le don Juan.
7 30 Nazalre et Barnabé.
7 45 Lionel Parent.
8 00 Backus show.
8 30 Batter 4 as
8.00 Neuvalne à B Anne
9 30 A choisir

10 00 Image* de guerre.
10.15 Présentation Colum­

bia.
10 30 Récital de chant.
10 45 Journal parlé.
11 00 Sport.
11.15 Orch. de danse.
11 30 Orch. de dans»
12 00 Nouvelles.

CFCT-550 kJlocvcle*
4 00 Club Matinee.
4 30 A choisir.
4 55 Musique.
5 00 Heure du thé.

5 15 The Pea bound.
5 30 Flying paired.
5 45 Secret city
( 50 Western five.
8 15 Noate.les-ec.aira 

i fi 25 What * happening.
6 l? Luckv melodlea. 

i 6 45 Novatlme.
7 oo Musique
7 15 Lum et Abner.

| 7 30 Cnc'.e Troy
7 45 Orrh de concert.
8 00 l.-est ire forget.
? 05 Intermède.
8 20 A choisir 
8 30 Sur les boulevard*.
8 45 A choisir
9 00 Mélodie*.
9 15 A chculr.
9 30 Studio
9 45 A choisir.

10 00 Bat. in the belfry. 
10.33 Nouvelles
11 00 Orch. de danM.
12 55 Nouvelles

CHLP-1IM kilocycle»

4 00 Nouvelle»
4 10 Orch. d« dans*
4 30 ChanKas fraaçaiM*
5 00 Thé dansant.
5 25 Nouvelle».
530 Radlo-spéclaL
6 00 Nouvel:»»
6 10 Mé'.i-méio.
8 30 Musique sur demand*
6 45 Chanson» française». 
7,00 Un peu de tout.
7 30 Sport.
7.45 Swing
8 00 Tragédie* de la vie.
8.45 Flvl of a find
9 00 Heure
9 00 For mother and dad
9 30 Studio

10 00 Guitare».
10.15 NouveUea.

Sommaire des postes locaux

Vendredi, 24 juillet 1942
CBP-8M Kilocycle»

T 10 Nouvelle».
8 oo Radlo-JoumaJ.
8 15 élévations.
8 30 Pot-pourri.
9 00 Carte blanch».
9 15 A cholllr.
9 30 Chansons
9 57 Métairie Bar,court.
0 15 Courrier du jour.
030 Maltr» d ecole 
10.45 Chansonnette*.
1 OO Grand* soeur
il 15 Moulin t> 1» chaînon.
Il 30 Chansonnette*.
11 45 Vie de famille.
•Cidi Jeunesse dor«*.
.2.13 Quelles nouveUeaf 
^30Nouvehes.
12 35 Réveil rural

1.00 Rue Principale, 
î 15 Nouvelles,
1.30 Tante Lucie.
1 45 Orch. Lope*

3 15 Chansonnette»
2 30 Récit»’, de piano.
2 45 Intermède.
3.00 Musique variée.
3 38 Nouveues
3 33 Chefs-d'oeuvre de ia

musique.
4 15 Récitai de chant
4 30 Musique de chambre.
3 Oo Heur» du th«.
5 15 Pémlna
5-30 Beaux disouea
5 45 A choisi:.
( "0 Proeramme»
8 10 Sport.
( 15 Nouvelle».
6 30 Lionel Parent.
8 45 Intermède
T 0"i Pension 7e.d»r 
î 15 Un homme »t «on pé­

ché
7 30 Nouvelle» française»

de BBC.
7 45 M Btlthsatr.
8 00 Courriers de* village»
8.30 Relais de Winnipeg.
9 00 Heure de i» valse
9 30 P-eLais de Toronto.

10 OO Nouvelle*
10 15 Trio Montréal
10 45 Cette semaine é

Londres
11.15 Musique de danse
11 30 Poème» symphonique» 
1155 Nouvelles.

CBM-VM kilocycle*

130 Nauve»;**
8 00 Radio-journal.
8 15 Prière*
8 30 Marches.
855 Nouvelle*.
9 00 Happy Jack chanteur
9 15 Law.cn et musicien!
9.30 Daily Doiln.
9 45 Music Room.

10 00 Causerie 
10.05 Food Facts.
10.15 Orch King
10 30 Choeur Metcalf
10 45 Musique
11 OO Life can be beautiful.
11.15 Vie and Sade
11 30 The soldier's wife
11 45 Stories from life 
Midi Nouvelle* de la BBC.
12 15 The road of life
12 30 ferme et produit*.
12 59 Stgnal-horalre 

! oo Radin.)ournal
1 15 Marla Rice, chanteu-

ae
2 00 Musique.
2 30 Kolessa, organiste.
3 oo Story of Mary Marlin. 

3 15 Ma Perkin*.
3 30 Pepper Young'a Fa­

mily.
3.45 Against the storm.
4.00 Disques.
4.30 Nouvelles.
4 45 Musique.
.5 00 Front iln» family.
5 15 le radio e* soir
5 30 Concert d'orcheatre.
5 45 Trio vocal
8.00 Orch. Mesaer.
8 15 t»adlo. Journal.
8 30 8)>ort.

6 35 Intermède
8 45 Nouvelles de BBC.
7 OO As matt— -ef fact.
715 Léon Powners. pla­

niste.
7,30 Ne foyers.
7 45 Brott, violoniste.
8 00 Commentaire».
8 05 La marine marchande
8 30 Reials de Winnipeg
9 OO L'Heure de a valse.
9 30 Theatre of the air.

10 00 Nouvelle».
1015 Trio Montréal.
10.45 Terre-Neuve et La 

guerre. Cainserie.
*1.00 Récital de Vancouver
11 15 Causerie. .
11.30 Nouvelle* de BBC.
12.00 Nouvelle».

CKAC-no Kilocycle*
7 00 Réveil.
7 30 Informatloo».
7 25 L Oratoire.
7 40 Pot-pourri.
7 55 Information».
8 00 Dlsques- 
8 30 Sport
8 45 A choisir.
9 00 Nouvelle»
9 15 Questionnaire.
9 30 Variété?

10,00 Romac-feulüeton.
10.15 Heure récréative 
10.30 Courrier d'Odette.
10 45 Mélodies
11 OO Radio-potin?
11 15 Histoire» d’amour.
11 30 Pension Veider.
11 43 L'heure ensoleillé». 
Midi Quickie*
12 15 Blit Sister 
12 30 C'est la vie 
12.45 Parade du midi.
100 Nouvelle»
1 10 Betty tœe-hU»
1 25 M X au piano.
1.30 Coffret musical.

1 45 Coffret musical
2 00 Entre vous et mot
2.15 Un peu de tout.
3.00 Concert.
3 15 La bourse et la ferme
3 30 Festival anglo-améri­

cain.
4 00 Evénements sociaux
4.15 CKAO en soir,
4 25 Nouvel las
4 30 Sw.ngphonette»
4 45 Tant» Luc:»
5 00 Grand» Sœur.
5.13 Pierre et Pierrette.
5.30 La Rue principale.
5 45 Madeleine et Pierre.
€ 00 V!» rte faml'l*
815 Etes-vou» au cou­

rant?
6 30 Opérette
8 35 Ptanclugue 
« 40 La pièce du Jour.
4 45 Nouvelle»
7 00 Variétés.
7 15 Le don Juan 
7 30 Nazalr» et Barnabé.
7 45 Lionel Parent.
8 00 Les secret» du docteur
8 30 Concert en plein air.
9 00 Théâtre expérimen­

tal.
! 9 30 Les trot» harmoni­

ques.
9 45 Chronique militaire
10 00 Présentation World.
10.15 Vient de paraître 

; 10.30 Orcheetre.
10 45 Journal parlé.

' 1100 Sport.
11 00 Planologu». 

i 11.15 Orchestre
12.00 Nouvelle».

CFCF-5i0 kilocycle»
7.43 Orchestre, 

j 7.50 Musique.
7 55 Reporter
8 00 Nouvelle».
8 15 Mélodie*
8 30 Jim Robertson
8 45 H»r« come* the band 

; P 00 Breakfast cluh.
9 30 Homemaker? revue. 
9.45 Breakfast club.

• 10 00 Nouvelle».

' 10 10 Musical Headita**
10.25 Musique.
10 30 House In th» •ountry. 
10.45 String time
11 00 Your fortune.
11.15 Novelty Group.
11.25 For ladle».
11.43 Orchestre.
11 50 Nouvelles.
Midi Mélodie*
12.15 House of Peter.
12 30 Soldier's wife,
12.43 Highlights.

1 00 Nouvelles.
1 03 Orgue.
1.15 Gospel Singer.
1.30 Supreme steward­

ship.
1 45 With Lope*.
2 15 Book-ends.
2.30 Cavalcade of drama.
2 45 Jack Baxer
3 00 Voice of memory.
3 15 Prescott presents.
3 30 Voice of memory.
3 45 The Southemalre*.
4 00 Club Matinee.
4 55 Musique.
5 00 Tea Time
5 15 The Sea hound,
530 Flying Patrol.
5 45 Secret City.
6.00 Sérénade.
6 is Nouvelles-éclair.
6 25 What’» happening, 
fl 30 Lucky me -yile».
« 45 Orch. Sear*.
7 00 Danse
7 05 A choisir.
7 to Musique.
7 15 Lum et Abtt»t.
7 30 Uncle Troy.
7 45 Orchestre
8 00 Lee; we forget.
8 05 Intermède
8 20 Musique
8 30 Flying for freedom.

: 8 00 Studio.
9 30 A choisir
9 43 four polk» dot».

: 10 90 Danse
10 25 The Pioneer».
10 30 Nouveii*».
10 45 Danse 
1! 00 Orchestre.
12.55 Nouvelle»

CHLP-1490 klloeyel*»
8 53 O Canada
9 00 Rèveiile-malta.
9 30 Chansons.
9 45 Orgue
9 35 Nouvelle*

10 00 Orch. Tomlin.
10 15 Pour vous plaira.

: 10 30 Hillbilly champion», 
j 110» Vedette».

U.IS Orch Hudson.
11 30 Chansons française».
U 45 Orch. Martin.
Midi Heure féminin».

1 00 Radio-Journal.
! 05 Heure féminine, 

i 2 00 Heure précis».
2 01 Cascade
2 30 Llann et Lisette.

nie.
! 2 45 Le* sérénadeur*.

3 00 Heure d» la aymph»- 
40u Nouvelle».
4 10 orch. Arnhelm
4 30 Chansons français»»
5 00 Le thé dansant.
5 25 Nouvelle»

! 5 30 Radio-apécU*.
# 00 Méli-mélo 
«30 Musique sur demande 

; 6.50 Chansons franc»!»»».
K 43 Lutte.
7 00 Heure.
7 oo Heure familial».

: 7 30 Trio Connor
1 7 45 Onel» Troy.

8 00 Mon neveu N»tol».
1 B 15 Orch Baron
: Ç 30 Orch Martin

8 45 Radlo-.'euneee».
9 00 Heur#
9 00 Orch Ravaas».
9 15 Orch Frank
9 30 II était un» fol».

10 00 The Threesom».
10 15 Nouvelle»

: 10 30 Orch. Allan.

U sénateur J. NV. 
us < liberal, de Vancou-1 
ndamné hier, au Sénat. ! 
publit* dans le no du 20 j 
magaune américain Ti- ! 

me. 1. article f;iit une revue des ' 
nouvelles canadiennes.

t'e magazine, a dit le sénateur i 
Farriv. circule librement au Cana- ï 
da. "l’ourquoi doit-il avoir une cir­
culation ici. continua le sénateur i 
Farris, je ne le sais point; c’est 
vins doute parce qu’il vient d’un j 
p;i>> qui cn! depuis longtemps no-! 
ire ami et qui est notre allie dans j 
cette guerre”. Ce magazine “desho- j 
nore ses pages avec une attaque ] 
contre le premier ministre du Ca­
nada”. Le sénateur Farris a dit j 
qu’il tenait à protester fortement là- ] 
contre.

L’article fait allusion à un dvbat ! 
qui a eu lieu à la Chambre des : 
communes sur la seconde lecture ! 
du bil! amendant la loi sur la mo- ! 
hihsation des ressources nationales I 
de maniéré a supprimer l’article 
restreignant au Canada seulement i 
le service militai,ee des conscrits, j 
Il affirme, entre ai" es choses, que 1 
‘ dans les l-'d discours sur la cons- : 
cnption. prononcés au parlement | 
depuis le 10 juin, aucun député n’a 
mentionne que 500 municipalités 
de la province de Quebec, suivant 
un rapport, ont signé un engage­
ment de ne pas accepter la cons­
cription pour outre-mer dans n’im­
porte quelle circonstance”.

Le sénateur Farris a déclaré que 
ledit article abuse de la toléran 
ce pratiquée entre voisins.

Le sénateur A. D. McRae (con­
servateur. de Vancouver), fit l’élo­
ge de l’attitude générale du magazi­
ne Time. Il regrette, cependant, 
que cet incident soit arrivé. 11 a dit 
qu’il n’est pa? juste de trop cri­
tiquer une publication qui a aidé 
notre cause.

Le sénateur J. H. King, leader du 
gouvernement, reprit que quelques- j 
unes des remarques du sénateur 
McRae conduisaient à une discus­
sion sur un sujet qui n’élait pas i 
soumis au Sénat et qui était hors 
d'ordre. F.t l’incident fut clos.

Un cos de demonde en divorce
Le sénateur James Murdock (li­

béral, d'Ottawa), a bloqué l'adop- 1 
tion du rapport majoritaire du co­
mité sénatorial des divorces, re­
commandant l’octroi d’un divorce i 
à William Taffet. ILi a dit qu’il est | 
membre du comité et qu'il a 
voter contre la petition. “D’après j 
moi, on est en train de commettre 
un crime contre une femme ver­
tueuse et honnête et sa fille âgée 
de seize ans’, protesta le sénateur 
Murdock. Il ajouta qu’il désirait 
s'opposer de toute maniéré ‘‘à ce 
crucifiement d’une femme vertueu­
se par un homme qui, d'après son 
propre témoignage assermenté, est 
un homme de rien.”

A ces mots, le sénateur A. B. 
Copp (liberal, du Nouveau-Bruns­
wick), protesta contre la sugges­
tion que le comité des divorces a 
commis “un crime”. Le sénateur 
Murdock retira l’expression. Il est 
d’avis, toutefois, que l’on commet­
trait un crime contre une femme 
vertueuse et honnête si Fou accor­
de le divorce pour la raison invo­
quée qui, d’après lui, n’existe 
point.

Le sénateur NV. M. Aseltime (con­
servateur, de la Saskatchewan'-, 
président intérimaire du comité 
des divorces, a dit que l’on avait 
étudié avec soin le cas. Chaque 
membre du comité a lu le dossier, 
et un seul a voté contre la recom­
mandation du divorce. Le séna­
teur Murdock reprit qu’il soumet­
trait un rapport minoritaire. La 
recommandation du comité demeu­
re en suspens pour plus ample étu­
de.

Le Sénat, après un vif débat, a 
approuve, en seconde lecture, le 
bill concernant l’établissement des 
anciens combattants sur des terres 
et ce bill a été envoyé au comité 
des Banques et du commerce. Le 
sénateur Norman L. Paterson (li­
béral. d’Ontario), approuva le bill, 
tandis que le sénateur John T. Haig 
tconservateur, de Winnipeg), dé­
clara que le plan projeté serait “une 
faillite”. Le sénateur Norman Lam­
bert (liberal, d’Ottawa), a dit que 
la critique du sénateur Haig était 
trop négative. Le sénateur Byr.on 
Horner (conservateur, de la Saskat­
chewan) critiqua le bill.

La Chambre haute se réunit cet 
après-midi, a 3 heures.

M Edward-Daniel Bonnard prendra 
charge du bureau de Montréal de 
la Commission des prix et du com­
merce en temps de guerre et M. 
Raoul Doigneault, dirigera les bu­
reaux sous-régionaux

La Commission des prix et du 
commerce en temj>s de guerre an­
nonce la nomination de M. Kd- 
ward-Daniel Bonnard pour pren­
dre charge du bureau de Montréal 
et celle de M. Raoul Daigneault, 
des bureaux sous-n pionaux.

M. Edward-Daniel BONNARD

Né à Alger de parents français 
en 1897. M. Bonnard a fait ses étu­
des secondaires au collège Loyola 
de Montréal. Soldat d’infanterie, il 
devint plus tard officier pilote du 
Royal Flying Corp.

De retour de la guerre, il entra 
au service de la Dennison Manu­
facturing Co. et devint gerant de la 
succursale de cette compagnie à 
Montréal. Pendant plusieurs an­
nées, il fut à l’emploi de la société 
St-(ïeorges and Gauvreau Ltd, (in­
génieurs et conlracteurs), en tant 
que secrétaire-trésorier. Plus lard, 
M.’Bonnard fut nommé gérant de la 
maison Dagnin, S.A., et représen­
tant de la maison ('.hanncl de Pa­
ris. Il fut représentant pour la pro­
vince de Québec des firmes suivan­
tes: The Four Wheel Drive Auto 
Co. Ltd., Saint-Thomas Metal Sings 
et Dominion Road Machinery. I! a 
organisé la société Acadian Robi­
net Co. Ltd., Iberville, P.Q., dont 
il est un des directeurs.

Au début de la guerre actuelle, 
M. Bonnard fut nommé gerant gé­
néral de la Standard Machine Shop 
Ltd. de Montréal.

Au Loew s
Le film, This Above AU, à l’affi­

che du Lbriv's demain, a comme 
vedettes Tyrone Power et Joan 
Fontaine. La distribution groupe 
également Thomas Mitchell, Henry 
Stephenson, Nigel Bruce. Philip 
Merivale, Sara AllGood et (iladvs 
Cooper. Ce film a été dirigé par 
Anatole Litvak. Le scénario est ba­
sé sur le célèbre roman d’Erick 
Knight. Joan Fontaine a remporté 
de très vifs succès depuis quelque 
temps mu cinéma. Tout le inonde se 
souvient en effet de ses interpréta­
tions dans Rebecca et Suspicion.

L’action du film se déroule pen­
dant la guerre actuelle. La guerre 
devient presque un personnage 
qu’on ne voit jamais mais dont l’on 
sent toujours la présence. Anatole 
Litvak a réussi là un de ses meil­
leurs films. ______

Au Saint-Denis
On a beaucoup parlé du film “Le 

Mensonge de Nina Petrovna” et à 
bon droit car il reste l’une des cho­
ses les plus belles et les plus trans­
cendantes de la production pari­
sienne actuelle.

Résumer le film c’est le dépré­
cier car les mots ne peuvent ren­
dre la beauté des images. Mais eji- 
fin disons que Nina est aimée de 
deux hommes, deux officiers dt 
l’armée viennoise. Mais le second 
ignore le sentiment qui étreint le 
cœur de son supérieur. Un jour, la 
situation se révélera et la chose 
sera réglée sur le terrain. Un duel. 
La femme va-t-elle laisser ailer à la 
mort deux hommes. Mais lequel 
aime-t-elle vraiment?

C’est à ce moment précis que sc 
commet le mensonge qui constitue 
le dénouement de ce film splen­
dide, si beau que ceux qui Font vu 
en gardent encore le souvenir. 
Cette œuvre imposante est défen­
due par Fernand Gravey, Isa Mi- 
randa, Aimé Clariond. Trois artis­
tes de très grande valeur dont la 
réputation n’est plus à faire.

Ceux qui ne connaissent pas Isa 
Miranda seront frappés de sa gran­
de beauté, de son étonnante per­
sonnalité, de son jeu empreint de 
grâce et d’élégance. Enfin on no­
tera le début d’Annie Vernay, 
maintenant devenue vedette.

Le second film à l’affiche sera 
"La Bataille Silencieuse”, un drame 
d’aventure parfaitement rendu par 
Pierre Fresnay, Michel Simon. Aler- 
me, Kate de N’agy, Abel Tarride, 
Ferny. L'action se déroule dans les 
Balkans et porte sur la conspira­
tion contre le gouvernement bul­
gare. Le héros principal (Fresnay) 
est un journaliste qui aura beau­
coup plus d’aventures qu’il n’eu 
pouvait imaginer d’abord. Drame 
d’amour il permet à Kate de Nagy 
de faire preuve de sa remarquable 
versatilité. (Comm.)

Concerts lymphoniques

Ce soir à la montagne
Programme que dirigera 

Désiré Defauw
Voici le programme que dirigera 

Maître Désiré Defauw au couvert 
de ce soir au Chalet de la Monta­
gne:
L Symphonie Classique, Prokofieff;1
2. Dans les Steppes de l’Asie Cen­

trale ..............................  Borodine;
3. Stenka Razine..........  Glazounov;
4. Rosamunde: a) Ouverture, b)

Ridlct .............................. Schubert;
5. Carmen: a> Ouverture, b) Bal-

Rt..............................................Bizet;
6. Sang Viennois ............. Strauss;j
7. La Damnation de Faust: a) Me­

nuet des feux follets, b) Danse 
des Sylphes, c) Marche Hou
8roise ............................... Berlioz. ;
La Société des Concerts Sympho­

niques de Montréal annonce qu’un 
millier de chaises a été ajouté aux 
cinq mille qu’elle place habituelle­
ment au rond-point afin de oouvoir 
accommoder tous ceux qui vien- 

; dront entendre le concert.

Au Capitol

L’horaire ties spectacles
ST-DE.N'I*

"Veuf de Trène”
I h 54. 5 h 08 * h 18 

“Les Secrets de la Mer Ronge"
12 h 36. 3 h. 48. 6 h 34. 9 h. 46. 

LOEWS 
“Mister V”

il h 25. 2 h.. 4 h 35, T h. 10. 
9 h. 45 

PALACE
“They Flew Alone”

II h 15. 1 h. 50, 4 h. 30. 7 h. 10.
9 h 50.

CAPITOL
“The Wife Take* a Flyer”

10 h. 20. 1 h. 15. 4 h. 10, 7 h, 08.
10 h

“The Blonrte From Singapore”
11 h. 50. 2 h. 45. 5 h. 45. 8 h. 40

«'RINCESS
“The Mystery of Marie Roget”

11 h. 20. 1 h , 3 h 40, 6 h. 15. 
8 h 55.

“Private Ruckaroo”
11 h. 45, 2 h. 20. 5 h.. 7 h 40. 
10 h. 15.

Ciné-Guice

Laird Cregar tient un rôle im­
portant dans le film Ten Gentle­
men From West Point à I affiche 
du Capitol dès demain. Cet acteur 
a remporté de très vifs succès de­
puis quelque temps au cinéma. 11 a 
atteint la popularité par sa magni­
fique interprétation du rôle de Des- 
groseillers dans Hudson’s Bay aux 
côtés de Paul Muni. Tout récem­
ment encore il vient de connaître 
un autre succès dans le film Char­
lie's Aunt avec Jack Benny.

La distribution du film Ten Gen­
tlemen From West Point groupe 
egalement George Montgomery, 
Maureen O’Hara et John Sulton. Le 
film a été dirigé par Henry Hatha­
way d’après un scénario de Ri­
chard Malbaum.

Au Princess
Ann Sothern et Red Skellon sont 

les vedettes du film Maille Gets 
Her Man à l’affiche du Princess dès 
demain. La distribution grouoe éga­
lement Allen Jenkins, Donald Meek. 
Lloyd Corrigan, Fritz Feld et Frank 
Jenks.

Ann Sothern est cette fois en 
compagnie d’un acteur de vaude­
ville, rôle tenu par Red Skelton. 
Ann Sothern est désormais célèbre 
par son rôle de la série Nlaisie. 
Quant à Skelton il est l’étoile de 
Ship Ahoy et M’histlc in the Dark. 
C’est cependant la première fois 
qu’Ann Sothern et Red Skelton 
sont partenaires dans un film.

Le second film à l'affiche sera 
Sunday Punch avec NYilliam Lun- 
digan, Jean Rogers et Dan Dailey 
Jr.

Indicationi sur qutlquoi Mima ! 
à l'affiche aujourd'hui

iTttr»» et texts •oregistr*» — Tou» 
réærés Ottawa 10371

"CaoifoP
THE WIFE TAKES A FLYER — Com*.

die. Vedettes. Allyn Joelyn. Cecil Oun- 
nlncham. Lloyd Cordigan.

BLONDE FROM SINGAPORE - FUm 
d'aventurea: Vedettes: Leif Erickson, Flo­
rence Rice Nights,

"Impérial"
RIO RITA — Comédie mualo»!» bl»a 

connue, Vedettes: Bud Abbott et Lou Coe- 
tello.

"LoowV
MISTER V — Histoire d un profeaeeur

poursuivi par la Gestapo. Vedette: Lean» 
Howard.

"Palaco"
THEY FLEW ALONE — Film qui racon­

te la vie des aviateurs. Jim Mdlüson et 
Amy Johnson. Pellicule tournée en An­
gleterre. Direction Herbert Wllcox Ve­
dettes: Anna Neagle. Robert Newton.

"Prmctsi"
THE MYSTERY OF MARY ROGET -

FÇm basé sur le roman du même nom 
d Edgar Allan Poe. Vedettes: Maris Mon­
tez et Patrick Knowles.

PRIVATE BLCKAROO — Film compor­
tent de.s numéras de vaudeville donnés 
par une troupe visitant un camp mili­
taire. Vedettes. Les soeurs Andrews.

Saint-Denis
LES SECRETS DE LA MER ROUGE — 

Drame exotique. Harry Baur, Baby Baa- 
set, Raymond Segar Charles Deschamps

NEUF DE TREFLE — Comédie. Vedet­
tes; Albeat Préjean, Duvaliês. Pauley. Ali­
ce Field.

Au Palace

LE SUCRE METAUX

Ma isons de touristes 
tt de pension

Enregistrement valable poor trek
mois

M. Raoul DAIGNEAULT

Le congrès des barbiers

Le congrès annuel de la Fédéra j 
tion nationale des barbiers-coif- i 
feurs de la province de Québec qui 1 
sera tenu, à Montréal, suscite beau­
coup d’intérêt, non seulement par­
mi les barbiers de notre ville, mais 
encore de tous les centres de la 
province.

Le syndicat des employés bar­
biers-coiffeurs de Montreal fera les

frais de la réception des nombreux 
délégués qui prendront part à ces 
assises annuelles au cours desquel­
les on fera l’élude de maintes ques­
tions et problèmes qui se posent de 
façon si prenante pour tous. Les 
barbiers et coiffeurs des deux sexes 
seront les bienvenus à ce congrès 
qui sera tenu les 23 et 24 du mois 
d'aoôt, et particulièrement ceux el 
celles de Yaudreuil, boulanges, 
Beauharnois, Valleyfield afin qu’ils 
puissent se renseigner exactement 
sur les syudicaU cl la fcdéntUon.

LE PETROLE
------------------- w iv

Subventions aux 
importations

Ottawa, le 22 juillet — La Cor­
poration de la stabilisation des prix 
des denrées a été autorisée, par la 
Commission des prix et du com-1 
merce en temps de guerre, à sub- ' 
ventionner les importations des 
produits du pétrole par navire-ci*

| terne en vue de parer aux ussuran 
ces contre les risques de guerre sur 

Iles cargaisons et les frais accrus du 
j transport océanique, annonce-t-on 
| aujourd'hui. Une grande partie des 
! importations d'huile à destination 
j du Canada viennent de la Colom- 
j bic et du Yenezuela en Amérique 
i du Sud aux pons de la côte Atlan- 
! tique nord.
, Les augmentations des taux d'as- 
! surance sur les cargaisons jusqu’à 
j HV*% de la valeur de la cargaison 
' et les augmentations des frais de 
transport par suite des taux d'assu­
rance contre les risques de guerre 
sur les vaisseaux ont été données 
par la Commission comme l’une 
de» raisons peur motiver cette me­
sure. Le montant exact de la sub­
vention variera pour chaque voya­
ge, le tout dépendant de facteurs,

| comme le tonnage du navire-citer- 
' ne, la longueur du voyage et le port 
d’arrivée. On calculera le moulant 
de la subvention pour chacun des 
voyages et il sera remis à la coip- 
pagnic d’importation par la Cor­
poration sur la présentation de dé­
clarations vérifiées et attestées 

La ligne de conduite précitée a 
été prise par lu Commission après 
une consultation avec le régisseur 
de l'huile au ministère des Muni­
tions et approvisionnements el fail 
le pendant de mesures analogues 
prises par le NVar Shipping Admin­
istration des Etats-Unis au début 
de juin.

M. Raoul Daigneault est né en 
1898 a Saint-André Avellin. P.Q. II 
poursuivit ses études à Ottawa, à 
l’école Gameau, à l'académie La 
Salle et à l'Université d’Ottawa. Au 
début de la guerre de 1914, i) s'en­
gagea pour le service d’outre-mer 
dans le huitième régiment des Ca­
nadian Mounted Rifles. Avant quit­
té l'armée pour raisons de santé, il 
vint a Montréal où il fut successi­
vement employé par Cassidy’s Li­
mited, Sterling Blend Tea, Quebec 
Preserving Co. Ltd (bureau de 
Montréal). Armand Desrosiers, Li­
mitée, et Albert Furniture Store.

Il devint géçant du People’s 5 c 
to $LfH) Store. En 192fi, M. Dai- 
gneault entra au service de la Na­
tional Publicity Limited comme 
directeur de la production. Lors­
que cette'compagnie de publicité 
et l’Advertising Service Limited se 
fusionnèrent sous le nom de Cock- 
field-Brown and Co. Ltd, M. Dai­
gneault fut chargé d'organiser et 
d'administrer toute la production 
française. Nommé directeur de la 
publicité des Victoria Stores Limi­
ted, compagnie subsidiaire fie La­
porte-Martin Limitée, il devint di­
recteur de la publicité et gérant 
de la vente pour Laporte-Iludon- 
Hébert. Limitée. Il fut par la suite | 
conseiller technique pour la pro­
vince de Québec de l’Association 
des Marchands Détaillants du Ca­
nada, la plu» grande association de 
marchands de détail du Dominion.

En 1935, M. Daigneault organisa 
la compagnie Lafayette Stores Li­
mited. Il a été jusqu’à ces derniers 
temps directeur de la publicité 
française de J. NValter Thompson 
Co. Ltd. Cette compagnie prête les 
services de M. Daigneault à la Com­
mission pour la durée de la guerre.

Ottawa, le 23 juillet — Les ex­
ploitants de maisons de touristes et 
de maisons de pension pourvoyant 
à la nourriture de pensionnaires 
occasionnels aussi bien que régu­
liers sont avertis par le service du 
rationnement de la Commission 
des prix et du commerce en temps 
de guerre que leur enregistrement 
comme consommateurs de sucre 
n’est valable que pour trois mois à 
compter de la date de l’enregistre­
ment.

Les consommateurs de sucre ain­
si enregistrés feront une demande 
de renouvellement au bureau local 
de rationnement avant que la pé­
riode de trois mois ne soit écoulée 
et ils fourniront un rapport indi­
quant la quantité de sucre utilisé, 
le nombre de repas servis, etc., 
avant de pouvoir obtenir leur re­
nouvellement.

La quantité de sucre permise 
lors du renouvellement sera revi­
sée à chaque demande, annonce-t- 
on, car i' arrive que le volume du 
commerce soit parfois très bas ou 
varie avec les saisons.

Les femmes de cultivateurs qui 
font des taries et des gâteaux pour 
vendre au marché ou à la maison 
et qui ne peuvent pas être consi­
dérées comme pâtissières commer­
ciales devront également s'enregis­
trer périodiquement comme con­
sommateurs de sucre.

L’ordonnance établissant les cou­
pons de rationnement contenait 
des dispositions pour les maisons 
de pension ayant des pensionnai­
res réguliers seulement. Dans res 
cas, les pensionnaires doivent don­
ner à l’exploitant de la maison de 
pension leurs cartes de rationne 
ment qui pourront être utilisées 
lorsqu’il sera nécessaire de refaire 
les approvisionnements de sucre. 
Les coupons détachés n’ont aucune 
valeur.

Le service du rationnement a dé­
crété que les personnes faisant du 
vin domestique ne peuvent pas ob­
tenir de sucre à cette fin.

CUssifi««tion
par catégories

Matériaux essentiels

"Vivre avec l'Eglise"
SOMMAIRE JUILLET 1942

Nos soldats, les aimons-nous 
vraiment? Dimanche d’été; Guidis­
me, forme moderne d’éducation 
catholique; Nous ue savions pas; 
Terre de foi et... d’alcool. En allant 
au marché; Nicole, enfant de la 
rue; Quand ça doit durer; Mères 
de soldats, épouses dt> soldats, 
soeurs de soldats: (’.‘est l’été, amu­
sons-nous, amusons les enfants; 
John Barrymore; Cantique du so­
leil; L’Evangile à l’armée; I,’orga­
nisation nationale du catholicisme 
aux Etats-Unis (suite); Lettre à 
mon Jrnn : Aigle ou chat? A la dé­
couverte des fleurs; On demande; 
Ceux qui nous donnent du pain.

Au comptoir .Dis; par la poste 
12s. Service de Librairie du De- 

, voir, -v.

Torpillé dans la mtr 
des Antilles

Ottawa, le 23 juillet. — Le minis­
tère des Munitions et Approvision­
nements annonce que les acheteurs 
qui désirent obtenir des matériaux 
essentiels, en vertu du nouveau sys­
tème de classification par catego­
ries, doivent toujours indiquer l’em­
ploi exact qu’ils se proposent d’en 
faire.

M W.-E. I ren, directeur des prio­
rités, a expliqué que l’acheteur ne 
doit pas se contenter d’indiquer tout 
simplement dans quelle catégorie on 
a placé son commerce en vertu du 
système de classification par caté­
gories. Il doit, de plus, se conlormcr 
aux termes de toutes les ordonnan­
ces qui régissent la distribution ou 
qui restreignent l’emploi de toute 
matière spécifiée, et fournir ou met­
tre dans ses dossiers les demandes 
ou les autres documents relatifs à 
l’achat, la vente, la livraison ou l’em­
ploi d’une telle matière.

“Il faut que le régisseur des mé­
taux sache exactement à quoi ser­
vent les métaux non ferreux requis, 
a fait remarquer M. Uren, parce que 
cela l’JRde non seulement à amasser 
des métaux et des alliages en quan­
tités suffisantes pour répondre aux 
besoins militaires ou essentiels, mais 
aussi à motiver l’emploi qui en est 
fait. Souvent, lorsqu’on connaît 
exactement le but du demandeur, on 
peut remplacer des métaux d’impor­
tance stratégique par d’autres mé­
taux dont il existe des provisions 

! abondantes.
“Les numéros de classement peu­

vent indiquer que les matériaux en­
trent dans la construction de cor­
vettes et de cargos, mais ils ne spé­
cifient pas si certains métaux essen­
tiels seront employés à la fabrica­
tion des poignées de portes de na­
vires ou à la constduction des quil­
les. On n’accordera certainement 
pas des métaux rares pour des fins 
sans grande importance, lorsqu’il se 
trouve des matériaux de remplace­
ment”.

M. I ’ren a ajouté que l’acheteur 
doit, afin d’éviter tout danger d’er­
reur, donnée, outre son symbole de 
classement par catégorie, tous les 
renseignements requis par les régis­
seurs du ministère.

William Powell et Hedv Laraaar 
sont les vedettes du film Croaa- 
roads à l’affiche du Palace dès de­
main. Ce film a été dirigé par Go- 
dric Gibbons. L’action se nasse à 
Paris avant la guerre actuelle.

Les techniciens de Hollywood »« 
sont donné beaucoup de peine pour 
reconstituer les décors des neuxoè 
sp passe l’action et en particulier 
les salles de cours de l’Ecole des 
sciences sociales.

On s’est servi pour la mise ea 
scène de meubles rares, de ta­
bleaux de maîtres, amenés à Holly­
wood à grands frais. En somme, 
l’atmosphère des demeures luxueu­
ses de Paris a été parfaitement re­
constituée.

U* Ai&M d ’aêtimiÂti.
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| DlJ VALUS
, I* ALBERT

i' AU Ci ORD V PAUliY ,

Zème semaine
LESLIE HOWARD 

MARY MORRIS
"Mister V.”

mm i A l’affiche
ANNA NEACLE

dans
THEY FIELD ALONE’

ffujinv A l'affiche

“WIFE TAKES A FLYER’

“Blonde from Singapore'

mnniï \ l'affiche

'THE MYSTERY OF 
MARIE ROGET"

"PRIVATE BUCKAROO"

Un port des Etats-Unis mtt le! 
golfe du Mexique, 23 (A.P.) — Le 
département de la Marine de» Etats- 
Unis annonçait hier la perte 
d’un petit navire anglais torpillé et 
coulé le 27 mai dans la mer des An­
tilles. Seize des 48 hommes de 
l’équipage ont perlu la vie. Le* sur­
vivants sont débarqués dans un port 
du golfe du Mexique. •

* * *
Un port de l’est des Etals-Unis, 

23 (A.P.) - Le département de la

Lt plafond du vieux fer

Dan» ,1e cour» de *es opérations 
ordinaire», la ville de Montréal a. | 
de temps à autre, une certaine 
quantité de vieux fer à vendre. Elle' 
demande généralement des soumis 
sions, et accepte le meilleur prix 
qu’on lui offre. Mais la guerre a 
tout changé.
Hier matin les chroniqueurs muni- ! 
cipaux ont appris qu'un soumis-1

Dernier tour
BUD ABBOTT 
LOU COSTICLLO
"RIO RITA"

Autre «nectar!» :

WAS FRAMED"

NKRIAL^^g

„ . sionnaire avait offert à la ville I
Manne annonce la perte d’un cargo ! $22.60 la tonne pour son vieux fer
américain de jauge moyenne tor­
pillé le 28 juin à 650 milles environ 
au large de la côte est des Elats

et qu’on avait accepté une soumis­
sion moins élevée: $22.50. Les jour-j 
nalistes se sont enquis auprès dp?

Unis. I es survivants ont raconté autorités compétentes et ont appris
r>r\trs rtA/? n f I * K ô *• /-s» c rvt a *1.. »v% M Mil*.- —.. _  t _ ...a   F * » ... .comment l’héroïsme du marin Miles 
Nelkin nui a péri en détachant des 
radeaux a sauvé la vie à 18 de ses 
camarades.

* ★ *
Ces deux torpillages portent à 

395 le nombre des navires coulés

que cela est parfaitement vrai 
La Commission des prix a fixé 

un plafond pour le prix du vieux 
fer. à $22.50. Non seulement ti 
ville n’a pas pu accepter la soumis­
sion de $22.60, mais si elle t'avait 
fait, elle était passible d'une amen-

dans l’ouest de l’Atlantique depuis: de de $5.000 pour avoir vendu à un 
t l'entrée en guerre des Etats-Unis. [prix supérieur au plafond fixé,

A la demande générale
Les Concerts Symphoniques

annoncent le retour de

DESIRE DEFAUW
Célèbre chef d'orchestr» belge

CHALET DE LA MONTAGNE 
CE SOIR à 9 heures
Admission : .30, .60
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On doit considérer surtout la | Les restrictions et
valeur nutritive des aliments les vêtements

Prépares h l'avance le menu de la semaine. Qu'il con­
tienne les aliments nécessaires à une alimentation 

bien équilibrée.

de travail
Economie de main-d'œuvre, de fis* 

lut, de boulon, de caoutchouc et 
de fil

Directrice: Germaine BERN'ER F.

L alimentation dans les centres ruraux 

et dans les institutions
Travail en vue de faire l'éducation du public en général, 

des parents et des instituteurs en particulier — La 
consommation insuffisante du lait — Les oeufs, le 
poisson et le fromage n’occupent pas dans la diète la 
place d'importance qui leur revient—Le goût et la rai­
son en matière d’alimentation—L’importance des ser­
vices de diététistes qualifiées dans les hôpitaux, les 
pensionnats, etc.

Voici le texte d'un travail présen-! 
té a un congrès d’hygiène tenu à 
Québec il y a quelques mois par Mlle 
Jeanne Chainpoux. nutritioniste. sur 
l’important problème de l’alimenta­
tion dans les institutions.

Nos projets furent nombreux et 
variés, dès l’ouverture du départe­
ment de la nutrition, mais aucun 
ne nous parut plus important que j 
l’éducation du public. Nous avons 
inauguré notre campagne par des 
cours sur les principes de la nutri­
tions, donnés au personnel des 
Unités Sanitaires, afin de les inci­
ter à poursuivre l’instruction des 
hommes, femmes et enfants de nos 
campagnes. Sans l’entière coopé­
ration de toute la famille, il est 
impossible d’établir de meilleures 
habitudes d’alimentation dans nos 
foyers.

Mais immédiatement, un grand 
problème se pose. Plusieurs en­
fants sont pensionnaires, et, par 
conséquent, ils ne sont pas sous 
la surveillance de leurs parents 
pour plus de deux mois de l’année, 
et cela durant une grande partie de 
la période de croissance.

Pour arriver à des résultats satis­
faisants, il nous faut visiter ces pen­
sionnats, et voir à ce que les en­
fants reçoivent les aliments propres 
à leur développement normal.

Nous connaissions déjà le grand 
besoin d’améliorer l’alimentation 
dans les institutions de charité. 
Même les enfants élevés dans les 
orphelinats doivent être convena­
blement et adéquatement nourris. 
Un revenu bien limité oblige ces 
institutions à calculer précisément 
et à dépenser sagement. Le résultat 
de cette économie forcée n’est pas 
toujours, malheureusement, une 
diète bien balancée.

On réalise facilement l'effet sa­
lutaire du régime approprié pour 
le malade hospitalisé, mais on fait 
peu de cas de la diète qu’il suivra 
une fois rétabli.

Si le médecin prescrit une diète 
spéciale, on doit l’expliquer en dé­
tail au patient. S’il comprend pour­
quoi tel aliment lui est défendu et 
tel autre lui est permis, il fera 
moins d'écarts de régime. Il pour­
ra s’épargner des rechutes aussi inu­
tiles que déplorables et, quelque­
fois, même néfastes.

En plus, si le patient quitte l’hé- 
pital avec la notion des principes 
élémentaires d’une bonne alimen­
tation, et s’il communique, son sa­
voir à ses parents et amis, on aura 
déjà beaucoup accompli.

Mais rares sont les petits hôpi­
taux de. campagne qui bénéficient 
des services d’une diététiste quali­
fiée. Nous nous sommes donc assi­
gné la tâche de démontrer l’im­
portance d’une telle personne pour 
diriger les cuisines, pour préparer 
les diètes et les menus, et pour ins­
truire les patients.

Pour justifier notre recomman­
dation. nous avons visité un bon 
nombre de ces institutions. Dans les

■•■H

Médecins de compagne
Pour le médecin exerçant sa 

profession à la campagne, rien ne 
remplace le paletot de chat sauvage 
qui le protège si bien contre les 
intempéries de nos hivers cana­
diens. Chez J.-F. Peid, il y en a à 
profusion; en choisir un, à son 
goût, et au prix que l’on veut payer, 
rien n’est plus facile. Faciles aussi 
sont les conditions de paiement 
Si l'on veut recevoir à temps, dès 
les premiers grands froids, son 
peletot de chat sauvage, que l’on 
s'empresse de venir donner ses me­
sures chez Reid, 1473, rue Amherst.
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sanatariums, nous avons profité du 
système de haut-parleurs pour don­
ner aux patients de courtes cau- 
series, tout comme le ferait une 
diététiste. Des instructions toutes 
spéciales ont été données aux 
membres du personnel, dans i'es- 
poir qu'ils propagent, à leur tour, 
nos enseignements.

Les pensionnats

Les pensionnats demandent une 
attention toute particulière. Ils re­
présentent probablement notre tâ­
che la plus importante, puisque 
nous en trouvons au-dessus de aOO 
dans notre province. Une bonne 
alimentation dans ces institutions 
assure donc le bien-être de pres­
que un cinquième de notre future 
génération!

De façon à pouvoir procéder mé­
thodiquement dans notre travail, il 
nous faut tout d’abqrd avoir une 
idée claire et précise des habi­
tudes .d’alimentation dans ces pen­
sionnats. Il nous faut prendre con­
naissance de la préparation des 
mets et du service des repas. Plu­
sieurs de ces grandes institutions 
nous ont permis de visiter leurs 
cuisines durant une semaine, afin 
de recueillir ces informations né­
cessaires.

Inutile de dire que nous avons 
toutes sortes de réceptions lors de 
nos differents voyages, niais, géné­
ralement, les autorités coopèrent 
volontiers avec nous. Le person­
nel montre Ja meilleure volonté, à 
suivre nos suggestions. Cependant, 
nous avons remarqué que nous tra­
vaillons plus librement dans les 
institutions dirigées par le clergé.

Pour les premiers jours, nous 
nous contentons d’observer tout ce 
qui se passe. Nous notons les me­
nus de la semaine, et les différen­
tes méthodes de cuisson. Les re­
pas sont surveillés, afin de pouvoir 
constater le mode de service, la 
quantité d'aliments consommés, le 
goût des élèves, les restes et le 
gaspillage.

A mesure que la semaine avance, 
peut-être suggérerons-nous quelques 
améliorations immédiates pour sa­
voir si, oui ou non, elles sont prati­
ques pour cette institution. Des me­
nus «ont souvent proposés, et de 
nouvelles recettes essayées. Les 
mauvaises méthodes de cuisson sont 
critiquées, et ies bonnes méthodes 
sont expliquées en détail. Plus im­
portant encore, les menus sont ana­
lysés et l’on note les correction.' 
nécessaires, s’il y a diète défec­
tueuse.

Des causeries sont données aux 
membres du personnel enseignant, 
aussi bien qu'aux membres du per­
sonnel de la cuisine et aux élèves. 
Les principes de la nutrition sont 
détaillés et la diète quotidienne est 
expliquée avec minutie.* *

Notre travail terminé, nous pré­
parons un rapport complet de no­
tre visite, pour ies autorités inté­
ressées. On y inclut aussi des 
menus balancés pour une semaine 
et une variété de recettes écono­
miques et éprouvées.

Erreurs fréquentes en nutrition

De toutes les informations re­
cueillies jusqu’à date, notons ici les 
erreurs en nutrition le plus sou­
vent commises. Mentionnons d’a­
bord la consommation insuffisante 
de lait dans presque toutes les ins­
titutions à l’exception peut-être des 
sanatoriums. De plus, les élèves 
ne mangent pas le fromage cana­
dien; ils préfèrent les filmages 
fondus qui sont beaucoup plus dis­
pendieux et, par conséquent» servis 
moins souvent.

Les autorités ne réalisent pas 
qu'il y a une différence entre les 
céréales blutées et les céréales com­
plètes. Chose curieuse, les moins 
nutritives sont ordinairement les 
plus populaires. Le pain de blé

’ entier est très peu consommé, tan- 
; dis que le pain blanc l’est en quan­
tité inconcevable; plusieurs en­
fants pourraient ne se nourrir que 

j de cela.
On mange très peu de légumes à 

! part les pommes de terre qui cons­
tituent presque un mets principal 

; a deux et même trois repas par 
jour.

Cette exclusivité est peut-être due 
| au manque d’espace d’emmagasi- 
j nage ou encore à l’impossibilité 
d’obtenir, à bon compte, les légu­
mes hors de saison. Cn mauvais 
procédé de cuisson peut aussi ren- 

| dre le légume peu désirable.
Les enfants en général n’aiment 

pas les légumes. Ils ne sont pas ha­
bitués à les manger chez eux, donc 
ils s’en passent volontiers au pen­
sionnat.

Les pommes de terre se man­
gent l’automne et l’hiver, mais peu 
de fruits sont servis au printemps. 
Même les fruits secs ne figurent 
pas souvent au menu. Inutile de 
mentionner les fruits agrumes, ils 
sont trop coûteux. Les tomates 
en conserve peuvent leur être 
substituées, mais elles sont encore 
considérées comme ingrédient es­
sentiel aux soupes et aux spaghet­
tis; on les sert rarement seules 
comme légume.

Comparée aux autres aliments, la 
viande «e consomme en bien trop 
grande quantité. On la sert deux 
et même trois fois par jour régu­
lièrement. Les membres du person­
nel comme les élèves proteste­
raient avec véhémence, s’il fallait 
limiter l’usage de la viande au 
repas du midi!

Par contre, les oeufs, le poisson 
et le fromage n’occupent pas dans 
la diète la place d’importance qui 
leur revient. Ce n’est pas que la 
proétine manque, mais il serait 
préférable de l’obtenir de sources 
plus variées.

C’est remarquable comme les mets 
inappropriés et difficiles à digérer 
sont ordinairement les plus popu­
laires. Rien de surprenant que les 
élèves tombent de sommeil après 
un bon déjeuner de fèves au lard 
ou de cretons.

Le pourquoi des diètes défectueuses

Et quel est donc le pourquoi de 
toutes ces diètes défectueuses? Je 
crois que le coût de la vie est le 
premier et le plus important des 
facteurs responsables d’une diète 
inadéquate dans plusieurs de nos 
institutions. Dans bien des cas, le 
prix de la pension est trop modi­
que, et le plus haut montant alloué 
pour l’alimentation est de 5 à 7 
sous par personne par repas. Mais 
la majorité des institutions n’al­
louent que de 3 à 5 sous par person­
ne par repas pour défrayer le coût 
des aliments ainsi que les frais 
d’opérations. En comparaison, il 
est intéressant de noter que dans 
le livret: “La Santé par les Ali­
ments en temps de paix et en temn 
de guerre”, compilé par l’Associa- 
tio nMédicale Canadienne, on sug­
gère de 8 à 10 sous par personne 
par- repas comme minimum pour 
une diète adéquate.

En second lieu vient le manque 
de connaissance des principes de 
la nutrition. On s'imagine encore 
que le rôle primordial de l’alimen­
tation est de satisfaire l’appétit. On 
ne réalise pas la fonction A’itaie des 
minéraux, des vitamines ou des 
protéines dans l’organisme.

En ce qui concerne la cuisson 
des alimenjs, il y a beaucoup d’amé- 
li oration s à faire dans ce domaine. 
Les méthodes de cuisson sont dé­
modées et ineffertives. Quelques re­
cettes principales sont transmises 
oralement d'une cuisinière à l'au­
tre, mais les livres do recettes sont 
rarement consultés. Comme résul­
tat, quelques mets favoris sont ser­
vis trop souvent; le menu devient 
donc routinier et monotone.

(La fin demain)
Jeanne CHAMPOUX,

/r „ nutritionniste.
(La Garde-Malade},

Notre rable

Plats de poisson 
pour le menu 

de guerre
On prétendait autrefois que le 

poisson était la “nourriture du cer-1 

veau”. Même si ça ne devait pas ' 
hausser notre degré d’intelligence, 
on n’aurait pas tellement tort de ■ 
manger beaucoup de poisson. Car | 
il y a aussi — et plus certainement, ! 
la valeur nutritive, la digestibilité et 
l'attrait des plat' au poisson, frais, 
congelé ou en boite.

Il y a tant de façons d’apprêler I 
et de présenter le poisson! Voici 
quelques recettes communiquées ! 
par le ministère des Pêcheries:
PAIN DE POISSON AU CELERI

2 tasses de poisson cuit et émiet­
té: flétan, aiglefin, poisson blanc, 
etc; 2 tasses de miettes de pain, 
mêlées au poisson; 1 tasse de soupe 
au céleri en conserve, ajoutée au 
mélange et deux oeufs légèrement 
battus.

Cuire dans un four à 350 degrés j 
F. une heure environ ou jusqu’à ce 
que le mélange soit ferme. Servir 
avec une sauce aux oeufs ou aux 
tomates. Pour six personnes.

SALADE AUX POISSONS ET LE­
GUMES

2 tasses de poisson cuit et émietté, 
flétan, aiglefin ou maquereau; 2 to­
mates coupées en morceaux, 2 ou 3 
radis hachés, 2 c. à table de persil 
haché. 1 tasse de concombre ou de 
céleri hache, 1 c. à table de piment 
rouge haché; ^ c. à thé de jus de 
citron. Même quantité de jus 
d’oignon, au goût.

Des marinades, des olives et une 
petite quantité de fromage râpé 
peuvent être ajoutés ou substitués. 
On peut varier ainsi cette salade en 
ajoutant ou substituant certains in­
grédients. Un pesi de mayonnaise, 
Servez sur des feuilles de laitue. Ou 
encore, mêlez avec la sauce sui­
vante:

% lasse d’huile à salade; 1 c. à 
table de vinaigre ou de jus de ci­
tron; 'a c. à thé de moutarde sèche, 
5A c. à thé de cayenne, c. à thé 
de sel, ’i c. à thé de sucre, 1 c. à 
thé de sauce de Worcestershire.

SALADE MOULEE
1 c. à table de gélatine; 1 oeuf: 2 

lasses de lait; Vj tasse de vinaigre;
2 tasses de poisson émietté, cuit ou 
en conserve; >4 tasse d'eau froide;
1 c. à thé^de farine, 1 c. à thé de 
tRoutarrie; 1 c. à thé de sel; 1 c. à 
thé de sucre.

Mêlez la farine, la moutarde, le 
sucre, le sel et ajoutez l'oeuf battu, 
puis le lait et le vinaigre. Cuisez 
pendant dix minutes. Dissoudre la 1 
gelatine dans i’oau froide pendant 
cinq minutes, et ajouter à la mayon-1 
naise chaude. Quand le mélange ! 
sera tiédi, ajoutez les morceaux de 
poisson cuit et versez dans un mou­
le préalablement rincé à l'eau froi­
de.

On m doit plus acheter au hasard mais considérer avant tout la 
valeur nutritive des aliments. Il fout "bien manger" pour être en bonne 
santé.

Une bonne alimentation est le 
facteur principal d'une bonne san­
té. Nous ne donnerons vraiment 
toute notre mesure dans les tâches 
qui nous incombent, plus nombreu­
ses et plus importantes en temps 
de guerre, que si nous savons main 
tenir nos énergies.

Nous devons donc absorber cha­
que jour une quantité suffisante de 
vitamines, d* protéines et de calo­
ries pour avoir des dents et des os ! 
solides, des muscles forts, une I 
grande vitalité et un bon moral. Il 
faudra que chaque repas soit orga­
nisé de manière à atteindre ce but.

On peut téahlir à l'avance le me­
nu de la semaine, organiser ensui- ! 
te chaque repas de la manière indi­
quée. Naturellement, il se peut qu'à 
cause de circonstanres imprévues, 
on ait à opérer quelques change­
ments. Ce menu contiendra tous Tes j 
aliments nécessaires et la quantité 
suffisante pour une alimentation 
bien équilibrée.

.Supposons que vous ayez un dol- ! 
lar à dépenser pour votre marché. 
Nous vous recommandons de faire 
vos achats de la manière suivante: 
un cinquième pour le lait et les

produits de laiterie; un cinquième 
pour les céréales ou produits de 
blé entier; un cinquième pour les 
légumes et les fruits; un cinquième 
pour les viandes, poissons, oeufs 
et foie; un cinquième pour les 
graisses, les sucreries et autres.

Ue procédé parait satisfaisant 
pour les familles qui ont un revenu 
normal. Chez les petits salariés, on 
pourra dépenser plus pour le lait 
et les produits de laiterie et moins 
pour les sucreries, les graisses et 
les viandes.

En achetant votre viande, souve- 
nez-vous que les morceaux les plus 
chers ne sont pas plus nutritifs 
que les morceaux à meilleur mar­
ché. Assurez-vous bien de la quan­
tité dont vous avez besoin afin 
d’éviter les restes. Si vous en avez, 
tout de même, ne les laissez pas 
traîner car ils perdraient de leur 
valeur nutritive. Servez les tout de 
suite au souper.

Noiei, encore une fois, les ali­
ments les plus recommandés: lait, 
fruits, légumes, céréales et pain; 
oeufs, poissons et viandes. Servez- 
les d abord et ne songez qn’aprés 
à d'autres plats délicieux.

Les nouvelles restrictions s’appli­
quant aux vêtements de travail, aux 
sous-vêtements et aux chemises 
d'hommes et de garçonnets ont été 
déterminées dans le but d'économi­
ser la main-d’œuvre, les tissus, les 
boutons, le caoutchouc et le fil.

Les bretelles renfermant plus de 
18 pouces de tissu élastique sont 
définitivement prohibées depuis le 
30 juin.

Aucune étiquette, numéro, marque 
de commerce, etc., ne devront plus 
être fixés sur les cravates, les fou­
lards et les écharpes. On devra pra­
tiquer une économie rigoureuse 
dans l’emploi des boutons de nacre 
et des poches dont on ornait autre­
fois les chemises, les sous-vètementj 
et les pyjamas. Ces vêtements de­
vront être empaquetés sans trop fai­
re usage de cartonnage ni de papier 
de fantaisie.

Les vêtements de travail seront 
fabriqués de façon à assurer le plus 
grand confort possible. On essaiera 
d’économiser le tissu en diminuant 
le nombre de poches, surtout celles 
qui n'étaient pas absolument essen­
tielles. On éliminera certains plis, 
les brides des ceintures, les rebords 
des pantalons, la largeur exagérée 
des jambes, et les pattes sur les po­
ches.

Les fermetures-éclairs sont tolé­
rées sur les vêtements de travail. On 
les place là où elles sont véritable- 
ment utiles, mais on a cessé de s'en 
servir pour la fermeture de trois ou 
quatre poches. On pourra économi­
ser une quantité assez substantielle 
d’acier en diminuant le nombre do 
boutons employés autrefois dans la 
confection des vêtements de travail.

Les usines canadiennes où l’on fa­
brique le fil à coudre dépendent 
pour leur approvisionnement des 
produits britanniques, pour éviter 

| une rareté possible de fil. on a dé­
cidé de remplacer les coutures tri- 

, pies par des coutures doubles, dans 
les vêtements de travail. Les experts 
nous assurent que la troisième cou­
ture n'ajoute que très peu à la force 
rie résistance du vêtement où se 

i trouvent déjà des coutures doubles. 
Et par ce nouveau procédé on peut 
économiser assez de fil pour former 
une longueur d’environ 8,000 milles.

* * *

En abolis ant la restriction qui 
j n’accordait aux automobilistes de la 
I catégorie “A” qu'une certaine quan­

tité d’essence par trimestre, on leur 
permet d’utiliser, au cours de la sai- 

| son d’été, s’ils le désirent, la ration 
entière à laquelle ils ont droit, quit- 

! te à laisser leur automobile au gara­
ge pendant les mois d'hiver.

Retraite du 24 au 27 juillet

Les cours Fie XI

La série des cours de deuxième 
annee de l’Institut Pie XI de la 
section des syndicats reprendra en 
septembre, chaque mardi, à l’édi­
fice syndical, à 1231 rue de De- 
montigny est. Ces cours de sociolo­
gie seront donnés par M. J.-R. Des­
rosiers, P.S.S.

On compte que le nombre des of­
ficiers et des membres de, nos syn­
dicats sera plus nombreux encore.

Ca et là
I-A TACTIQUE

0 membre du cercle est redouté 
de tous pour son insipide bavarda­
ge, il ne sc fait jamais, i] ne dit ja­
mais rien d’intéressant. L’autre 
soir, il déclarait:

- Quand ma femme va me de­
mander quelque chose, que ce soif 
une corvée ou une dépense, elle 
commence par me faire servir, à dî­
ner, un de mes plats favoris, de !a 
cervelle, par exemple...

- Ah' Ah! fit l'interlocuteur, elle 
vous prend par votre point faible.

POUR MONTER SON MENAGE
1 n bohème vient de se marier et 

vante l'intelligence de sa femme:
— Elle me sert de secrétaire, dit-

- Eh bien! riposte un ami, pour 
peu qu elle soit commode, ça te fe­
ra un commencement de mobilier.

Avez-vous besoin de bons livres ? 
Adressez-vous au Service de Li­

brairie du "DEVOIR", 430 rue No­
tre-Dame (est), Montréal.

PETIT CARNET

BER TF A ND -B F.LLEM A R R E
Hier matin, en la chapelle du 

Sacré-Coeur de l'église de la Pa­
roisse, a été célébré le mariage de 
Mile Hélène Bertrand, fille de M. 
Placide Bertrand, de Port-Arthur, 
Ont., et de Mme Bertrand, née Ma- 
nion (Mary), décédée, avec le Dr 
Gaston Bellemnrre, capitaine dans 
le corps médical de l’armée cana­
dienne, fils du Dr Dionel Bcllernar- 
rt\ fie Vaudreuil. ancien député de 
Vaudreuil, à la Législature provin­
ciale, et de Mme Bellcmarre née 
Lafrance (Ombeline).

M. l’abbé Lucien Lafrance, on­
cle du marié, a béni le mariage et 
célébré la messe nuptiale.

M. Placide Bertrand était le té­
moin de sa fille, et le Dr Bellemar- 
re, le témoin de son fils.

Les objets vendus, 
moins tripotés

L’art de l’enveloppement fait de 
considérables progrès, de l'envelop­
pement du moins de toutes les mar­
chandises éphémères qui servent à 
notre alimentation.

Longtemps on les présenta telles 
qu’elles s’improvisaient, terrible­
ment périssables, ce qui n’était pas 
à leur avantage.

Mais voici que Ton s’est avisé 
qu’il peut être à propos de les en­
tourer quelque peu, de supprimer 
tout brusque contact avec les mains

— quelquefois maussades — des 
j commerçants ou de leurs serveuses,
' tout contact aussi avec les maté­

riaux annexes.
Et ce fut, autour d'eux, l'installa­

tion de justes parures, moyens de 
j défense. (Test ainsi que, sur ies 
marchés les éventaires se modi­
fient, les étalages se garnissent. 
L'art de la crémerie, de la charcu­
terie, de la boucherie, de la triperie, 
connaît maintenant des parures dé­
licates. où sont prodigués les car­
tonnages, les parafincs protectrices, 
les sachets de défense.

En un tournemain, la pellie ven- 
! dense, alerle, a disposé de l’objet 
qui va partir peut-être pour un long 
voyage, avant d’être consommé. 
Certains connaissent des enveloppe­
ments particulièrement délicats, 
comme les fromages à lp crème, qui 
ont maintenant des installations de 
grand luxe, très modernes.

Admettons ce réel confort. Il est 
logique de sc montrer pratiques 
dans la disposition de nos gour­
mandises. A peu près partout au­
jourd’hui. tout est vendu sous des 
revêtements de protection. C’est 
au bénéfice de la propreté.

Conseils pratiques
Ne jetez pas l’eau qui a servi à 

la cuisson des légumes. Ajoutez-la à 
la soupe, aux sauces ou faites-en 
un breuvage froid très riche en 
vitamines.

* * ¥
Les restes de thé peuvent être 

conservés dans la glacière. Si vous 
v ajoutez un peu de jus fie citron, 
un carré de glare et un peu de su­
cre ou de miel, vous cn obtiendrez 
une boisson très rafraîchissante.

Du 24 Ml Tt Juillet. U 1 sur» un» re­
trait» pour Jeunes tille* ouvrière» »u 
couvent <le M»rte-Hèp»r»trtce. 1025 Mont- 
Royal oueet. Outremont.. Cette retraite 
«crà prèchèp par le R P. Sauvé, O M I» 

Du 14 au aoflt et du 27 au 30, re- 
trsltes pour Jeune* fille*; du 20 au 23 
août, retrait.» d» vocation.

L’OEIL
rend hommage )
LOUIS DUPIRE

l.’Oeil de juillet, qui vient 
de paraître, se distingue par­
ticulièrement par les articles 
et les photos consacrés à 
Louis Dupire, Journaliste 
montréalais à la brillante et 
féeonde carrière.

Dans le domaine politique, 
VOeil reproche à M. King 
d'avoir lâché Québec, qui Ta 
élu chef du parti libéral et 
maintenu au pouvoir depuis 
de longues années. Il donne 
aussi les plus importants ex­
traits des discours des dépu­
tés du Québec sur la cons­
cription. Tout cela constitue 
des documents de première 
valeur et, conséquemment, un 
Oeil à conserver.

Le numéro de juillet con­
tient encore dei reportages il­
lustrés, des romans-nouvelles ; 
complets et captivants, des 
ri hos de Québec, de Montréal 
et d’Ottawa, des pages fémini­
nes de bon goût, particulière­
ment adaptées à la saison des 
vacances, etc.

\u comptoir 10 cts; par la 
poste, 12 cts.

Service de Librairie 
du Devoir.

Feuilleton du "Devoir

U VIE N’EST PAS UN ROMAN

33. (Suite)
— Bien sûr, qu’il vit encore, 

lança tante Irma, plus sourde que 
jamais. On m'a affirmé à la préfec­
ture de police qu’aucun enfant de 
trois ans n’avait été signalé com­
me blessé ou perdu...

—Et père, ma tante?
Car tante Irma avait absolument 

voulu se charger de téléphoner à la 
préfecture. Quand on est la femme 
de tète de la famille, on doit dé­
brouiller seule tous les rébus!

— Et père?
— On m'a répondu qu’aucun 

passant sans papiers d’identité 
n'avtit été transféré à l'hôpital...
Veux-tu que je te dise, petite?

Julien, après avoir été chercher 
l'enfant, s’est rendu tout bonne­
ment à la gare... Mais il est telle­
ment distrait qu’il se* morfond 
peut-être à Bordeaux ou Bruxel­
les. Il s’est trompé de ligne, je 
parie!

— Il gurait télégraphié, alors! 
Non, non, il est à Paris, blessé, 
malade... mon pauvre papa!

— Oh! pas de larmes, ma peti­
te! On a besoin de son sang- 
froid. ..

Au fond, tante Irma n’était pas 
tranquille. Avait-elle bien com­
pris la communication téléphoni­
que?... Sa manie de vouloir ca-

i cher sa surdité pouvait avoir là

des conséquences très graves... 
Prise de scrupules, ii lui répu­
gnait pourtant d’avouer devant Ro­
bert et Mary, deux étrangers en 
somme, ses craintes.

Sans vergogne, elle leur dit sou­
dain:

— Si vous alliez voir Mme Fleu­
ry, la concierge de Mary, elle a 
peut-être des nouvelles. Vous re­
viendrez dîner ici...

Incorririgle, elle ajouta:
— Venez sans cérémonie... Les 

amoureux se nourrissent de bai­
sers et de serments. .. Vous appor­
terez vos provisions.

Après leur départ, elle reprit une 
mine soucieuse et avoua à sa nièce:

— Petite, il est inutile de me le 
dissimuler, je suis un tantinet 
sourde... Dure d’oreilles, comme 
on dit!... Alors, tout à l’heure, au 
téléphone, j'ai pu mal saisir la ré­
ponse.

Voyant Rosette se lever, toute 
blême, elle reprit:

— Attends! Je crois avoir fort 
bien entendu... Pourtant, au té­
léphone. avec tous les bruits du 
bureau de poste... on peut lais­
ser échapper un mot... un con-

MARDI

Le ‘ Devoir” commencera la publication d’un 
nouveau feuilleton:

“LES COEURS MASQUÉS”
par Annie Le Cuern.

Qu’on se le dite!

soil, un renseignement... Remar- 
fjue que mes scrupules sont proba­
blement inutiles, et...

•

Mais Rosette n’écoutait plus. Elle 
mettait sa jaquette, «on chapeau, 
dégringolait l’escalier... suivie de 
Mlle Dantec, qui continuait, sa ca­
pote à la main et son inséparable 
parapluie sous le bras:

— Ne téléphone pas que tu as 
une tante sourde comme un pot!... 
On peut avoir une oreille paresseu­
se, tout simplement... Demande si 
on a signalé un blessé sans papiers... 
Pour l’enfant, j’ai bien entendu: on 
n’a pas recueilli de petit Anglais 
de trois ans.,.

Quand Rosette eut donné le nu­
méro de la préfecture au bureau 
téléphonique proche, elle embrassa 
tendrement sa tante et lui murmu­
ra:

— Ne vous tourmentez pas... Et 
n’ayez pas de regrets... Je comp­
tais téléphoner moi-même ce soir.

— Oui, petite, il faut avoir de 
l'espoir... On va retrouver Julien et 
on le mariera à ton... euto... enter... 
Enfin, ton savant— J'en fais mon 
affaire.

Rosette se précipita dans la cabi­
ne libre.

— Allô... Mlle Augié. dont le père 
a disparu depuis quatre jours, de­
mande s’il y a du nouveau... Allô,

oui, le commissaire dm quartier 
vous a téléphoné les renseigne­
ments que je lui avais donnés... 
Allô, allô... j’entends mal... Oui, 
c’est cela: paraissait soixante ans... 
chapeau mou... Oui, un petit An­
glais de trois ans... Ah?... Vrai­
ment? Oui, monsieur, j’entends...

Entrouvrant ia porte, elle fit un 
signe d'appel à Mlle Dantec, qui se 
précipita. La communication re­
prit:

— Allô, oui, monsieur... Alors?... 
Cas d'amnésie?... Il est dans une 
pension de famille,.. Allô, allô, ne 
coupez pas, je vous eu supplie, ma­
demoiselle... Allô... Oui, j'entends: 
maison Laporte. 43, rue de Huf- 
fon?... Merci, monsieur. J'y vais 
immédiatement!

Entraînant sa tante vers un taxi, 
elle balbutia, joyeuse:

H est retrouve. Atteint d’am­
nésie, simplement!.,.

Parbleu! Je l’aurais parié... 
une étourderie... Je vais lui laver 
la tête, à mon neveu!.,.

I ne demi-heure après. Rosette et 
ia vieille fille, guidées par Mme 
Laporte, firent irruption dans le sa­
lon où M. Augié. accablé, s’était en­
dormi.

Lri baiser de sa fille le réveilla.
Alors, vilain papa, on ne se 

souvient plus de sa Rosette?

Il ouvrit Jes yeux, contempla le 
charmant visage penchée vers lui 
et murmura:

Ma grande!... Mais qu’est-ce 
que j'iii donc rêve cette nuit? Tiens, 
tante Irma!... A propos je suis allé 
chercher le petit Selmann. Il est 
adorable, cc gosse...

Tranquillement, sans heurt, la 
pensée de l’écrivain reprenait con­
tact avec son passé. La vue de Ro­
sette avait renoué le fil des souve­
nirs et des espoirs.

Quand Roby. parti avec la fem­
me de chambre au cinéma fut de 
retour, tante Irma, séduite immé­
diatement. gronda:

Quand je pense qu’il a failli 
jirrdrc cet amour de bébé! Julien, 
lu es peut-être un grand homme, 
mais tu ferais une bien mauvaise 
bonne d’enfant!

Alors, finie, cette amnésie?
Le docteur du quartier, averti 

par Mme Laporte, venait assister 
au départ de son malade.

Notre cerveau est plus raison­
nable que nous, voyez-vous, mes­
dames. Quand il se sent las. il se 
met en grève... Puis, reposé, i! fonc­
tionne à nouveau.

(à suivre)

C* Journal est Imprimé au na 430 rut 
Notre-Dame eit. à Montréal, par i Imprl- 
mtrl* Populaire fà re«|>ona»hlllté limite»), 
edit rire, propriétaire. — Oeorge» PaUttéM, 
dlrtcteur-g trank
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Le voyage étend le champ 
de ses connaissances

Toute randonnée, toute excursion fournit l'occasion 
de se renseigner et de se documenter — 

Monuments, musées

Tourisme Villégiatures

L« voyage est presque devenu toresques et dont la rusticité n'a pas
une habitude pour les Canadiens et 
les Américains. Cependant, il ne 
suffit pas de voyager, il faut voir 
le côté pratique des choses et sa­
voir se servir de ce moyen agréa­
ble pour étendre le champ de ses 
ronnaissances. Le voyage e\t une 
occasion d'aller soir les princi­
paux centres historiques et de 
mieux les connaître. Mais il n’v a 
pas que la grande histoire, il y a 
aussi la petite que chaque citoyen 
devrait s'appliquer à connaître afin 
de mieux aimer son pays. I n mo­
nument rustique suffit narfois à 
évoquer tout un bagage de souve­
nirs anciens, de faits héroïques et 
touchants qui ont lar 
trihué à faire de no 
qu'il est aujourd'hui. I 
le bord de la route, i 
meau. une petite chape 
trou dans un arbre ont 
de sens que les plus < 
numents. C'est en voyageant que 

I l'on découvre toutes ces choses qui 
! font la gloire et l'honneur d'un 

pays.
To^be une evocobon

l. ne vieille pierre, ravager par le 
temps, renferme tout un passe d'hé­
roïsme. de patriotisme; un fort, 
comme un defile dans les monta-

1 gnes, un pass de ri 
| la façon dont l'envahi!
S poussé par les vaîeuçi 
I de l'époque e* un p« 
j un cimetière dans le<
! des soldats morts sur 
1 bataille pour la def<
[ pays.

En continuant sa route, tout 
flânant dans les campagnes.

sement con- riez conn
ire pays ce té ristique
ne croix sur l'endroit
n vieux ha­ Si L vi
lle isolée, un Ire part.
parfois plus v’il detes

encore été ébranlée par le progrès 
moderne.

Et dans la forêt vierge, qui cou­
vre le flanc de la montagne, on 
entend le bruit du ruisseau et le 
chant mélodieux de l'oiseau.

Les divertissements

Pour goûter davantage le charme 
exquis d’une telle randonnée — 
l'appétit vient souvent en marchant 
— tout comme en mangeant — ill 
faut faire une halte à la modeste au- j 
berge d'en petit village où vous en­
tendre/ relater des légendes amu-j 
santés. Et de cette façon, vous pour-1 

aître les principales carac- 
s et les aspects attirants de 
de votre villégiature.

Thermalisme et climatisme
D«s mots qui exercent un magnétisme victorieux sur les voyageurs — Avons-nous 

ici des sources capables d'adoucir le jeu des organismes usés ou encrassés? 
— Nos montagnes avec leur air chargé d'odeurs de sèves et de 

résines----- Pas de fièvres des foins en Gaspésie

Tranche d'un rapport f.uristique par M. l'abbé Albert Tessier

Le petit tourisme va, 
même malgré la guerre

Le grand tourisme avec centaines de milliers d'Amé­
ricains sur les routes du Québec est en baisse, . 

mais le petit tourisme intérieur est florissant —
Les hôtels sont remplis de villégiateurs

S: i. wMteur est peu enclin, d’au-, tj . ' „
e part. s aventurer dans la forêt ;,ntionY th(,

1;\"l0nüt?n,° l,e ,cux. achalandées. Est-,

nent, aux saisons propices, une ac- i 
tivité intéressante pour les régions j 
concernées. On s’est élevé contre i 
les locations de terrains forestiers | 
à des clubs étrangers. On peut pro-1

r, imis'.re 
était re- 

suerners 
dus loin, 
reposent 
harap de 

de leur

en
on

ais calmes et reposants, il 
lui est facile de parcourir de nou-- 
velies régions pour trouver les spec­
tacle' des villes modernes d'une, 
grande activité commerciale et in-' 
dustrielJe.

11 v trouvera de beaux monu-j 
ments ériges a la mémoire des, 
grands hommes, des gratte-ciel, de j 
grandes institutions et des musées j

Le voxage est très agréable pourj 
celui qui sait employer son temps j 
judicieusement. Sur terre comme! 
sur mer. il y a mille occasions de j 
se divertir. T.a natation, la pêche.! 
la chasse, le cabotage, l’équitation et | 
le tennis sont des sports favoris.qui i 
procurent au corps un exercice phy­
sique fort recommandable.

El de retour au travail, le touris-

Voilà deux grands mots qui j lin indiquait quelque- autres at- 
exercent un magnétisme victorieux j traits à mettre en évidence. Nous 
sur une catégorie considérable de | citons cette note, bien qu’elle ne 
voyageurs: les malades, les fatigués, soit pas tout à fait dans sa case ici: 
les aerveux en quête de distrac- ! “Le touriste des Etats-Unis ou du

s les vieux pays. Canada anglais doit parfois se de-J tester contre les abus, mais dans 1 
thermales sont forl mander à quoi peuvent bien servir 1 l’ensemble, les clubs de chasse et; 

ce dû à des pro- les immenses édifices qu’il rencon- de pêche ont plutôt joué un rôle j 
priétés curatives réelles ou à la tre de place en place sur sa route ! de préservateurs du poisson et du j 
confiance créée par une publicité et qui, à en juger par leur ordon-j 8'hier par les règlements imposés, 
soutenue? nance, ne sont ni des églises, ni i à. leurs membres ou à leurs invi-l

N’avons-nous pas chez nous aussi i des usines, ni des sièges d'admi-1 tés et par les mesures d'ensemence-

j aperçoit le voisinage immédiat des jp ,lont le cerveau s’est reposé et les 
montagnes aux cimes altières; des muscles déliés se remettra à la be- 
lacs aux eaux limpides et verdoy- sogne en pensant à sa prochaine va- 
antes; des villages aux paysages pit- rance.

Sur les bords des 
lacs Memphrema- 

gog et Massawipi
La route de Sherbrooke à Coaticook 

passe tout près de ces lacs ma­
gnifiques, fréquentés par les villé- 
giateurs

] des plus agréables, où le touriste 
rencontre une grande variété de 
paysages; tantôt, c'est la nappe 
d'eau calme et limpide d’un lac re­
flétant les collines avoisinantes; 
tantôt, c'est le cours argenté d’une 
rivière aux multiples sinuosités.

Au loin, c'est la montagne au 
profil bien défini; plus près, le 
long de la roule, ce sont des 
champs recouverts d’une riche 
moisson, témoignage probant d’un 
sol plantureux qui a fait la prospé­
rité de cette superbe région que 
sont les Cantons de l’Est.

A TADOUSSAC
La route Mago§-Coaticook. d’une 

longueur de 24.oô milles, reliant 
Magog à Coaticook, en passant par 
Ayer’s Cliff et Barnston, traverse 
le comté de Stanstead du nord- 
ouest au sud-est.

Le comté de Stanstead, borné au 
sud par la frontière de l'Etat du 

, Vermont, comporte les cinq can- 
; tons suivants; Barford, Banston,

Hatley, Magog et Stanstead. Cette 
j roule passe à peu (te distance des 
i lacs Meinphrémagog et Massawipi 
I qui renferment du brochet, de la 
ï perche et de la truite d’une gros- >

seur remarquable. Tous les sports Tradition maintenue depuis 192 ans 
i nautiques sont en honneur sur ces 

deux merveilleuses nappes d’eau ! 
sont, depuis plusieurs années.

Messe pour les in­
tendants Hocquart 

et Bigot

qui
le rendez-vous de milliers de viiie- 
giateurs. Il en est de même des fo­
rcis environnantes qui renferment 
('os richesses bien connues des 
. mleurs de chasse.

Voilà sûrement une promen

V "jfrv

HmM

Même si la guerre a forcé nom­
bre de personnes à laisser leur 
voiture au garage, même si nos 
routes ne voient plus le grand nom­
bre d’automobiles étrangères au­
quel elles étaient .habituées, les 
Américains ne restent pas casernes 
dans leur maison. Comme les Ca­
nadiens d'ailleurs, ils ont besoin 
d’horizons nouveaux et ils voya­
gent quand même. Le tourisme vit 
encore et nos hôtels qui, dans la 
plupart des régions, regorgent de 
villégiateurs en sont la preuve. Les 
bateaux transportent toujours un 
grand nombre de passagers. Nous 
avons toujours des milliers de visi­
teurs.

L’Office du tourisme doit quand 
même marquer le pas. Les bureaux 
de renseignements demeurent ou­
verts dans la province bien que 
les clients se fassent plutôt rares. 
D’autre part, M. Alexandre Laitue, 
chef de cabinet du premier minis­
tre, qui a la haute direction du 
tourisme, mande que le gouverne­
ment n’a discontinué sa publi­
cité ni aux Etats-Unis ni dans les 
autres provinces canadiennes.

Le Québec en bénéficie

Québec profite ainsi, malgré la

auerre, d'une publicité directe et 
indirecte qui rapportera beaucoup 
après le conflit. Déjà la réception 

j faite aux membres de la Xational 
Editorial Association a été fertile 
en résultats. Le Bureau du tourisme 
de Québec, à New-York, qui est sous 

j la direction de M. Watson Fournier, 
fournit chaque jour des renseigne- 

| ments sur la province.
Les grandes agences qui ont ob­

tenu des contrats de publicité ont 
reçu instruction d’insister sur 
l'effort de guerre de la province 
de Québec. Il est bon de faire savoir 
à nos amis américains que les Ca­
nadiens français, qui aiment à les 

: recevoir en période normale, coo­
pèrent maintenant avec les Nations- 

j Unies à préparer la victoire finale.
Les grands quotidiens portent 

: donc de temps à autre des annon­
ces payées par le gouvernement de 

I la provinre. La même publicité se 
' répètent dans l'Ontario, les provin­

ces de l’Ouest et les Maritimes.
En attendant des jours meilleurs,

! l’Office du tourisme continue à 
faire oeuvre utile en préparant la 
venue future des touristes.

Si le grand tourisme est en baisse, 
le petit tourisme intérieur se por­
te bien.

In raison de l'absence des croisière* dans le golf* et vers l'Europe ou même l'Amérique du Sud. les 
Canadiens désireux de naviguer regardent vers le fleuve ou les Grands Lacs. Les croisières sur ces 
mers intérieures que sont nos Grands Lacs jouissant cet été d'une grande vogue. Les navires de plu­
sieurs compagnies de navigation : Canadien Pacifique. Canada Steamship Lines et autres transportent 
des milliers et des m (Hiers de peesagers. La photo ci-dessus- donne une idée de la vie agréable à bord 
de ces navires. (Photo Canadien Pacifique»

La cérémonie de dimanche pro­
chain dans la chapelle reconstrui­
te en 1747

--------  ^ des sources capables d’adoucir le | nistrations publiques, ni des biblio- i ruent des lacs. De plus, n’oublions
. ijeu des organismes usés ou encras- thèques, ni des musées, ni des éco- pas les sommes considérables dé-
l adoussac, 2d, Pour accomplir iSjs? m. Olivar Asselin, en 1982. j les primaires. Une halte, dans des j pensées dans la province pour la

Pour une belle fin de semaine 
Pour de belles vacances !

CHALET MARIN
Ste-Adèle en Bas, P Q.

Sltuf » Va mille de la gare de Mont- 
Holland. Musique, danse, amusement» 
variée Construction rustique, eau 
chaude et eau froide, air conditionné 
dans chaque chambre. Cuisine soignée. 
Pension A la semaine. Prix modérée. 
Tarif modéré. Bières et vins Reserves 
en écrivant, ou téléphonant A 114 s. 13

ERNEST MARIN, prop.

ra dimanche prochain dans la vieil-1 traction à créer ou à mettre en va-! cite au hasard) lui aiderait à coin- salaires des cuisiniers, des guides, 
le église des Peaux-Rouges la messe! leur sont nombreux. Un éminent ' prendre pourquoi nous ne soin- : des gardiens de lacs ou de fausses 
pour le repos des âmes de deux in-i médecin de Montréal, le Dr Arthur mes pas des sauvages et qu un a saumon, etc. 
tendants de la Nouvelle-France —(Saint-Jacques, signalait l'autre 
le paisible Hocquart et le sinistre ! jour le parti à tirer de nos nom-
Bigot.

Tous deux ont contribué de leurs 
deniers à la construction de la pe­
tite chapelle entre 1747 et 1749 et 
chaque année, le 26 juillet, depuis 
192 ans, on dit la messe pour les 
deux intendants. Dimanche pro­
chain, le curé de la paroisse de Ta-

breuses sources minérales. Il sem­
ble bien, en effet, que les égrotant* 
des Etats-Uniens de moyens modi­
ques pourraient venir prendre les 
eaux chez nous en été comme les 
nôtres vont les prendre chez eux 
en hiver”.

Nos montagnes offrent des en

HOTEL fi MER
Alexis de Champlain, prop.

CTC Mire VIA LUCEV1LLE. C.N.R . 
jlt-LULC, ç0, lîîmouskl
La seule plage de sable fin on vous 
pouvei prendre un bain d'eau salée en 
toute sécurité. Splendide vue sur le 
fleuve. Chambres ri pension première 
classe. Prix modérés. Eau chaude, froi­
de. électricité, amusements.

- dqussac, M. l'abbé Edrnond-L. Le- droits de repos et de réfection phy
mieux, officiera à la cérémonie qui 
réunira une foule de gens de l’en 
droit et de visiteurs qui se presse-

siqtie dont on devrait faire état 
dans notre publicité. Créons chez 
les hésitants, les déprimés, le dé­

font dans le minuscule temple et seisjr fje retrouver leurs forces dans 
répandront sur le gazon qui l entou-j ]>ajr r|largé d’odeurs de sèves et 
U: V1 r ull <. ’ Joufrft,la * p! de résines! La région de la (las­
sai nie Anne, est en effet le seul jour 
de l’année où la chapelle sert encore!I pésie offre aussi, dit-on. un pays
au culte; c’est le seul jour de l’année! de ch,oix1 P™r les. phroni-
m. la petite cloche apportée de | de la fièvre des foins. Cnons-
Frnnce en 1(547 “pour appeler lesPe Pap * ^,?u:ricIut’

certain degré d'instruction sécu­
lière se concilie très bien avec le 
caractère confessionnel de l’ensei­
gnement. I! n’est jusqu’à la visite 
de nos établissements hospitaliers 
qui ne pourrait intéresser un 
certain nombre des étrangers qui 
voyagent pour leur instruction au­
tant que pour leur agrément.”

Capitol sports de plein air

L’organisation de la chasse et de ! 
la pèche semble assez au point. ! 
La publicité en fait état avec des : 
photographies et des textes élo- j 
quents. Les films, la participation ! 
aux expositions de sport des Etats- j 
Unis ont attiré également l’atten- j 
lion du public américain. Tout j 
semble bien aller dans ce secteur. !

Il y aurait peut-être lieu d’appor- j 
fer une attention particulière au 
tourisme nautique, aux excursions ; 

Il est à peine besoin d'insister 'le canot pour le simple plaisir de i 
■ revivre l’existence libre de la forêt,

de jouir de la solitude sylvestre, de 
peindre, filmer ou photographier 
de riches tableaux de nature, des 
scènes de vie animale en pleine 
liberté, des levers ou des couchers

I sauvages ' dans una chapelle plus; A la suite de sa 
ancienne qui s'élevait sur le même sources minérales, M. Olivar Asse- 
emplacement invite les fidèles à 
prier dans ses murs.

La chapelle de 1647 était construi- 
; te de pierre du pays et de brique im­

portée et elle faisait t’orgueil des] 
j Indiens montagnais qui se rendaient 
! en ce lien pour y troquer leurs pel- 
j leteries. En 1661, les impitoyables 

Iroquois, jaloux du commerce que 
| faisaient les Montagnais, saccagé- 
i rent Tadoussae et détruisirent la 
| chapelle. Pendant de longues an- 
! nées, on dut se contenter d’un abri 

en bois rond et en écorce de bou­
leau jusqu’à ce que le Père (llaude- 
(lodefroy (ioquart décidât en 1747 
de construire une nouvelle chapelle 
de bois.

Les vieux papiers jaunis que l’on 
trouve dans les archives de l’église 
révèlent que lorsque l’on entreprit 
la construction de l’édifice, c’est 
l'intendant Hocquart qui “fit don 
des planches, des poutres, des bar­
deaux et de tous les clous nécessai- 

' rcs”. L’année suivante, il ajouta en- 
j core un don de 300 livres ou de $60. 
j Et le Père Coquart dit dans une let- 
! Ire à son supérieur provincial: “En 
j mon nom et au nom de mes sucres- 
! seurs, j’ai pris l’engagement de dire 

pour lui Hocquart] la messe de 
sainte Anne tant que la chapelle 

j existera en reconnaissance de sa gé- 
| nérosité”.

L’intendant Bigot, que l'histoire a 
j marque au front comme un débau- 
! ehé, un profiteur et un concussion- 
! naire, suivit cependant ce bon 

exemple. 11 fit à deux reprises un 
! don de 200 livres ou de $40, la der­

nière fois pour permettra d’achever 
la toiture. Le bon Père Coquart ins­
crivit alors dans son registre la note 
suivante: “Mon intention est qu’il 

Bigot partage avec M. Hocquart 
1rs mérites de la messe qui sera dite 
pour eux le jour où la fête de sainte 
Amie sera célébrée à Tadoûssac.’’

note sur les

L'été tel, à r ALPINE, 
dans les Laurentldes 
l'as besoin d'auto, ce 
n’est qu'à 1 heure et 
demie de chemin de 
1er de Montréal Tous 

l*« sports à votre nortéc, aménaKcment et 
cuisine hors oair clientele de choix. De­
mander. par lettre brochure et taux.
THF, ALPINE. Me-Marguerite Station P O

1 • Auberge • du • Faubourg
• SAINT-IEAN PORT-IOLt
• __ .

à S 7 milles de Québec
(Ottawa. 315: Montréal. 220: Kt- 
mouskt. 128: Edmundston. N II. 143)
! mille A l'ouest de r église, orès de 
l'Ecole de seul nuire des frère» 
Bourgault et de l'Industrie familiale 
des oaicaux-mlnlatures Leclerc 
Hôtellerie neuve et moderne. 
Chalets chauffés, orèa de la plage 
Chambre» avec bain. — Teunla — 
Canotage — Bocage.
Rappelez-vous cccl :
Pour un succulent repas, une agréa­
ble fin de semaine ou un sé'our 
prolongé, nous offrons l'Idéal 
Moyens de transport faciles : Che­
min de fer national canadien. Auto­
bus Q u é b e c-Rlvlère-du-Loup-Ed- 
munston. N -B., chaque tour. 
Demandes nos taux : 11» sont modé­
rée. au tour ou à la semaine.

sur ce thème. Nos sports d’exté 
rieur; pêche, chasse, canotage, 
skis, courses de chiens, courses de 
canots, etc., constituent l'élément 
le plus exploité et le mieux orga­
nisé de toute notre industrie tou- . 
ristique. Nos parcs nationaux de <!c soleil féeriques, etc. Cette chas- 
pêche et de tourisme nautique sont sc aux images devient^ vite plus 
bien aménagés. De plus, les nom- passionnante que^ la pêche ou la 
brettx clubs américains détenant chasse et elle a l'avantage de lais- 
des territoires sous bail entretien- , ser nos richesses intacts!

Voirie de canot

Il serait facile, en consultant les 
cartes et les gardes-feux ou gardes-'; 
chasse, de dresser quelques dou­
zaines d’itinéraires de canot. Nos l 
Laurentides fournissent une voirie 
aquatique parfaitement agencée, et 
les amateurs de vie primitive peu­
vent facilement y tenter des excur­
sions allant de trois jours à trois 
mois.

Rien n’empêche les endurants et i 
les audacieux d’aller jusqu’à la Baie' 
d’Hudson, ou, vers l’est, jusqu’au 
grand lac Mistassini, la rivière Ha 
milton, le Labrador, etc.... Ce 
n’est pas l’espace qui manque. Avec 
de bons guides, des tentes de soie, 
quelques postes de ravitaillement, 
tout irait à merveille. De bons 
guides! Il y en a à la douzaine; il 
suffirait de les embrigader, de 
leur faire accepter un règlement 
tarifaire, de les entraîner à servir; 
les voyageurs... Pourquoi pas une 
école de guides? Quelques mois de! 
séjour à l’Ecole des gardes de Du- 
chesnay, pour les initier, leur don­
ner le culte de la forêt, l'amour des 
arbres et des bêtes. Ils devien­
draient sans le savoir des protec­
teurs actifs de nos bois et des ani­
maux qui les habitent. Cet entraî­
nement ne devrait pas être unique­
ment technique; il devrait s’ac­
compagner de leçons tirées du 
folklore et des façons de vivre de 
nos anciens voyageurs. Des gui­
des qui se sentiraient réellement 
les continuateurs des anciens 
canotteurs de l’époque héroïque 
auraient un rayonnement qui sé­
duirait les touristes. Les récits des 
anciens voyageurs, et explorateurs; 
entreraient pour une part notable 
dans la formation mentale de ces 
guides; iis sauraient comment on 
procédait autrefois pour camper, 
portager, cuire la nourriture, etc... 
Et surtout, on leur apprendrait les 
chants de canot d’autrefois. Ces 
chants forment la portion la plus 
riche, la plus variée, la plus abon­
dante et la plus originale de noire 
folklore musical. M. l’abbé Félix- 
Antoine Savard, qui m'a suggéré 
cette idée d’une école de guides, 
me parlait de certaines expériences 
faites avec des touristes américains. 
Quelques chants de canot exécutés 
autour du feu de camp, sur la grè­
ve, oli sur le lac, les mettaient 
hors d’eux-mémes. Ils en perdaient 
le souffle et l’appétit à force d’ad­
miration! J’ai eu soupent l’occa­
sion devoir moi-même, au cours 
d’excursion en canot, l’ascendant 
extraordinaire de nos chants an­
ciens sur l’esprit pourtant très 
prosaïque de compagnons yankeês. 
Les guides qu’on aurait ainsi 
chauffés à blanc, enthousiasmés et 
dressés à leur rôle de continua­
teurs des grands hommes de jadis, 
mettraient du coeur et de la joie 
dans l’accomplissement de leur 
tâcièo. Us ne seraient plus simple­
ment des employés; ils devien­
draient réellement des guides. On 
leur donnerait un diplôme spécial,

un uniforme aussi, pe -être; pas 
un uniforme de ville, un uniforme 
de forêt, inspiré du costume typi­
que de nos anciens voyageurs.

Qu’on tente un essai. Qu’on 
publie ensuite une brochure artis­
tique et dynamique sur Je charme 
reposant et évocateur des excur­
sions historiques en canot; du tex­
te prenant, des images bien choi­
sies, des itinéraires indiqués avec 
détails, topographiques et rappels 
d’histoire... et on verra ce qu’on 
verra, comme dirait Cyrano! Il y 
a là une veine d’une richesse mer­
veilleuse; une veine facile à exploi­
ter.

Pour le reste tout va trè« bien!
-------- m »------------- »

Origine du nom du 
lac Archambault

Lo voste nappe d'argent qui s'étend 
en face de St-Donat lire son nom 
de l'ancien ministre de l'Agricul­
ture, Louis Archambault

La paroisse de Saint-Donat, ter­
minus de la route Montréal-Terre- 
bonne-Saint-Donat. est une munici­
palité agricole bien développée, ou, 
les habitants s’occupent avec sue- 
cés de grande culture, d’industrie 
laitière et de culture du tabac. L’in­
dustrie du bois v est aussi floris­
sante et v maintient des scieries 
importantes.

Il va dans les environs de Saint- 
Donat plusieurs dépôts de peinture, 
de silice et de sulfure de plomb» 
L’énergie électrique requise par ces 
industries est fournie par plusieurs 
petits barrages établis dans les en­
virons du village.

Cette paroisse fut fondée en 1874,, 
date de l’arrivée du premier curé 
résidant et érigée canoniquement le 
7 août 1911. Au point de vue civil, 
elle dépend de la municipalité du 
canton de Lussier,'érigée en 1904 
et ainsi nommée d’après le premier 
colon, un nommé Lussier, qui s'é­
tablit dans cette région.

Sis sur le bord du lac Archam- 
bault, à 2.r» milles de Sainte-Agathe, 
sur le parcours du Pacifique Ca­
nadien, le village de Saint-Donat 
occupe un emplacement très pitto­
resque et jouit d’un climat très sain. 
Le lac Archambault est sis à 1281 
Pieds au-dessus du niveau de la 
mer et il est entouré de montagnes 
dont plusieurs atteignent 2000 à 2,- 
590 pieds d’élévation; ces monta­
gnes, bien boisées et coupées de 
lacs et de rivières, renferment plu­
sieurs variétés de gibier et, de pois­
sons et sont, chaque année, le ren­
dez-vous d'un grand nombre de 
chasseurs et de pêcheurs.

Le nom d’Archambault a été don­
né à ce lac en l’honneur de M. 
Louis Archambault, ancien minis­
tre de l’Agriculture et de la coloni­
sation de la province de Québec.

Saint-Donat est devenu le ren­
dez-vous de nombreux touristes.

AU COEUR DES

'TfacJt&iâeA
Ccmadiemteô
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la VILLEGIATURE ^ 

IDEALE

La cap de la Viailla, à l'extrême peinte de la Gaspéeie (Photo Otnedlen NatloanU

Dans cette villcgtature incomparable, à l’Hôtel 
“Banff Springs”—vous passerez les vacances 
d’été idéales—celles qui vous permettront de 
retourner à votre travail de guerre tout à fait 
reposé. Renseignez-vous sur les prix spéciaux 
à l’Hôtel “Banff Springs”.
1, Pour séjour d’une semaine ou plus. $10 par 

jour pour une personne, deux dans une 
chambre. Chambre avec bain et repas à table

* d’hôte. Accès au terrain de golf, jeu de tennis, 
piscine de natation, concerts et salle de bal.

2, Aussi prix spéciaux de vacances pour séjour 
d’un mois—a compter de $250.00 pour une 
seule personne dans une chambre ou 
$225 .00 pour deux dans une chambre avec 
salle de bain et repas.

Voyagez confortablement à bord du •Dominion" ou autres 
trains ellmitlvAs et sans iiousslôri' du Pacifique Canadien.
DurAe de valldllô: 21 lours Billet de première pour Banff.
$39,85. Plus la taxe du gouvernement.

Pnmr imprimit Jescripli/u prix n lùmlinnt'tdrrtstr aux agent* 
ttu Pact fut ne Canadien.

Quifyuc OtMaâieM.
Srel tnnjonrt del ebtfuei de voyage tes de* meisagerte* dn Pacifique Canadien
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Le banquet
de la police

touronnoment de la fête sportive 
annuelle à l'hôtel Windsor — Dé­
légués de nos principaux corps po­
liciers — Discours, distribution des 
prix pour les joutes sportives

Comité consultatif 
sur le boeuf

Réunion à Ottawa lundi et mardi

La viande aux 
Etats-Unis

Rareté du boeuf et du porc à cer­
tains endroits

Chicago, 23 (A.P.) — On consta­
te une rareté de viande aux Etats-iva..,__ une rareie ue vianae aux niais-

icteurs de béUil de boeuf ^

La police de Montréal, celle de 
Toronto et de quelques autres villes 
de la province ont terminé hier 
soir leur journée athlétique an­
nuelle par un grand dîner à l’hô­
tel Windsor.

A la table d’honneur, on remar­
quait: MM. Georges Marier, mem­
bre du comité exécutif de Montréal 
et députe de St-Georges-Westmount 
à l’Assemblée législative; Léo Mc­
Kenna, conseiller municipal et re­
présentant de S. H. le maire de 
Montréal, M. Adhemar Raynault; 
Me Fernand Dufresne, directeur de 
la Sûreté municipale; l’inspecteur 
Tom Liggett, président du dîner; 
l’inspecteur J. A. Laviolette, prési­
dent de l’Association athlétique 
amateur de la police de Montréal; 
Charles Barnes, directeur adjoint 
de la Sûreté municipale; G. Guth­
rie, directeur adjoint de la police 
de Toronto; A. S. Bigaouette, direc­
teur de la police de Québec et pré­
sident de l’Association des chefs 
de police et de pompiers de la pro­
vince de Québec; A. Goyette, leader 
du conseil municipal; le chef ins­
pecteur A. Bélanger; A. Choquette, 
maître de cérémonie; l’inspecteur 
A. Desrosiers; l’inspecteur Mar­
shall, de Toronto; le chanoine Na­
poléon Coderre, du séminaire de 
Sherbrooke; l’inspecteur Muloweld, 
de Toronto.

Invité à parler, l’actif président 
de l’Association athlétique, l’ins­
pecteur J. Laviolette, a remeycié 
tous ceux qui ont contribue au 
succès du tournoi annuel de la po­
lice. Il existe un bel esprit de col­
laboration entre les agents de poli­
ce de Montréal et de Toronto, dit- 
il, et je puis affirmer que l’une des 
causes de cette entente e.T le tour­
noi annuel de la police.

L’inspecteur Marshall, de Toron­
to, a remercié les autorités de la 
police de Montréal pour le bel ac­
cueil dont lui et ses collègues ont 
été l’objet dans notre ville.

“J’espère, dit-il, que l’an pro­
chain, si les circonstances le per­
mettent, nous pourrons vous ren­
dre la politesse.

M. Léo McKenna a remercié les 
visiteurs de Toronto au nom du 
maire de Montréal et M. Georges 
Marier a rendu un hommage public 
à notre corps de police. “Les auto­
rités^ provinciales ne pensent que 
du bien de la police de Montréal et 
je suis heureux d’avoir l’occasion 
de vous le dire en public”.

Au cours du banquet, les repré­
sentants des différents corps poli­
ciers ont publié le résultat des jou­
tes d’hier anrès-midi et ont distri­
bué les récompenses. Nous pu­
blions en page du sport aujour­
d’hui les noms des gagnants de 
celle fête de:; agents de police.

Défense aux Lorrains 
de porter le béret basque

ducteurs
leurs nrovinees resnectives nui I l,alls llll,?ltlu'?s régions^ y,!!P »^tlVeS qUJ du SUCL et <lans d’autres parties du
enmiti ronsnUalif L Pa>'S ,fS b0IÎS UWCCaUX de boeuf
Hnn a ? 1 administra-1 e{ de porc sont (jiffjci|es à trouver.

nrfv » a Commission Des inagas;ns de Ak 0hio,
des prix et du commerce en temps ont annonBce qu.ils n.ont ^lus

1pfJUei.re’ se/éun,ro.nt. a Ottawa Liande à vendre; six succursales 
I?11'?# nîmII1iardl prochains* les “/ de chaînes a Providence, R.-L,

n’ont plus de boeuf. Une situation 
analogue existe dans le district de 
Trenton, N.-J.

Les experts prétendent que cet­
te situation est due d’abord aux di­
vergences de prix; les prix des 
animaux vivants ne sont soumis à 
aucun contrôle tandis que sur les 
prix des animaux abattus il y a 
un plafond; les autres causes sont 
une demande plus forte de la part 
des consommateurs, des moyens

et 28 juillet.
La plupart de ces hommes, en 

plus d’ètre éleveurs de bétail, font 
partie de diverses organisations de 
producteurs et leurs conseils aide­
ront l’élaboration et l'exécution de 
la politique à l’égard de l’indus­
trie du boeuf.

L’un des problèmes immédiats 
qui doit être discuté à la réunion
il îaniSrTa|ne ^ochaine est celui u„ CUIlsumniaieUrS, aes moyens 

e soir a ce qu il y ait du bétail f|e transport insuffisants vers cer- 
disponible pour nourrir le jeune iaines villes et bs achats crmsiMé- 
chiTn canadien durant l’hiver pro-1 rabies p0ur’ les forces armées du 

7 .. , Pays et pour les fins du prêt-loca-
Les dix hommes qui forment le Uon.

,el. ^.’annoncé par J.-G. S Personne ne semble savoir au

A QUEBEC

L'école de marine 
du collège Garnier

Les cours qu'on y donne

Québec, le 23 juillet. __A l’occa
sion de la première graduation d’as­
pirants-marins de la marine royale 
canadienne dans le district de Qué­
bec, M. Hector Perrier, secrétaire 
de la province, M. Jean Bruchési, 
sous-rainistre, le capitaine L.-J.-M. 
Gauvreau, R.C.N., officier comman­
dant du district naval de Québec, M. ! 
Victor Doré, surintendant de Tins 
truction publique et président des 
services éducatifs de la légion cana-, 
dienne, e‘ M. A.-E. Gagné, surinten­
dant des cours lectiniques spéciaux

d’enseignement de la Légion cana­
dienne, et du sous-lieutenant Roméo 
Forcier, R.G.N.v.R., directeur des 
cours et officier d’éducation au H. 
M. C. S. Montcalm. Les cours com­
mencés en avril 1942 ont été orga­
nisés par le Service de l’aide à la 
jeunesse, en vertu du programme fé- 
déral-provincial d’initiation en tra­
vaux de guerre. En effet, nombreux 
étaient les jeunes gens qui dési­
raient faire partie de la marine ca­
nadienne mais devaient être refusés 
à cause'd’une connaissance insuffi­
sante de certaines matières néces­
saires à leur acceptation. Afin de 
donner la formation à ceux des nô­
tres dont le degré d’instruction 
était insuffisant pour leur entrée 
immédiate aux casernes navales,, 
un programme de cours de pré-en­
rôlement fut spécialement préparé 
dans le but de faciliter l’accès de la 
marine canadienne à ceux qui en 
avaient été exclus jusqu’ici.

Economisez • Evitez le gaspillage 
en faisant votre thé correctement

A « Co

SALADÆ

Londres, 23 (C.P.) — Des dépê­
ches reçues à Londres disent que 
les Allemands ont décidé de défen­
dre aux Français de Lorraine de 
porter le béret basque. Les nazis 
considèrent que le béret basque est 
“pro-français”.

Taggart, administrateur des vivres, 
ont été choisis sur la recomman­
dation de Ja Fédération canadien­
ne de l’agriculture et ses subsidiai­
res provinciales ainsi que des di­
verses organisations de producteurs 
disséminées par tout le Canada.

L Alberta et la Saskatchewan, 
provinces où la production de bé-

juste quand cela va finir. Au dé­
partement de l’agriculture à Wash- 
in.f?,on pn estime que la rareté va 
disparaître d’ici deux mois, lors- 
que les animaux arriveront sur le 
marché en plus grand nombre.

L’augmentation des prix des ani­
maux vivants a diminué la marge 
entre ces prix et le plafond des 
prix de la viande au point quetait de boeuf est abondante et i pn5i < c a v,andp ai> point que 

l’Ontario, où l’on nourrit une gran- ?iie,que* petIts abattoirs ont fermé 
de quantité de boeufs, ont chacu- portfs pour ne Pas fonction­
ne deux représentants sur le co- K’. a,F
mite, tandis que la Colombie cana- ^ aba',2,r d Indianapolis qui 
dienne, le Manitoba, Québec et les f,?cR'i,,‘nne 5» «ns vient de
provinces Maritimes ont un repré- ^ c6n inUerx ! aba,,a8p des porcs 
■‘.entant chacune. Les nouveaux i « r ""e per1Iode indéfinie. On a 
hommes choisis sont les suivants; ! ,qunêflque ,a. compagnie ne peut 

Colombie canadienne. — Leslie h.c c0n,iniicr a operer sans subir 
Cajneron, président de la British ' dans un marché où le
Columbia Beef Caille Growers’ ' ? du p.ri*. de la marchandise 
Association. f. vendre est fixé à ?13 les cent

„ i ['IT’ <an(?,s qu,il n’>' a Pas de pla-
Alberta. — George-G. Ross, de fond sur Ie marché des porcs vi- 

1-ethbndge, qui exploite un des van,,s* pt que les producteurs les 
plus gros ranch de bétail dans ,v.endent a environ $15 les cent 

Ouest et qui est un membre émi- ! 1 v£es* 
nent de la Western Stock Growers’ , ,. vue de résoudre le problème
Association, et H.-L. Taggart, un d?parîP>npnt de l’agriculture et 
eleveur important de bétail d’Olds, 1 0f.fl?e des Pr'x sont à étudier un 
Alberta, qui est aussi président de ProJet selon lequel l’administra- 
a Central Alberta Cattle Feeders' --on de* pri* agricoles achèterait

DelMsUaK e.t **dC la PcodHction des 
petits abatte,rs qui sont le plus
nrivîuT ,a siU,i,tion aux mêmes 
prix élevés que ceux auxquels les 
grands abattoirs vendent leur* pro­
duits p0ur ]es envoi* du prêt-loca-

visiteront aujourd’hui les locaux de 
l’école de pré-enrôlement de la ma­
rine au collège Garnier, dirigé par 
les RR. PP. Jésuites. Les distingués 
visiteurs serônt reçus par le recteur, 
le R. P. Roméo Bergeron, S.J.

Grâce à la généreuse collaboration 
de Radio-Canada, quelques courtes 
allocutions seront prononcées et ir­
radiées ‘iir te réseau français à par­
tir de 2 h. 30.

Cette école fut établie à la deman­
de du Capitaine Yves Rrisset Des 
Nos, secrétaire régional du comité

Ces cours comprennent l'ensei­
gnement du français, de l’anglais, 
des mathématiques, de la géogra­
phie et de la science, et peuvent du­
rer de trois à cinq mois, suivant les 
aptitudes de l’élève et son degré de 
formation.

Une importance particulière a été 
accordée à l’enseignement de l’an­
glais, parce que le service naval 
exige que la possession de cette lan­
gue soit assez familière à tous ceux 
qui se destinent au service de la ma­
rine royale canadienne. De plus,

CARTES D’AFFAIRES
DACTYLOGRAPHE MEUBLES

44 DU NOUVEAU 44

Assortiment complet
| Underwood. Remington. TkS

Ro”*! Portatif et Stand- 
ard ‘tchlne# A Addition- 
ner C.-'culateura Protec- 
leurs d.. Chèque. Pupitres, etc. etc

Canada Dactylographe Enr.
Nouvelle «dresse : 44 St-|acque* O. 
HArbour 696* R-T Armand pron

Acheter chei Marcotte
C>«t être dan» la note
Du meuble en général flhML. V 
C’est l’endroit Idéal C|r'y' T?
A. E. Marcotte wkJ
3906, ONTARIO EST 
prés Orléans CH. 9628

REMBOURREURS-MATELASSIERSDACTYLOGRAPHE

tout marin désireux d'avancer en 
grade dans cette hélle carrière doit 
posséder au moins les éléments de 
la langue anglaise.

Depuis la fondation de l’école, les

fesseurs qui se dépensent sans 
compter pour assurer à cette nou­
velle école tous les succès que nous 
sommes en mesure d’en attendre.

Protestation du primat 
de Belgique

Association.
Saskatchewan. — M. Wylie, de 

Hattie Creek, représentant la Sas­
katchewan Stock Growers' Jsm 
dation, et Alex. McMillan, éminent 
producteur de bétail de Juniata, 
Sask.

Manitoba. —- William Bryce, de 
Dougaid. Manitoba, producteur e! 
président de la Manitoba Federa­
tion of Agriculture.

Ontario. — Stewart Brown, de 
Shedden, Ontario, président de 
l'Ontario Feeder Cattle Commilee. 
et B. Warnicka, président rie l’On­
tario Cattle Breeders' Association 
et gérant de l’usine coopérative de 
saleurs à Marrie, Ontario.

Québec. — N.-G. Bemiet, de Bury, 
Quebec, qui fut choisi par le mi­
nistère provincial de l’agriculture 
pour représenter les cultivateurs 
de cette province.

Provinces Maritimes. — Walter- 
G. Oulton, de Windsor, N.-E., éle­
veur bien connu de bétail Here­
ford et président de la Maritime 
Federation of Agriculture.

P.OYAL. REMINGTON,
UNDERWOOD.
Silencieux, réfltille* 
et oortattl
Protecteurs de chèque» 
et ameublement 
de bureau 
Mechtnes a addi­
tionner Service

N. MARTINEAU & FILS
1019 rua BLEURV BR. UM

Entre les met Vltr* et Uutanchetlère

Contra un décret allemand forçant 
les mineurs belnes à travailler le 
dimanche et une journée de fête 
par mois

ENCADREURS

J/Américan Meat Institute, de 
Chicago, dit que la rareté du boeuf 
est due aux achats considérables ! 
de 1 armée et à une diminution de 
20 pour cent dans le nombre des! 
animaux qui sont arrivés sur le ! 
marché depuis trois semaines.

Wisintainer & Fils
90S BOULEVARD ST-1.SURENT

LES ENCADREURS
MANUFACTURIERS

Monlurrs — Cadres — Miroir, 
Réparations do cadre, et miroir,

LAnc. Z2M

RCMBOURKIURS-MATILASSIIRS

BOYER Limitée
Spécialités: meubla* at matalaa sur 

command, atnal Que réparation*
Est!tr.é, tratult* «ur demand*.

3886 H*nrl-|nliM . Tél. RL. «112

REPARATIONS ELECTRIQUES

LES PRIX
IMPORTATEURS

Condamnations

PLACEZ VOS 

REBUTS SUR 

LE TROTTOIR

CE SOIR et DEMAIN
soirs de récupération
Voici comment procéder:
1 : POUBELLE

La poubelle ne devrait contenir aucun de, articles suivants: 
vieux os, chiffon, ferraille, papier de rebut et carton.

2 : VIEUX OS
Placez les vieux os dans une boite de fer-blanc qui a son 
couvercle, mais une boite ordinaire ou un sac pourrait 
suffire. Les os retirés de la cuisson et même ceux que le 
chien a rognes peuvent être mis de côté,

3’: CHIFFONS
Autant que possible placex vos chiffons dans des sacs dif­
férents : a) les lainages, b) le coton blanc, c) les cotons 
et les soies de couleur et les autres étoffes.

4' : FERRAILLE
Classez ensemble toute la ferraill* ou métaux de rebut, 
tels que vieux outils, chaînes, casseroles, etc.. . tubes de 
pâte à dents, à barbe, etc. .. ampoules électriques. . . 

.rouillée ou non, cette ferraille est utilisable.
5' : PAPIER

Le papier doit être propre et sec, ficelé en baHots. les 
feuilles moins grandes à l’intérieur. Les cartons doivent 
être aplatis. Pas de papier carbone, de papier imperméa­
ble ou gommé. Les journaux ou magazines propres seront 
distribués dans les camps militaires, les hôpitaux ou les 
navires.

Le camion de la ville passera à votre porte prendre 

les articles, le soir de l'enlèvement des déchets.

Celte annonce est une contribution de la firme

L«RD & CIE Ltée
Ingénieurs-Entrepreneurs

EN

Constructions métalliques
Bureaux «t 4700 rue Iberville
Ateliers :
MONTREAL

*8* ——
Drummondville, 23. __ Le pro-'

cureur.général rie la Commission! 
des prix, Me André Deniers, c.r., 
a fait condamner ici, les quatre pre­
miers marchands accusés d’avoir' 
haussé indûment les prix de la 
glace. Il s’agit de A. Rov (Drum­
mondville Ice Registered), P.-E. 
Pouliot, Willie Généreux et Gérard 
Menard, qui ont été condamnés 
chacun a $50 d’amende et les frais 
par le juge Philippe Marchand.
I nus quatre se sont avoués coupa­
bles des leur comparution. Un cin­
quième accusé, Lucien Raymond, a 
proteste de son innocence, et son 

j procès a été fixé au 4 août.

Le juge J.-C Langlois a Imposé 
I une amende de $25 et les frais à 

la fruiterie Myer’s, 932 est. rue 
Rachel, qui s est avouée coupable 
a avoir fait une livraison de moins 
dun dollar.. Me Hugh O’Donnell, 
c.r., occupait, dans cette affaire. 
P^ur la Commission des prix.

* * ^
Nick Bard, propriétaire de la 

papeterie Purple Quill, 4182 ouest 
rue Sainte-Catherine, s’est avoué 
coupable, devant le Juge Philippe 
Marchand, d une livraison de mcins 
dune piastre. Il a été condamné 
a S25 d amende et les frais. Me 
Georges Reid représentait la Com­
mission des prix.

Le Canadien National 
et la récupération

La part du Canadien National à 
la campagne de récupération de 
vieux métal de rebut s’élève pour 
les dix-sept derniers mois à plus 
de 285,000 tonnes. C’est là la con­
tribution de notre réseau d’Etat h
I effort de guerre du pays, déclara 
M. S. Snedden, gérant intérimaire 
du service des magasins du réseau 
national. Tout cc matériel de récu­
pération provient des propriéics du ! 
réseai/ situées à travers le Canada, i
II comprend 197,935 tonnes de fèr ! 
usagé et d’acier; 887 tonnes de pa­
pier, soit le chargement de 17 wa» ' 
gons de marchandises, et 9-t tonnes - 
de caoutchouc. De plus le Canadien 
National a fait usage dans ses pro­
pres usines de 885 tonnes le cuivre 
et de 3,413 tonnes d’acier et rie fer. 
On a aussi pratiqué la récupération 
de 6,224 lonnes de cuivre usagé et 
de 75,631 tonnes de roues usagées.

La valeur du matériel ainsi récu­
péré s’est élevée l’an dernier à plus 
d’un million de dollars, soit $200,- 
000 de plus qu'en 1940. On a pu 
utiliser à nouveau quelque 9,492 
tonnes de vieux rails. Ce travail de 
récupéralion et réutilisation du 
vieux matériel pirmeî d'employer 
l’acier nouveau à la confection 
d’armes pour lu defense du pays.

Les funérailles
du chef Gravel

Fondé* en 189Ï

C X. TRANCHEMQNTAiNE g ÜIE
LITE

fmportatenr* de tinut *t toile*
SDéolxlttèe pour Communauté. 

rellRl«UM*
459 Sf-Sulpic* Té». : BE. 2531-2

Réparations 
électriques

Servie*, vente et ré­
paration. de mo­
teurs, générateurs, 
transformateur.. 

43SO, PAPINEAU 
AM. 2141

Geo. DAICNEAULT Ltée

Berne, 23 (A. P.). — Son Eminen­
ce le cardinal-primat de Belgique, 
archevêque de Malines, dans une let­
tre datée de sa ville épiscopale «t 
adressée au baron Alexander von

F'alkenhausen. commandant les ar­
mées allemandes d’occupation en 
Belgique et en France septentriona- 

l le. a protesté contre un ordre récent 
des Nazis forçant les mineurs bel- 

i «es à travailler un dimanche et un 
1 jour de fête par mois dans les mi­

nes.
Cet ordre, dit l’éminent protesta- 

| taire, offense non seulement la li­
berté du travail et de la prière, mais 

i il est d’autant plus odieux que l’ex­
cédent de charbon ainsi produit par 
les mines belges ne profite pas prin­
cipalement à leurs compatriotes.

Son Eminence cite alors le ras de 
nombreuses familles et d’institu­
tions qui ont manqué l’hiver dernier 
de combustible, ce qui prouve que 
les mineurs belges sont contraints 
de travailler pour les étrangers.

Nous croyons, dit le cardinal, 
qu’une des plus profondes blessures 
que l’occupation allemande laissera 
au coeur du peuple belge, ce sera le 
souvenir des mesures prises par les 
autorités d’ocrupation au sujet des 
travailleurs.

Si l’Allemagne, dit-il, désire après 
le retour de la paix conserver des 
relations avec notre pays, elle ne de­
vrait pas rendre ces contacts impos­
sibles d’avance par des mesures qui 
blessent profondément les masses.

Cartes Professionnelles
ANCETRES COMPTABLES

Fou retracer tous 
tm ancêtre., 

coma It*x
GABRIEL
Directeur de
LTNBTITt'T GENEALOGIQUE 

DROUIN
4184, St-Deai*LA. 8151 - MH

DROUIN P.-A. GAGNON & CIE
P.-A Gagnon. C A - René Gagnon. OA 
Comptable* agréés

Chartered Accountant* 
IMMEUBLE DBS TRAMWAYS 
159 OUEST. RUE CRAIG 

Tél. HArbour 5990

ASSURANCES

Avax-vous besoin de bons livrai ?

Adressez-vous au Service de Li­
brairie du "DEVOIR", 430 rue No-1 

tre-Dame (est). Montréal.

HORACE LABRECQUE
COURTIER IN ASSURANCE

NcAi* um orna ie. Communauté* lt*U- 
sléiiae* à a* piYvaiotr d* no* Mi-vloe* 

particulier*.
441, Bt-ErtnfMi-Xavier - Montréal 

TOL MArquett* t3n-mt

Chartré, Samson & Cia
Comptable, agréé* - Chartered Accountant*

Mauri o* Chartré. OA. 
Jacquea lARue. CA 
J.-Paul Gauthier. CA. 
Léon Côté CA 
P.-Emtle Brunet. C.A

Maur* ce Samson, C A. 
A.-E Beauvais. C.A. 
E. Harry Knlgbt.CA. 
Gérard Marceau,C.A. 
Luclen-P Bêlalr.CA.

AVOCATS

Les funérailles de M. Thomas 
Gravel, chef de la police d’Outre-1 
mont, auront lieu demain matin.! 
Les délégations des différents corps ! 
de police de la ville de Montréal 

FR 1800 p* des municipalité» de l’Ile se 
réuniront à 8 h. 30, à l’angle des 

CANADA i rues Bernard et Bloomfield. Le scr- 
I vice funèbre sera chanté à l'église 
Sainte-Madeleine. L'inhumation se 
fera à Saint-LamberL

Bulletin des études 
françaises
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CHRONIQUE DE L'ESPRIT FRANÇAIS

Le Prince de Ligne (1735-1814) Louis ALLARD
Professeur honoraire â l'Université Harvard. 

L'esprit français en pleine floraison au XVIII* siéct* rayonnait si 
bien sur l’Europe, malgré les bouleversements des guerre, et dei 
révolutions analogues i ceux de nos jours, que M. Allard peut nous 
présenter un gentilhomme belge, sujet autrichien comme le typa 
européen de ce que cet ‘‘esprit a de plus souple, d* plus alerte, 
de plus pétillant”.

CHRONIQUE D'HISTOIRE

Vie économique du Canada et de Montréal
sous le régime français Raymond TREUIL

Ancien élève de l'Ecole Polytechnique, 
Attaché commercial de la France. 

Peuplé d'un nombr* restreint de colons, le Canada ne pouvait 
avoir qu’un centre économique, Québec, entrepôt des importations 
et exportations. Quel fut le développement des cultures, des mi­
nes, de la monnaie, de la vie rurale «t urbaine, mais aussi I* rél* 
spécial de Montréal, le grand marché des fourrures ?

CHRONIQUE DES LETTRES

Les enfants dans l'oeuvre de V. Hugo .... ~~ Paul-M. CRU
Docteur ès lettres, 

professeur au Hunter College, N.-Y. 
Qu’ils soient princes ou clochards, heureux ou délaissés, les enfants 
sont traités par le grand visionnaire avec bienveillance. M. Cru 
nous montre une galerie de portraits d’enfants choisis parmi les plus 
typiques.

CHRONIQUE DES SCIENCES

Le Port de Montréal Louis d'HAUTESERVE
Professeur è l’Université McGill. 

Quelles sont les raisons du développement extraordinaire du port 
da Montreal! Comment est-il devenu I* premier port du monde 
pour l’exportation des grains? Quel traitement subit I* blé dans 
les élévateurs? Autant de questions auxquelles l’auteur apport* une 
réponse documentée.

LA FRANCE VUE PAR LES CANADIENS

Les temps héroïques
de l'Alliance Françoise à Montréal. Hon. E. FABRE-SURVEYER

luge i la Cour suprême de la province de Québec. 
A l'occasion des quarante ans d* l’Alliance â Montréal, l'un des 
premiers membres et des premiers secrétaires retrace sur un ton 
caustique ses souvenirs.

CHRONIQUE DU COLLEGE

Discours des prix Mgr Philippe PERRIER,
Vicaire général de Montréal.

La première séance dans le nouveau Collège.
Inscription au Livre d'Or.
LIVRES, REVUES ET JOURNAUX
Quelques livres de l'actualité:
Analyses et critiques présentées par MM.

Guy BOULIZON, André CHAMPROUX,
Henri LE MAITRE, 
Jacques VOISINE.

Au comptoir .35i; par la poste 40s.

SERVICE DE LIBRAIRIE DU “DEVOIR1

Aotole Vanter. O JS. Oui Vanter CH

VANIER & VANIER
AVOCATS

H Meet, rue SAtat-Jacqoe*
Tél. HArbour mi

BREVETS D'INVENTIONS

Ji Manuel de l’Inventeur
* / formal* de preuve 

ïj») ng/% & d'invent/cn
ecnirez

'ALBERT FOURNIER
SUCÀTHFRINEÜIMONTH

Lionel Bouaeln. CA Jacquea Angers, OA. 
<3. Frank Laterty. CA Raym Fortier. CJA. 
Dollard Hunt. C.A Guy Bernard. OA. 
Albert Carneau. C.A Jean Lacroix. CA.

Montréal Québee Bourn

Hurtubise & Hurfubist
Léon-A Hurtublaa CFA 
Gérard Hurtublaa CFA

Comptable* public* licencié*
•

60. St-lecqua* O. - Mentvôel 
Téléphone : HArbour 1553

CARON & CARON
Comptable* Agréés — Chartered 

Accountant.
Edmond Caron. SA.. LAC.. CA. 

Hanrl Caron. BA. L.L.L.. LSC. OA
9e. ru* it-Jacque*

HArbour MSI MONTEE 4L
IM. ru* Alezan Ara TROII-RIVIERES

MArquette 5845

MORENCY i VIAU c.e.L
COMPTABLES-VERIFICATEURS 

Spécialité i Impôt .ur le revenu 
BUREAUX :

4527 St-Denit - 57 St-|jcqu*t O.

COMPTABLES

Anderson & Valiquette
Comptable*-Vértficiteur*

J.-Charle* Anderson. LJ.C 
Jean Valiquette. CA. LJ.C 
Roméo Carla L.B.C.. CA 
A Da«ena)a LJ9 C. O.A

84 Notra-Dama ouest - FL. 9709

OPTOMETRISTES OPTICIENS

.Spi. i.ililr,: HArbour 5511
■ i:.\ \.\iex ni-: t a \ rt:.

AJCSTEMEN'T VERUES

fl. PHANEUF-A. MESSIER
OP TOME TRIS TES eOPT’CIENS 

1767 Si‘Denis Montrés!

Retenez le "Devoir" d'avance 
chez votre dépositaire — c'est le 

ÎSEUL MOYEN de ne jamais le man­
quer — 3 sous le numéro.

Téléphones au tervie* du tirage i 
rïlair 3361* il vous donnera l’adresi*

| d un dépositaire d* votre voisinage.

ASSURANCES

. <Énk 
•liïssvrmce sur lêfh

Saubeoarbe
MONTREAL

NARCISSE DUCHARME. PRESIDENT

OPTOMETRISTE OPTICIEN

ENRI-N.
EXAMEN DE LA VUE 
VERRES CORRECTEURS

ORDELEAU
OPTOMETRISTE

3423 rue SAINT-DENIS HA. 1435
9 e.m. à 7 p.m. iur rendet-voui.
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Bourse de Montréal Compilation de la raalaun 
L.-G. Bhai BIEN Si CIE 
61 St-Jacques. Montréal

300 Ai#oma et^él 
SO Aabestoe H1*
28 Be'.l Téléphoné 136 

866 Brazilian 9't 3'^
9 Can Cement . 43» ..
3 Do prlv .S?,, '•

SO C Steamship . 6H ..
1 Do prlv - 28

45 Can Car ... «'a ..
10 Do prlv .25

710 C Ind Ale A 3H ..
88 Do B 3 ..

125 Can Pac H7 .54 •.
75 Con Smelting 344 ..
50 Crown Cork 204 ..

100 Dtst Seagrams 234 ..
115 Dora Coal pr 10

10 Dora Class pr 152
100 D St! A c B . 84 ..

35 Goodyear pr 484 ..

Ouv. Haut Bas Clôt. 
84 in B!

Tobac

O u v Haut Bai

730

Clôt

740
9

é
W

t
COMMERCE ET FINANCE à

?

Le Curb de Montréal Cours tournis par la 
L.-I FORGET * CIE.
«71. rme St-Fra-Xavier. Montréal

Int
VcC

Nickel
;oli~Frt
Cotton

cept SU

* pr 117

Nat
lt Pow< 

Brew 
StPel

?r - 21’4

Car ^9^

2D'

Nor:mfîa 42$ 421
5%

18
Banque.
Canadte
Rovale

115

140

Bourse des Mines
DE TORONTO

Cours fournR par 
G. E LF.SI.1E Si C*. 
360 Sl-Jarcuet ouest.

Hint Bss Ferm i H Hit Bis
906 Alderraoc ....... . 8 125 Loblaw B ’ 4 16-4

2903 Anglo Can ........ . 42 40 40 1 ~n109 Anglo Huron. .. , 201 201 201
41 401.5 Argus 25

2900 Ashley ................. 3 3 !
5'.7 Aunor ................ . 110 110 no j 60 Mir •• Leaf M'g
^00 Beattie ................. . 61 60 60 100 Massey prf. rz

1900 Bobjo . .......... . 10 10 10 100 McColl
!00 Bra eJorne . 610 6'0 610 1 200 McDougaU Segur . * 6
245 B Am Oil 14% 14 ** 14^4 I 05 McIntyre ............ we ,

16400 British Dominion . 14% 13 14% 200 McKenzie U
200 Calm ont , 13 13 13 100 McVittie ... ..... 4

1300 Centra! Park 75 75 75 1 100 Mining Corp. ..... . 06 96
100 Cbem Research . 5 5 5 ! 200 Monet* ................ • 25 25

1700 Cochenour 62 61 61 3100 Ns bob ............ . 10 93.
300 Con'.arum . 67 07 67 123 Norarda .......... 423.

60 Cons smelt........... . 34% 34% 34% 14000 O’Brien ............ . 53
90 Dlst. Sesg . 23% 23% 23% ! 53 Omega ....... . 5 5

840 Dome 13% 13% 13*8 23200 Ontario Nickel ... . IS'* 15^;
180 Dominion Steel B 8% 8% 8% 2500 Pacaita .......... .... 31

2200 Eas- Mai art to , 118 116 116 600 Pamour .............. , 36 36
200 Edoredo . 45 45 45 | 1000 Paymaster ........... 16 15*:
175 Falconbrl-dge 250 250 250 ; 200 Perron ........ . 90 90
500 God's Lake .......... . 10 10 10 400 Pickle Crow ....... . 165 160

2700 Gunnar .............. 71a 7% T, 1300 Preston .............. . 165 160
400 Halcrow ....... . l>4 1% 1000 Roche ....... . 21i
100 Halnor .......... . 190 190 190 i 350 San Antonio . 155 155
300 Hard Carp 3 3 3 | 1000 Sheep Creek ......... 1 1
600 Hard Rock , 35 35 35 2000 Slake Lake
100 HSnde Dauch» Î 3 13 13 200 South West Pet* . 10 10
185 Holllnger 730 730 730 ; 50 Stand Pav. P. 5 5

Ferm,

180

4
96

J^louvelles Raisons 
Sociales

Les sociétés et compagnies 
récemment enregistrées

W. R. Cufhbert Co.. suce, de L. Cohen. 
West End Cleaners Service, 66 Wesf- 

j minster. Esther Pressman.
Universal Premium Co., Can'd n Amuse­

ment News — Canadian Amusement
Ass., M SO rue Wolfe, Paul-Emile Lé-
gàTS.

Dominion Brass Gr Aluminum Foundry
Co.. 5244a. rue Casgrain, Robert Sea­
le. Robert Munn, Robert ). PheUn.

Intergrsted Industries Ltd. 1155 rue 
Metca'te, Paul Kellogg, prés. 

Plomberie Centrale, Alfred Aubertin. 
European Appearing Specialty. 3910, 

St-Laurent, Chaim Zylberberg, marié 
; en Pologne.

Les nouvelles
en raccourci

La Bourse

Ouv Haut Bas Clôt. , OUT. Haut Bas Clôt
100 Ablt P * P Co 55 55 55 55 12 Do prlv 0-. 6% 6%

10 Do fb pr 5 5 5 5 1 Page-Hersey T 94 94 94 M
20 Alum Ltd 90 90 89», 89% ! 50 Walk G & W 43 43 43 • 43
20 Brit. A OU Co IS 15 15 15 Mines ;
10 Can Indust B 141 141 141 141 1500 Beaufor Gld M 3 3 3 3

180 Cons Pap Corp 170 170 170 no 300 Dome Mines 13% 13% 13% 13%
325 D Oil it Llnol 22 22 22 22 30 Lake Shore M 800 825 800 825

5 Fairchild "-cr 2% 2% 2% 2% ' 300 Pend Oreille 100 100 100 100
40 Fanny Farmer 17% 17% 17% 17% 50 perron Gold M 91 91 91 91

102 Ford M of C A 18 18 IS 18 400 Siacoe Gold M 35 35 35 24
1 Fraser Co Ltd 5 5 5 5 Huiles:

125 Melch Dlst 100 100 100 100 50 Home OU Co 233 233 233 231

La sidérurgie

| New-York. — Dans 
I hebdomadaire. Iron A

(A P. et C.P.I — Le marché était 
encore lourd à Wall Street, si quel­
ques titres ont réussi à avancer fai- !------------------------------------------------------------------——
biement. Il y avait peu d'activité 0 J VT V
et les fluctuations étaient de quel-! OOUTSC 06 INe^V“lOrK 

ques fractions de point seulement, j

9% I Fruits et légumes

730 Horn? OU 
985 Imperial Oil .. 
500 Inspiration
380 tnt Pete .......
200 Jack Walt* —

2700 Kerr Add.
IOOO Kirkland Lake 

IOO Lake Shore 
125 Laura Secord 
2200 Leltch

230 230 16200 Steen Rork
94 9 9 I 1200 Pylvan'te

30 30 30 ■ 450 Teck Hughes
134 134 134 900 Trans Besearel
6 6 6 75 United Gas

400 390 395 50 United Fuel A
43 43 43 I 50 United Fuel B

825 825 825 2.38 Waite Amulet
8 8 8 I 500 Wind!go

, 54 54 54 500 Wright

132 
151 
27

291. 
351 

420 
15

Hargreaves 205

130
150

27
64

29•IJ'
420

15
205

Les obligations canadiennes

ARRIVAGES — Pommes 37; ce 
1541 rises 5: cantaloups 1; raisins 3; 
^9 pamplerousses 3; citrons 4; oran- 

v4jges 06; pêches 3; prunes toma- 
j tes 16; autres fruits 19; carottes 3* 
I oignons 6; pommes de terre 6; lé- 
! gumes mélangés 3; fruits et légu­

mes mélangés 9, Total: 176.
| POMMES — —Stocks du Qué., 
i Transparent, boiss., 82.50-$3; Du­
chesse $2.50; Transparent, demi- 

! boiss., $1.50 $1.75; Ont., Transpa- 
! rent, boiss., No 1 $3 83.25; dom., 
$2.50; Duchesse, No 1 $3-33,25; Md.. 
Del., et Virg,. Pe, Transparent, bois. 
C.-U., No 1. 212 pouces et plus 33.- 

', 25-33.75; Md., Virg., Duchesse 82.- 
! 75-83.75; Virg., Red Williams 83- 
jst; Del., Early ripe Starr 32.50- 
$3.25.

j ABRICOTS - 
! caisse, 33.75-34; 
i pintes, 31-31.15.
! BANANES

36

90
165
160

1551
2

10
5

130
132
151
27

si;
29
3’i

420
15

205

sa revue
______

ne que la situation des nblons et j Le marché des obligations était ter- Air Réduction
des alliages se tend de plus en plus 
aux Etats-Unis.

Les fabricants d’acier continuerai 
de faire des miracles de vitej.se en 
réparant leurs hauts fourneaux et 
en produisant en même temps de
l'acier de premién qualité avec lion, qui a touché un nouveau som-|Amer Steel F

met pour I année, et Consolidated 
Smelters, qui a touché un nouveau

Compilation de la œalaoD 
L-J FORGET & CIE. *
<71 rue St-Fr«-auer Montréal.

irrégulier.
* * 

Deux titres ont
4$
surtout

sur la
de la ferraille commune 

Au sujet des discussions 
substitution des ciblons par l’épon
se de fer. la publication ajoute que bas. Si Montreal Power et Distillers 
le probîènu dégénéré' 1 < et hiver Seaqram ont avancé, Imperial Oil, 
en cri-e veritable, h lie re-trein- | ake 0f jhe Woods et Winnioeq
dra considérablement la produc-

DOMimON DU CANADA 1

<DERNIERS COURS DE FERMETURE)
Offro Dem

2% Juin 1er 1944 .......... »... 1004 1014
2% déc. 15 1946 ................ 994 100
24% 1 mil 1948 .................. 99 ‘ t 100
24% luln 1er 1943 .............. . 101 1014
24% nov. 15, 1944   loin loa»,
34 oct 15 1942   H»!, 101
3% perp......................................... 94 95
34 juin 1er 1950-55 ................ 99!, 1004
37, luln 1er 1953-58 ..........  991, 110',
34% luln 1-r 1948-49   1024 1035.
3V,% nov. 15 1943-51 .............. 1014 102"

! Alh. Pac G 6% 1946 . ..
i Algom? Steel 5% 1948 '___
i Atl Sugar 4% 1951
; Bowater 54 1968 ...............
I Brand. Hend 64 1956 .].,
i B C Pulp 6%. 1350 .........

Brown 54'. 1346 .............
Brown Co 5"r 1959 ... .

; Borna and Co 5% 1958 ... 
Can Canmra 44 1951 

I Canada Cernent 444 1931 
i C. P and P. Inv. 64 1958 

C. Int Pap. ,64 1949 ....
| Can, Locomotive 6' / 1953 . 

Can. Vickers 6% 1947 .. ..

1034 
1074 105 
101
83
57
89
N
79
68

92
62
92
67
314 ! 
70 1

196134% luln 1er 1956-66 ............ 101t. 1(124 Cim. Pa,,-. 5
344 OCt. 15 1944-49   102-4 103 4 D Coal 41 1953
44 oct. 13, 1943-45   102'., 1034 Dom Steel and C 64
4% OCt 15 1347-52   1058k UMfc D-'m Par 14 19.1 1955
4%% oct. 15 1944 ....... 106% ! Dom. W & VV. 6-, 1953 . 96*%<% fév. 1er 1946 .......... ....... 108% 109% ! Donnacon.v Paper 4%' 1956 73 M*4% r nov. 1er 1946-56 107 Dryden P 6':, 1949 . 101
4',% 1er nov. 1047-57 ... ....... 107% 108 >2 E Dairies % 1949 . 75

1 4 % % le- nov. 1948-53 ,, . ....... 108 109 Famou:. Plavers 4%% 1951 101
! 4%r. 1er nov, 1949-59 ....... IO&Mi 110% I Fed Grain 6% 1049 .. . 103%

5'r OCt, 15 1943 ....... 103% 104% Fraser ' 6'.. 1950 . 103
1 G. Steel Wares 4%% 1952 ... . 102

FINANCE DE GUERRE O. L. Papers 5% 1955 .... , . 92
3% 15 luln 1950-51 . . .... 100‘, iom : Gy L. & A- 5%'* 1948 102
3%. 1er oct. 1949-52 ... ...... 99% 100% Ind Accep. 4'% 1952 . . 80
3',C- 12 fév 1945-52 , .........102 103 . Int. C Bka 8%% 1943
3V~ 1er mars 1052-54 ......... W9H IÜO% j Int paner 6% 1955 .. 114%
AVEC LA GARANTIE DK L'ETAT :
C N R, 2% 1343 .................  1004 loi
CNR 24% 1941 ................. !0: 103Ai
CNR 2V,% 1946 ................ . IOOHi 101 lk
C N.R. 3% 1944 
CNR 3% 1945-50 
CNR. 3% 1948-53 
CNF. 3% 1948-53 
CNR. 34 1954-59 . 
CNR, 44% 1951 
CNR 4 4% 1956
CNR. 44 1957 
CNR, 44% 1955 
C P R 54 1954 
C N R SG- 1949-69 
CNWTSS 5' - 1955 G T P 3”. j 982 
Mont, tïirbour S%
PROVINCIALES :
Alberta 4% 1954 
Alberta 44 1956

1024 103 
994 1004 
99 KM)
93 4 994 
984 934

117'! 119 
1184 120'.:,

1949-69

119
1194
118
1214
121'.,
100
122

65
63

120
1214
119
123 
1231S
1024
124

69
71

T P of Nfd 5% 1968 
j Lake St. John 5% 1961 
j Lake St. John 54% 1961 
: Maple L. M. 3% 1958 . .
i Quracy Foundry SV- ’719 
I Massev Harris 44% 1954 
I McColI Front. 44%, 1949 ...

Mersey P â% 19,57 ..................
j Mersey P 6% 19)9
! M. St O 5% 1960 ..............

Molra 6% 1957 ..................
Mont. Drvdorks 6% 1948
N S3. A’- C. 3)y 196,3.........
Price Bros 5%. 1957 ...........
Price Bros 4%, 19.57 . ...
Reg Knlt 4% 1953 ....
Restlgouche 6% 1948 ....
Rolland Paper 44%, 1951 ..
Simpson 44% 19,51 .............
Smith H. 44% 1951.............
tin Amusement 5%
United Grow-era 5%
Un. Growers G, S\jr 
Wkbaaso 4i.a% 1951

1956 . 
! 948 

•> 1949

1014 104 
103 Î04!j
644 ..

103 105
93*2 96
98'3
64 66
97 100
103 106

1051-,
99 
76

80
103

104
941;
105 
84

98
,54
82
87
99 
99

102
97
98 

100

86
85
95
82
87

104 
102
105

Stocks de Calif., 
Ont., panier de fi

Stocks des Hondu­
ras, qtl. $11.25.

CANTALOUPS — Stocks de Cai., 
Ariz., cageot “jumbo" 36-$7; régu­
lier. 36-36.50.

MELONS HONEYBALL — Stocks 
de Calif., cageot ‘•jumbo" 36-S7 ; ré­
gulier. 34.50-36.25.

MELONS HONEYDEW — Stocks 
! de Calif., cageot de 6, 8 et 9 $3.25- 
! 83.50; de 32, 36 34.75-86.25.

PAMPLEMOUSSES — Stocks de 
Calif., cageot 83.75-35.

CITRONS; Stocks de Calif., ca- 
! geot, $4.75-35.50.

ORANGES. Stocks de Calif., ca- 
: geot. $5.50-36.50.

BLEUETS: Stocks du Que., ca- 
i geot de 32 pintes 37.50-38.50; du 
i N.-B,, la pinte 30-35c.
I CERISES: Stocks de l'Ont., noi-

tion nationale.
11 ne sera possible de prévenir 

la désintégration de^ organisations 
qui s’occupent de la récupération 
qu’en reconnaissant le profit com­
me motif, soit en haussant de $2 le 
plafond des prix de la ferraille et 
en accordant plus de liberté dans 
la classification des différentes ca­
tégories de riblons.

Alors que certains éléments d’al­
liages deviennent très rares, l’in­
géniosité de ceux qui en sont char­
gés fournira sous peu à l’industrie 
des nouvelles formules, qui s’avé­
reront vraisemblablement des in­
novations métallurgiques.

On rapporte qu’une nouvelle 
technique pour les machines brov- 
euses, inventée par la Wright Ae­
ronautical Corp,. économisera une 
quantité considérable d'alliages 
utilisés par les outils d’aciers. Le 
inétal employé à beaucoup d’autres 
usages sera remplai é, dit-on, par 
des aciers d’urgence nationale, qui 
contiennent des alliages à basse te­
neur.

La Banque de Toronto 
maintient son dividende

Toronto (P.C.) — Le présent 
taux de recettes et de profits en 
prenant comme base la période de 
1936-39 permettra à la Banque de 
Toronto de maintenir son taux ac­
tuel de dividende de 10 pour cent 
annuellement sur son capital-ac­
tions. suivant une déclaration éma­
nant de l’administration de cette 
institution. Cette distribution don­
ne aux actionnaires 3.24 pour cent 
sur leur argent consistant en capi­
tal, solde et profits et pertes.

Electric privilégié ont üéchi.
* ★ *

Le Curb était oussi dépourvu d'in­
térêt que d'acheteurs.

Allls ChaJmers 25% 25% 25%
American Can 66% 65% 65%
American Loco. 7% 7% 7%
A P & L 15 14% 15
American Radiator 4 % 4% 4%
Amer. Roi. 10% 10% 103,
Amer Smelting 39% 39% 39%
Amer. Steel F 18% 18% 183,
Amer T & T 117% 116% 1163,
Amer. Tobacco 45 4434 44%
Anaconda 26% 26% 26%
Armour 111 3 3 3
Atchison S F 41% *0% Wa
Aviation Corp ... 3 2% 2%
Baldwin CT 11% :i% Ut,
Baltimore & Ohio 3% 3% 3%
Bendlx Avla 31% 30% 30%
Bethlehem Steel .. 54% 53% 53%
Boeing Air. 15% 15% 15%
Borg Wam, . _____ 25% 24% 243,
Burroughs A ....... 8% 8% 8%
Canada Dry .......... 12 12 12
Case J 1 ......... 70 70 70
Caterpillar T........... 36»a 30 36
Chrysler ................ 02% 62 62

chiffre d’affaires a été beaucoup 1 
plus considérable à 7,033,400 con-, ,5ont ou
tre 34,375,000 la veille. j cran» Co..................

Les I. H. E. 67c débutèrent, mal 9’own Ze£. ■ 
par suite de ta nouvelle de la veille ! curtiM Wright 
à l’effet que cette compagnie de- Deere & co N 
vra se dissoudre. Elles essuyèrent Delaware * Hudson 
une perte de 2 1-8 points à 25 sur i 
$118,000 d échangés. (Douglas Air

•¥*$(*¥ | DuPont de N
A Montréal quelques valeurs de ?^al£

premier ordre affichèrent un *on ;ii*.pow * i* 
vigoureux, tandis que quelques uti- ; g. Arm Tran. .
Htes publiques cédèrent du terrain. |Gen Electric .........
Parmi les valeurs qui comptèrent | 
des gains, mentionnons les Alberta, j Goodrich 
les Colombie canadienne, les Mani- (Goodyear 
toba et les Saskatchewan dans le g Nor Ry Prf . 
groupe des provinciales. Dans les Greyhou"$,--N

Haut Bas Ferra Chang
344 34 34 + 4 Int P & F N

137 136<4 1384 .-1 John; ManvLie .
Yt \ Kennecott ,

Pk ' Kresge S.S.
4 Gros. G. & B 
Y, L. O. F. Glass 
4 Lockheed 
4 | Louisville & Nash 
4 Mack Co.
4:0 L. Martin 
4 j Mont & Ward . 
4 ; Nat. Biscuit 
4 Nat Dairy Prod.
4 1 Nat Lead 
4 Nat. Pew. & Lt 
4 ; National Steel 
4 ! Nor. & West 
4 North. Pacific 

Pac Gas &■ El. 
Paramount 

4 Penn, R.R 
4 Pepsi Cola .., 

Phelps Dodge 
+ 4 Preseed Steel Car 

Proc. St Gamble 
Pub. Ser of N.J. 
Pure Oil

Haut Bas Ferm Chang.
10% 9% 9% 4- %57 59% 57 4 H
30% 303, 30% —
19% 19 19% 4 %
26% 28% 26% 4 %
25% 24’; 24% — %
17>.. 17% 17% — %
63% 65% 65% — H

:î19 19 19
20% 20% 20% —
30% 30% 303, _ \k

s415% 15% 15% —
15% 14% 15% 4 415% 14% 15% -f- %

1% 1% 1% 4* 2
49 43% 48% —
163, 103., 163., 4. iZj
6% 6 6 -4

19% 19 19 —
16% 16% 16% —
20’, 20% 20% — r
22% 21% 21% —
25% 243, 25 —
6% 6% 8% —

49% *9 49% +1
10 9% 10 —

84

municipales les 
plus fermes.

.... . . 1 Hiram Walker ...Winnipeg étaient j Hudst>n Bay .......... 1?
111. Cent. Ry ..

Int. Business M, 
Int Harvester

Les International Hydro s’affai-I Jn*ï>1fa*lon_ 
sèrent de 3 points à l’ouverture par n ra e 0 
suite de la nouvelle publiée hier à 
Philadelphie, mais elles se raffer­
mirent de 1-2 point dans la suite, 
alors qu’il fut annoncé officielle­
ment que la décision de "Washing­
ton n’affecterait pas la structure 
de la compagnie au Canada. Les 
Winnipeg "A” et “B" fléchirent 
aussi quelque peu.

5% 5% 5% + % Radio Corp 3% 3% 3% +
26 25% 26 4 % Radio C.V P 55 54% 55 + i
23% 23% 23«4 — % Remington Rand 8% 8% 8% +13 12% 13% — % Safeway Strp 34*4 34% 34% 4. * .
10% 10% 10% + % Schenley Dlst 16% 16% 16% 4-
27% 20% 26% — % Sears Roebuck 56 55% 56 4-
20% 19% 19% — % Serve! St Co. 714 7% 7% 4.
23 22% 23 4 % Shell Dnlor OU ... 13», 12% 13% 4. n »
9% 8% 8% 4 3-4, Simmons Co. 14% 143, H3, 4. h |

19% 19% 19% + % Socony Va 8% 3 8% 4" * ft
11% 11% 11% — % South. Pacific . . 13% 12% 13% 4- * »
50% 5914 59% 4, % South. Railway . . 14% 14% 14% 4- 34

119% 113 118 ; Sperry Corp 24% 24 24% —
135% 134% 135% 4- % Stand OU of N. J 3834 383, 333, .— %
27% 27% 27% 4 % Studebake; 4% 43, 4% + ■i
1% 1 1% 4 % Texas Corp 363, 363, 3634 4* 4 B

37% 37% 37% 4 % Timken Roll 40% 40 40% 4- vl
27 26% 263; — % Twentieth CFF 113, 11 11% L32% 32 32% 4 % Un, Carbide ......... 6334 88 03 4- i
39% 39% 39% — % Union Pacific ... 71% 71 71% 4* %
20% 19% 19% — ’a United Aircraft ... 27 26% 26% ___

183, 18% 18% — % U. Air Lt.................. 12% 12 12 _
22% 21% 21% — % U S P, &• F............ 20% 281', 263.4 4-
12% 12% 123, 4 % U S Rubber 19% 18% IS!, — 4
35% 3554 35% 4 % U S. Smelting ... 45% 45% 45 U 4- ’4
19 19 19 4 % U. S. Steel . .... 50% 483, 483, .3 •

7 0% 6% *4 *4 Vanadium Steel ... 17% 17% 17% 4- 1 i
10% 10% 10% 4 % Westinghouse 70% 70 70 — 31
03, 0% 6% — % Woolworth ............ 28% 28% 28>4 4~ 34"

143% 142% 143% +U4 Yellow Tr 11% 11% 11% — ! g
49 48% 48% — % Young, S. & T. 31% 30% 30% — 41

Convocation
Ce soir, 23 juillet, à 8 heures 15.

cédèrent du terrain.

Cet intérêt sera payé

Vickers

j neuse et renseignements sur la 
j Cité-Jardin du Tricentenaire. L’en 
! trée est gratuite et les dames sont 
cordialement invitées.

Par l’arrêté No 154-42 de The 
Municipal and Public Utility Board 
of Manitoba, il a été établi et arrê­
té que l’intérêt échéant en 1941,

Les directeurs de la Canadian i sur 'es debentures de la cité de (actions ordinairus j 
Vickers Ltd ont été réélus à Pas-i St-Boniface, du district scolaire de |

Les rendements

semblée annuelle de la compagnie i St-Boniface, No 1188. et du dis- [ AiummiUmP ..
; res douces, pan., 6 ptes $1.25-fl.oü;. tenue hier. On ne traita qu’affaires ' scolaire de Norwood, No 2113. j Asbesw* 
Montmorency rouges, aigres ”5-; He routine. A une assemblée subsé sera payé conformément à l’arrêté > Asjoc^Breweriee 

i90c; noires douces, caissette de. 16 quente du conseil on procéda à la
réélection des officiers de la com­
pagnie.

95
50
78 
844 
85 
97 
99 
94 
94 
93
79 
83 
82 
92

192
103
100
103
10O
1004
101’-j 
100

B C 4',*- 1953 ................ 108 m
B C 5«..% 1945 ................... 104% 107
Manitoba 6% !9.i6 100% 103%
Manitoba 6 : 1917 ,............... 105 103
N. B. 3:.a 1951 ..................... 94’a 97
N B 4%"- 1901 ........................ 108 110'..
N.-E 3' 1950 ............. 98 100
V -E 4' , ' 19<-- 1Î2 115
Ont H 3% : 1950-53 . . . 100 102
Ontario 3 :■ 1947-50 , . m 101Ontario 4%r^ 1949 ........... 107 % 109%
Ont 3% - 1949-51 100% 102%
Prov. de Quebec 3'5 1951 96 98 y.
l’rov. de Qué 3% - 1949 9.3 190
Prov de Québec 3 % % 1951-53 98% 101
Prov. de Quéehe 4',.% 1945-50 m 114
I du P.-E 2% 1945 97 1IX)
Gaskatchewau 4;2% 1951 
Sa.sk, J-:. 1958
MUNICIPALES .
Calgary 44% 1952
Edmonton 44% 1967 .......
Halifax 44% 1952 ___
Montréal 5% 1954 .......
Montréal 415%, 1971 .........
M C S 4% 1918 ___
Mont Met 44% 1962
Mu Met 4% 1947 .............
Québec 44*;.- ,!)50 
Réalna 5% 1945 
Saint-Jean 44% 1971 
Trois-Rivières 44% 1956 
Toron t 4'..% 1945 . ..
Vancouver 44%- 1963 
Wlnnloeg 4' - i960
C’IES DF TR5NSPOKT 
Can Atlantic A 4% 1955

89%
874

96
95 

106 
98 
951 
9K
97 
97 

101 
95

103
971

CPR 
CPR 34- 
C PR - 
CPR 4% 
C P F 4 
C. P R 4> 
CPR V 
Canada SS
1 1 •• 1

1945 
: 1951

1949
, 1946 .. 
perp 
. I960 . 

1934
5% 1957

104

106

!00J

10!
103)

103"
1011
10!'

92
804

100
99

109
101
981
9k

100
10<)
104
99

106
100'
108
101
109

193 
102 '

Marché des vivres
PRIX DU GROS A MONTREAL 

Oeufs
En cents

i petites qn 
de carton 
vendent 2 

| d demande;
L A «ôtas réserve; LP„ Inspecté par 

; gouvernement fédéral.
Prix de fermeture en Bourse du Corn 

merce
Llvawon immédiate:

A-gros .......................
! A-moyen» ....................
i A-poulet tes ...................

B — ..................................
C — ................................

Prix fourni» car te gouvernement

Jh\, $2,7543; C.-B., Bing, Lambert,
lug $3.5043.75.

GABELLES: Rouges de l’Ont.. la 
pinte 1348c; pan,, fi ptes, en vrac, Granby Cons.
$1.7542.25.

RAISINS: Stocks de Calif., lug. 
j Thompson Seedless, $5,25-36.25.
| PECHES: Stocks de l’Ont., pan..
! mousse!., 6 ptes, chair blanche, à 
i novau adhérent, No 1, 6545c; No 
2 60-65c; No 3 50-55c; chair jaune, 
à noyau adhérent, No 1 $1.10; No 

! 2 90c; Elberta hâtives No 1 85c; 
j No 2, 75c; No 3, 60c; Géorgie, El- 
! berta, boiss., $5.5046; C.N., Hiley 
I Belle, boiss., $545,25; Calif., cais- 
' set te. St. John, $2; Elberta 82.25.

PRUNES: Stocks de l’Ont,, pan- , 
moitssel., 6 ptes No 1, 7540c; No ; «e . développement ont été 
2, 60-65c; Calif., cageot 4 pan., San- : Reints. 
ta Rosa. $3.2544.50.

FRAMBOISES: Stocks du Que., 
cageot 36 chop., $4.5046; Ont., la 
chopine, 1418c.

TOMATES: Stocks du Qué.. cais­
se. $2.5045; Roses hâtives, 84; Ont., 
pan , 11 liv., No 1. $1.6043; dom.,
$1.2542.50; cageot 32 liv.. No 1, 
très belles 34.50; Texas, lug 33-

Granby Coasolidated
Smelting & Power Co. rapporte un j sci a pavc Ull, 
revenu net pour le trimestre de st.nonifire 
juin au montant de $78.608. ou Té- 
quivalent de 17 cents par action, 
comparativement à 30 cents le pre­
mier trimestre 1942. Les revenus 
nets pour Tannée furent de 47 cents 
par action contre 62 cents les six 
premiers mois de 1941. La compa­
gnie annonce que la rareté de la 
main-d’œuvre s’est faite sentir et 
que c’est pour cela que les travaux

res

No 2155, à raison de cinquante ; oq
cents (50c.) pour chaque dollar. : B c Power a 

Les obligataires sont invités à ( b®)?1™... 
présenter à leur banque, pour paie- i IfiiMing Fr^ucts'V. 
ment, les coupons représentant ! Canadian F inv. ... 

! cet intérêt. L’intérêt sur les dé-Ie' & P- Sugar .........______ ____ ________ _ _____ C. & D
Mining, tentures dont le principal est échu ' can.' ceîaneae

Bourse de Calgary
Par Geo. BMasoten A Cle,

!.B oueat, rue Sajflt Jacques, membre 
de la Bourse dc*i huile» de Calgary

Offr» Ocra

Les permis de construire

Ottawa (P.C.) — La valeur des 
| permis de construire émis par les 
municipalités qui font rapport au 
bureau fédéral de la Statistique 
s’est élevée en juin à 39,979,288 
contre 89,250,895 le. mois précédent

.23>2-.26 !

Prix de vente Au wagon Petites
au comptant quantités

A-l gros ... .. .41
A-gros ............. ,,., .34 .37-38
A-moyens __ ,,., .32 H .36-.37
A-poulette • ... ........... 28 ua
B -- ................. 28^-.29 .32- 34
C - ................. ........... 26

Beurre
29-31

Prix de fermeture eu Bourse du Com-
, merec:

LlvralsAu Immédiate:
i Québec 92 points .................... 34m

M irrhé a terme;
Juillet .................... .............................. 34H- 341»

(AoUt    .34H-34‘a
Septembre .................................. .. .34'a-.34%

< 10*> 
4 111
H 103

AT&T 5'a % 1935 
Bell Telephone 5%. 1937 ..
Bell Tel 5% I960 
R C Power H.’; I960 
B C Te: 4% 1361 
Calgary Power 5% 1960 .. 
Calgüiv Power y 1964 . 
Can N Power 5% UK-,3 

Do. G. & E 6'2 % 1945 
G’tlneau Power 3', „ 1969

Do 5'.% 1949 ................
Great Lake» 4i4% '956

Do 3% 1937 ................ ■.
Int. Hydro E:ee 6 1944 .
Iht Power 6 ;. 1er,5 
Xnt Power 6 
Int Power 6'r 
Mar E! 5 
Mar El 5Û,%
McLaren 4 
Mont, Power 31 
Mont Power 
Mont. Power 
Mont Power 
Mont. Trami 
Mont, Trami 
Nat L & P 
Nfld L & P 
Ntfld L and 
N S L and P.
Ottawa P. 4%
Ottawa V p 4% 1964 ....
Ottawa V.P 3% 1959 
Porto R P «% 1930 
Power Corp 4Uj% 1939 
Quebec Power 4%% 1967 
Baguenay Power 4)4% 196g 
Bhawlnlaan 4% 1961 
Shawlnlgan 4'i% 1967 .. . 
Shawlnlgan 4'),% 1970 .. . 
Shawlnlgan 4% 1969 
Bt. M. Power 4V,% 1970

66% 70 
123'a —

, 124'
99 

105'
109 
104
100 
103 —
99'i 101 
99', 101> 
101 103
98's 101

Les céréales
B:è Northern no 1
Blé Northern no 2 .......
AAvoine d'alimentation

Dreche

Floride, Miss., 75c*$l,25. 
POIRES: Slocks de TOnt., pan., 

j 6 pies, Early Harvest 75c.
13% 34* FEVES: Stocks locaux, sac de 20 

.32%-331 liv., beurre. 65c-$1.25; rondes, ver- 
28% tes, 75c-$L25; plates, vertes 50-75c. 

28',-29 BETTERAVES: Stocks locaux, la 
dou?., 20-25c; sac de 50 liv., 81.50. 

BROCOLIS: Stocks locaux, la 
I douz,, 75c-$l.

CHOUX; Stocks locaux, la douz..
i 20c.

CAROTTES: Stocks locaux, la 
| douz. de bottes. 3O-40c; C.-B., sac 
j de 100 liv., $8; Ont., sac de 50 liv., 
! $2.23-82.50; manne d’un boiss., 32.- 
i 25.
! CHOUX-FLEURS Stocks locaux, 
la douz , gros, 90c 31.75.

CELERI: Stocks locaux, la douz.,
75e-$l.

CONCOMBRES: Stocks locaux, la 
douz., 32’u 50c.

.11 
88 i

.so ;

LAITUE: Stocks locaux, la douz., aUP :{ ne f
t. ; ». .L 1 A O A n <

Dividendes à la Bourse
et sur le Curb

Les paiements de dividendes par 
les stocks inscrits et négocies sur 
la Bourse de Montréal étaient en 
mieux de •31,523,338 au cours de 
juillet à $21,843,430. Cette augmen-l&f 
talion est attribuable entièrement à 
celle de $2,775,000 de la section i Turner 
des utilités où Brazilian a payé un 
dividende de 40 cents par action 
cette année alors qu'il n'y en eut , 
pas rie distribué Tan dernier. Les j 
autres classifications a accuser pro­
grès furent les brasseries et les dis- j 
tilleries, la pulpe et le papier, au-j 
très outillages, textiles et vête-1 
ments.

Des vingt classifications dont on i 
tient compte. 5 accusèrent une aug-j 
mentation, 6 une diminution, alors,

Admirai Cad ............ ............. 334 6Alberta. Pacific C __ ............. 6 8
Amalgamated ............ ............... 17 18
Anaconda .................. _
Anglo Canadian ....... 45
British Dominion ..... ..............  13 —»
Brown ........................ 5
Cal mont _
Calgary &■ Edmonton . ............. 85 95
Commander ................ —
Common .......... —
Commercial Pete ...... ............... 17 21
Dalhmiale ................... —
Davies Pet ................. ............... 11% 13
Eastcrest ..................... ............... 1% 4
Foothills ................... —
Grease C ................ ............... 1 2
High Sairoe .............. .......... 10
Home Oil .................. 232
Lethbridge ................ ............... % %
Madison ................... ............... 1 1%
Mar .Ion ................ 1%
McDoug. Seg............... ............... 3% 5
Mercury ..................... ........4% —
Mill City .............. :.. ......... . 0% 7
Model 18
National Pete .......... ............... 4% 5
Okalta ..................... 25
Panai ta ..................... ............... 3 4
Royal Can.................... .............. 2% 3
Royaltte .............. 1800
Share Rov.................... ............... 1% —

S. W. Pete ................ —
Spooner ..................... —

Sunset ....................... .............. «•% —
Three Point .............. —
Turner .................. —
United Otis ................ 3», 4%
Vulcan ..................... ................  13 —-
Wellington ................ ............................... 1 1%

Can. Vinegars .........
Can. Bronze 
Canadian Cottons 
Own. Gen Ei«o.
C. I L B..............
Can Westinghouse 
Crown Cork 
District Seagrams
Dom. Bridge .........
Dominion Glass 
Dominion Textile. . 
tnglish El A — 
Ford of Can. A ... 
Imperial OU

Dlv. Prix
.80 12
.80 90
.60 17%

.1.00 14
1 00 12
1.00 16
200 21%
4 OO 80
8.00 136

70 12%
1 40 17
1 50 16
200 35
LOO 23%

.60 5

.40 5%
1 50 30
4.00 100
X df> US
6 00 144
2 00 42
200 21
2 22 23%
1 20 23%
5.50 115
5 00 71
2 50 20
1 00 18

.50 9

Imperial Tobacco .40 10 400
fnt Coal ............... 609 50 1J M>
Tqt Nickel . 2 90 30 6 25
Int. Pete ... 1.00 13 7 03
Lake of the Woods 1.20 13% 7 27
Long Lake A .70 8 8.73
Laura Se-ord 80 8 10 no
Netlona.1 Breweries 200 24‘4 825
Nat. Steed Car 200 29 690
Ogilvie ..................... 1 00 19 5 20
Ottawa L. and P ... 00 5% 10 43
Page Hersey ............. 500 95% 5 24
Penman’s ................ 3 00 47% «28
Quebec Fewer ......... 1 00 12 8 33
Royallte .................... 1 00 17% 5.80
St. Lawrence Flour . 1 40 23 6 08
Shawlnlgan 90 13% 6 72
South. Can Power .. .80 10% 7 61
Steel of Canada 3.00 51 492
Walker Gooderham 400 43 9.30
Western GGrocerles . . 3.00 49 6 12
Wllsll 1 00 IS 6.07
ACTIONS DE BANQUES :
Can Nationale 800 146 5.48
Commerce .............. 8 00 140 5.71

AVIS
Re : Succession Lapierre

Read.
6 M
8 39 
3 41 
7.14
8 53
6 67
9 30 
300
5 85
3 6*7 
8.24 
9 38 
5 71
4 26 m Alphonse Lapierre. rentier, de la citi 

12.00 de Montréal, district de Montréal, do-
7 27 mlclllé au numéro 4817 Esplanade, pu-
5 00 î bile que le 26ème jour de Juillet 
4 00 ; 1942. au greffe de !a Cour Suné- 
J #4 rlcure, siégeant t Montréal, dit district. 
4.17 a renoncé au bénéfice d'inventaire et s'est 
4.76 porté héritier pur et simple de la suc- 
9 52 cession de Calixte Lapierre. de son vivant» 
9 44 : covimercant. domicilié su numéro Sied 
5.16 de la rue St-Denis, des cité et district d4
4 is j Montréal et décédé à Montréal, 1e 59 
7 04 : .IUlUet 1941

I'*'"’; Donné à Montréal le 21ème Jour dg
5 36 minet 1042
5.55 (Slgnéi ALPHONSE LAPIERRE

Cours des trusts fixes

à

. . . -a ca r~ 71 Miue * ne firent pas «e deciaraiions
non pommée, frisée, lu-iuc; Ice- Les classifications qui se sont main
bera, 25-40c. tenues furent les accessoires d’au

OIGNONS: Stocks locaux, la dz,. tn 11! » monte ni i nnfpridvi onfrp
.de printemps 3lj-35c; rouges elj .

VSI ; Prêche de bmeer.e wro. «24- détail »a« blancs 25 35c ; Ont., sac de 50 liv.. ViHaies ferrovia 
’ni * Pafotes ! petits oignons jaunes, $l.lo-$1.50; Les mines

“ "i>» «w «J»*,des Bermudes, cageot, jaune. $1.25; 
met d Ontario *2.351 (,hilj^ CîlgCOji type espagnol, ,$2.25-10; Pai

blaiv 
4 tew bltnchts n-

Marché des grains

;ot
35', WINNfPEa

Fcrm.
% 1957 ........... ...
'.-G 1937 .........
- 1956 ............... ... 99*2
r 1SÎ8 .........

1939 ............... .. 100 103
3V ; 1956 . 103% 105%
3%'r 190U .. 102%
3%% 1963 ... 101% 103%
3%G 1973 . . 1003, 102%

iray* 5% 1931 . 101% 103%
tavs 3% 1955 .. 81% 83 %
67 1943 101 % 104
4i{.rv 19^ . . 190

P 5% 1938 .... .. 100%
3. 4”- 1957 ... 101
5. 1957 ____ ... 102

105'i
101
100
92

103
1053,
103
109‘i
109',
103
103'

103
95

105

103 
111 % 
uni
103
105'

fit M Power 6'-', 1936 .. . . 97 % 99%
Un B*' 5%G, V952 , ., __ 93 95'-'-
Winnipeg E A. 5r- 1965 .... 85% 87%

Do B 5" 1955 .............. .... 72% 74%
INIHU41 ttlF.f>
Abltlbl STo 1933 .... 59 61
Abitibi C D ..., 59 61
Acadia S, 4%% 1955 ___ .... 101 103

S. 0% 1934 .................... 94 97

f

Blé —
i juillet . .

i Octobre
Avnttie —

I Juillet . . 
! Octobre .
1 œ-embre

iiiA"
: Juillet . . 
i O tobre .
i Décembre , 

smie —
j Juillet 
; Octobre . .

nié —.
MM . .
Juillet . .
Septembre .

! Décembre .
Mais —

Mal . ■ . . 
Juillet 
Septembre .

I Décembre .
Avnlno — 

j Mal . . . 
! Juillet 
! Septembre . 

Décembre .
Seigle — 

'Mal
Juillet . , 
Septembre . 

^Décembre .

ar t. Haut IV» 1

81 SOL
90
SI'#
47*8
4e',>
64’» 
61', 
011,

55’, 
57

47tj 47>,

64
81S 
61H

56>4
38

61S 
61 >,

55 H 
58

CHICAGO

. . 137tj
. . 116J* 
. . 119',

128',

12

127*', 
118>, 1103» 11 
130t, 119 r 
U3a, 1221.

$2.50.
COURGES: Stocks locaux, la dz.,

$1-81.50.
PERSIL: Stocks locaux, 'a douz , 

20-25c.
POIS: Stocks locaux, sac de 40 

liv., $2.50-83.50.
RADIS; Stocks locaux, ta douz, 

12’ -20c.
NAVETS: Stocks locaux, la douz., 

25-35c.
EPINARDS: Stocks locaux, te

boiss., 50-60c.
POMMES DE TERRE: Stocks lo­

caux, blanches, sac de 75 livres, 
$1.90-82.25; Ont,, blanches, sac de 

I 75 liv,, No 1 $2.35-82.50.
PIMENTS VERTS: Stocks locaux, 

12e lia caisse, 82.
if <• I BLE D’INDE: Stocks locaux, la 

âAiJfeuSi 25 50

Clôt

81
90

SU, 
47 G 
46% |
64 |
61H 
61%

56% :
57% I

diverses industrielles et 
lires. „

ou-

clin de $1,422,589 à $3,087,634. 
Dans la section construction Foun­
dation Co. a payé un dividende de 
35 cents au lieu de 25 cents l’an 
dernier tandis que d’un autre côte 
Sherwin Williams a payé un divi­
dende régulier de $1.75 sur son pri­
vilégié contre Tan dernier son ré­
gulier de $1.75 plus $1.75 d’extra 
sur les arriérés.

Les obligations

New York, (A.P.) — Les obliga­
tions ferroviaires, d'utilités publi­
ques et étrangères cotees en dollars

•Iffre D«nv •
x-AffUiated Fund Inc. com. 1 79 1.96
x-Boston Fund Inc. . 1193 12 83
x-Bullock Fund Ltd. 10 29 11.28
Can Internationale Tr 3 50 4 23

Can Invest Fund 2 95 3.25
Commonwealth Int. Corp. 3 13 340

x-Corp. T-ust Shares 1.74
x-Du* actum ... 1 67
x-Do. arri.’tr trod 2 01
x-Cumulative Tnist Shares 3.43
x-DUensifted Trust Share C. 2 65
K- Do D 4.10 405
x-Dlvlded Shares 91 1 01
x-Fun l,-mental Trust Sh A 3 49 4 23
x-lndependence 'Dust Sh. 1 68 1 91
x-Mass. Inv. T.ust 1532 16 47
x-Do. 2e Fund Ir.c. . ..as 7 32 7.87
x-Natlon Wide Sec. . 2 54
x- D> Voting ............ .91 1 90
x-North Am Trust S 1953 1 55
xl DO. 1955 ................. . , . a 1 90
*■ DO 1950 ............ 1 37
X- Do 1953 .............. .«at 1 50
x-Quartrriv Income Sh . 4 25 5.05
tinned Bond St Shares ,. « « • . 8
x-U 9 Elec L & P A. . . . . . . 10 %
x- Do B 1.06 ...

Marché des enanges
De la Banque canadienne Nationale 

Service des relations étrangères 
, D'après le» taux d» la tanque du Ca­

le modestes avan- nad». le prix d'achat du dollar étatsunlen
ces hier, en dépit d'une pression ‘ ^ 10 pour °?-nt rt-^ prl*
ont enregistré

■éitlM■H 1 11 pour cent A Montréal aulourd’hul tan
plus forte exercee par l.i liquida- aïs que i« prix daohat d» la livre sterling

rst de 14 43 et le prix de vente de *4 47

98%
88%
90',

98 k 
88' 
90'

93', 93'y

SV ■>
47',
W,
51
78',
66'j 
08% 
72».

34%
48%
48\
Sl’ï
78 », 
07% 
69% 
73%

97J,
88
90
93

53%
47%
48%
51

78
00%
08%
72%

96
88%
90%
93%

53%
47%
48%
31
78%
07%
69%
73%

Volailles
prix »• livre aux détaillant* pour la qua- 

j uté A La qualité D e«t de deux aou» en 
! mom»;
1 Dindon* qualité s Plu» 10 Iba 33
: Dindons quall'é A moine de 10 1b» 32
! Poulets engraissés au lait, qualité A
j plu.» de 5 Iba ........................... *#

Qualité A. 4 Ibs environ .............. .. Al
i Qualité B. plue de 3 lb» ............................A»

Qualité u 4 lb* environ .........  Jé
jiÜUÊÊki. tà ‘

lion qui s’est produite en dernière 
heure el qui désarçonna quel­
ques favorites.

Les ferroviaires canadiennes 
avancèrent modérément. Les Cana­
da 3^è 1967 et les? 2 1-2 p. c. de 
1945 s'apprécièrent chacune de 1-4.

Jusqu’en dernière heure, la ma­
jorité des valeurs de premier plan . _ 
semblaient passablement en secu- rayre Merlin
rite dans la colonne des gains. rrînàu ...'.'.'.'^
mais lorsque les stocks commencé- IEn er­
rent a baisser, les cours de ces ..........
dernières durent céder en bas de DojJîJ canadien 
leür meilleur niveau du jour, Le cour.s t»i* ou» lournu

UMJbdiau Fre&s 1

Volet 'es taux 8 l'ouverture sur le mar­
ché de New-Yor : ,
Angleterre, livre (cible, chèque) .. 4 03%
France, franc ................................ _2332
Suède. Couronne ............................ '3 90
Brésil, mUrol» ............................
A Montréal

Livre sterling ........... 04 43-14 47
Dollar étatsunlen .................. »1 10-81 U
Franc .................... PM coté

A New-York:
...............  4 04
............  90

pa» coté

.................4 H) S
61 00 cent 

. 35.00
à midi var la

. . . à k hoMMt pkee esi
" rjML«jwï 7. jv*.. M A», .

vwpwéwrte ast k nrtwrma-tton afim 
kowr cemufèkmi, c'esé-à-cke tJ’wa zgemt, 

dewt et l'hakijiité re*«ipe»t
sftbiekigwhnte k réak«it4o« dee teiwMs «k 
fæééMiæiFi't »

Ek »ettas*t la Montreal Tm®t an service 
de votre famille, dans ce domaine, vo«s 
confiez vos intérêts à une administration 
opM a subi l’épreuve du temps, et qui est 
pleinement responsable. Cette compagnie 
a servi d’exécuteur et de fiduciaire, dans 
l’administration de grosses et de petite* 
successions, departs au-delà de 50 ans. 
En faisant cette nomination, vous épar­
gnerez toute inquiétude à cena q«i 
dépendent de vons.

Montreal Trtist
■rTAffue rw fmm 9 OëmjfâMf
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LA VIE SPORTIVE
Watercure a mis une autre victoire à 

son crédit hier à Blue Bonnets
Le pur-sang de Mlle Hodge a facilement' triomphé de 

Nacy Sue et de Sir Quest — Les fervents du turf seront 
admis gratuitement lors de la clôture de la réunion 
du King’s Park Jockey Club, lundi prochain — Un pro­
gramme de sept courses pour aujourd'hui

Ray Steele 
est disqualifié 

par l’arbitre

Les athlètes montréalais. Chef Kehn a lancé avec maîtrise
ont eu raison des Torontois contre les Ours de Newark, hier

Nos policiers ont pu conserver le championnat canadien m * i j .
lors du 45ème tournoi annuel tenu hier au Stade Mol- No*rc droitier a tenu les meneurs de la Ligue Inter*

nationale a cinq coups seulement et a retiré dix frap­
peurs au bâton -— Les Montréalais ont gagné par S à 1 
— Rojek sera bientôt de retour sur (alignement — 
Kampouris ne s’est pas encore rapporté

son faO' Hume remporte les honneurs individuels 
— Cater s’est mis en évidence pour les visiteurs — 
Cuindon s’est distingué dans les concours des poids — 
La fête se termine par un banquet

Pour avoir refusé de lâcher pri- Les policiers montréalais ont
tp H IV Stpele nm asnire an rham- 1 fnre8istré une autre victoire hier se, Kd>_ Meek\ qui aspire au cham lors du tournoi annuel de l’Asso-

perau ie ; ciat]on athlétique

Le meeting de King’s Park tou­
che à sa fin. La réunion du King 
Edward Park and Amusement Co. 
sera clôturé lundi prochain, à la 
piste de Blue Bonnets, et le gérant 
général Jules Dugal a annoncé hier 
que pour la dernière matinée, le 
public sera admis gratuitement, 
tout comme la journée de clôture 
du Montreal Jockey Club.

Watercure, appartenant à Mlle 
M. Hodge, a enregistré sa deuxième 
victoire consécutive de la réunion 
en gagnant la course principale de 
la matinée d’hier, la bourse Saint- 
Hubert, disputée sur une distance 
d’un mille. Bien piloté par José 
Monroy, Watercure fut retenu a 
portée des premiers jusqu'à la der- 
nière courbe alors qu’il s'avança 
avec, beaucoup île force pour l’em­
porter par deux longueurs sur 
Nancy Sue, pendant que sir Quest 
finissait troisième.

Un programme de sept épreuves 
sera disputé cet après-midi et la 
course principale sera la bourse 
Saint-Eustache. disputée sur une 
distance d’un mille. Cette épreuve 
a reuni huit des meilleurs chevaux 
de distance. Parmi les inscrits on 
compte Beacon Street, Sweptfron, 
Mesella, Gunnery, Flag Carrier, Fal­
se Card et Brotela de sorte qu’on 
peut être assuré d'une lutte des plus 
enlevantes.

En plus de ces deux courses, il y 
aura trois épreuves sur cinq fur- 
longs et demi, une sur six furlongs 
et une autre sur sept furlongs, de 
sorte que les distances seront bien 
variées au cours de la matinée.

Résultat des épreuves:
PREMIERE COURSE — 6 fur- 

longs. Bourse $300. 3 ans et plus à 
réclamer. Temps 1.14 4-5.

Free Lark, Williams, 107.
Prince Hal, Monroy, 115.
Grand Luck, Holiday, 106.
Stay Out, Shaffer, lio.
Aurebon. Horn, 115.
Fairford, Lord, 115.
Speedy Sally, Smith, 110.
Trace Bay, Challis, 110.
$2 au mutuel rapportent sur 

Speedy Sally 9.40, 4.60, 3.90; sur 
Stay Out 4.20, 3.90; sur Prince Hal 
5.10.

DEUXIEME COURSE — 6 fur­
longs. Bourse $300. 3 ans et plus à 
réclamer. Temps 1.15 3-5.

Archline, Mann, 112,
Dr Jilison, Horn, 115.
Priscilüa, Shaffer, 110.
Play Book, Bavington, 110.
New Year, Holiday, 110.
Pomsee. Challis, 1Ï0.
Eileen, Beckett, 115.
Richstroke, Monroy, 115.
After Dinner, Wilson. 113.
$2 au mutuel rapportent sur 

Richstrike 12.70, 6.40, 4.40; sur Dr 
Jilison 8.10, 4.20; sur New Year 
4.15.

TROISIEME COURSE — 6 fur- 
longs. Bourse 6300. Maidéns de 3

ans et plus. Temps 1.14 3-5.
Happy Prince. Horn, 103.
Little Mark, Holiday, 105.
Silk Chance, Smith! 105.
Little Snarky, Shaffer, 110.
Thrust Well, Williams, 106.
Busy Ace. Parker, 111.
Hors de Combat, Magath. 105.
$2 au mutuel rapportent sur Hap­

py Prince 6.90, 4.60, 2.95; sur Lit­
tle Snorkv 3.75, 3.25; sur Silk 
Chance 3.65.

KUATR1EME COURSE — 1 mil­
le. Bourse $400. 3 ans et plus à ré­
clamer. Temps 1.42 3-5.

Fiddle Faddle, Smith, 108.
Showum, Wilson. 113.
Miss Wooler, Williams, 106.
Brigade Jr., Packer, 116.
Ma*bank, Shaffer, 108.
Calendquest, Mann, 112.
Guyencourt, Bavington, 106.
Zale, Horn, 111.
$2 au mutuel rapportent sur Fid- 

fle Faddle 6.35. 4.15, 2.65; sur
Showum 6.50, 4.00; sur Miss Woo­
ler 4.20.

CINQUIEME COURSE — 1 mil­
le. Bourse $400. 3 ans et plus à ré- 
cuamer. Temps 1.41 4-5.

Sir Ouest, Packer. 112.
Ebony Parasol, Halliburton, 108.
Close Kin, Magath, 111.
Little Demon, Wilson, 113.
All Sweep, Williams, 107.
Miney, Shaffer, 108.
Watercure, Monroy, 119.
Nancy Sue, Smith, 108.
$2 au mutuel rapportent sur Wa­

tercure 5.20, 3.45,- 2.90; sur Nan­
cy Sue 3.85, 2.75; sur sir Ouest 
3.80.

pionnat de la lutte, a 
match d’hier soir, au Forum, con 
tre Yvon Robert, mais les amateurs 
locaux peuvent être assurés que ces 
deux athlètes en viendront de nou-1 
veau apx prises, car le promoteur 
Eddie Quinn est immédiatement i 
entre en pourparlers avec les deux 
hommes et l’on annoncera bientôt ; 
la date de la prochaine rencontre, j 

Yvon Robert avait , perdu le i 
match, car après avoir obtenu la 
chute initiale, il fut vaincu dans j 
les deux autres engagements, et ; 
c'est au cours de la dernière chute { 
que Steele refusa de cesser les hos- j 
tilifés. L’arbitre Dan Murray ren- i 
versa sa décision et infligea une i 
disqualification à l'Américain, per- j 
mettant à Robert de conserver son I 
titre. La décision n’a pas été très I 
populaire et des centaines de spec- j 
tateurs ont hué l'officiel de la ; 
Commission Athlétique 
real.

Dans

de la Police de 
Montréal et nos athletes locaux ont 
pu conserver le championnat qu’ils 
avaient obtenu samedi dernier 
dans la Ville Reine. Les représen­
tants de notre force constabulaire 
ont eu l'avantage sur les athlètes de 
Toronto par la faible marge de 
deux points et fan Hume a large­
ment contribué au succès des nô­
tres en triomphant dans plusieurs 
épreuves.

Dans le concours de souque à la 
corde l’équipe montréalaise a eu 
de nouveau raison des Torontois 
en gagnant deux des trois épreu­
ves.

Les épreuves disputées au cours 
de l'avant-midi ont été désastreuses 
pour nos représentants car ils du­
rent concéder un avantage de dix 
points aux policiers de Toronto 
mais dans l’après-midi,a* ..wu., au Stadeue iioni-j Moison ils sz sont vengés de leurs 

, • , ci,. rivaux et ont pu s’assurer les hon-
la semi-finale, Earl Mc-J neurs aux applaudissements des 

Créady et Gus Sonnenberg, deux dix mille personnes présentes, 
veterans de 1 arene, se sont livre Non seulement Hume permit à la une des rencontres les plus scien-' 1 ■

K:SIXIEME COURSE — 6 furlon 
Bourse $400. 3 ans et plus à récla 
mer. Temps 1.13 4-5.

Annoyed, Shaffer, 108.
Pinsite, Halliburton, 111.
Miss Victress, Williams, 106.
Yelof. Horn, 114.
Raymond, Bavington, 111.
Transbriar, Packer, 113,
Red Metal, Wilson, 113.
Dot Savs Not, Magath, 97.
Green Patrick, Mann. 116.
Philcade, Holiday, 106.
Sweet Olive. Smith. 106.
$2 au mutuel rapportent sur 

Raymond $6.50, 4.60, 3.15; sur 
Philcade 4.90, 2.75; sur Annoyed 
3.90.

SEPTIEME COURSE — 1 mille. 
Bourse $300. 4 ans et plus à récla­
mer. Temps 1.42 3-5.

Margie Lou, Challis, 109.
Bixby, Monroy, 114.
Differential, Shaffer, 114.
Lock Nut, Holiday, 109.
Topway, Mann, 114,
Umbria Briar, Packer, 111.
Lady Kiluna, Halliburton, 109.
Sumargo, Smith, 114.
$2 au mutuel rapportent sur Mar­

gie Lou 41.90, 15.50. 5.30; sur Bix- 
by 7.85. 3.60; sur Differential 2.80.

Le pari double rapporte 251.05.

tifiques qu'on ait vues à Montréal 
depuis plusieurs années. Experts 
dans l’art de ta lutte, ces deux gla­
diateurs ont bataillé pendant une 
demi-heure pour tenter de s'assu­
rer la victoire. Les spectateurs ont 
été témoins de magnifiques prises, 
mais ni l’un ni l’autre ne parvint 
à s'assurer la victoire dans le 
temps stipulé.

police locale de remporter les 
honneurs mais il a également établi 
un record dans cette épreuve de 
snut à la perche et décrocha éga­
lement les honneurs individuels en 
s’assurant un total de 14 points.

Le constaele Cater de Toronto 
et le sergent-détective Guindon de 
Montréal terminèrent sur un pied 
d’égalité en deuxième position 
pour les honneurs individuels avec

Manuel Cortez, champion poids-j chacun 12 points tandis qu’Eddie 
lourd du Mexique, avait été choisi Green, également de Montréal ter- 
comme remplaçant pour Roland mina en troisième place avec 19 
hirchmeyer qui ne put arriver à points.
temps pour le combat, et fit face j Le saut à la perche qui est habi- 
a Sliding Billy Hanson. Cette ren- tuellement considéré comme un 
contre qui était Fune des deux pré-j événement de seconde importance

Joe Kirkwood 
au tournoi de 

Mississauga
t Toronto, — La Royal Cana­
dian Golf Association vient de com­
pléter les négociations qui assu­
rent que Joe Kirkwood, d’Abington, 

. Pa., donnera une démonstration de 
; ses célèbres coups de fantaisie et 

sera l’une des attractions principa- 
' les du tournoi de golf omnium 

(open) canadien qui sera disputé à 
Mississauga, les 6, 7 et 8 août. De­
puis que Kirkwood s’est taillé une 
place dans le monde du golf, com­
me l’as des coups de fantaisie, il 
a conquis l’admiration de centai­
nes de milliers pour le contrôle 
sensationnel qu’il a sur sa balle.

Les parties dans 
les grandes ligues
Les joutes disputées hier dans 

les séries des ligues de baseball 
Américaine et Nationale ont donné 
les résultats suivants:

liminaires à l'affiche, a donné lieu 
à un des matches les plus intéres­
sants de la soirée, car elle mettait 
aux prises deux lutteurs agressifs 
qui fournirent de l’action du com­
mencement à la fin. Hanson cou­
cha finalement son adversaire en 
11 minutes 40.

Dans le premier combat de la soi­
rée, Jean Pusie, l'athlète de Cham- 
bly, a livré un combat mouvemen­
té à Les Ryan. En dépit de tous ses 
efforts, Pusie ne put cependant 
réussir à coucher son adver­
saire dans le temps règlementaire 
et le combat se termina par un ver­
dict nui.

Les Trifluviens 
sont blanchis

Amsterdam, 23 — Le club local a 
complètement déclassé les Triflu­
viens dans une joute de la Ligue 
Canado-Américaine car il a vaincu 
le club des Trois-Rivières par 6-0 
lorsque le lanceur Derose n’a ac­
cordé que 7 coups réussis aux visi­
teurs pendant que les locaux accu­
mulaient 12 coups contre les balles 
de Farrell.

McConnell a obtenu un coup de 
circuit et un 3-buts qui ont valu i 
points aux vainqueurs.

Résultat de la partie:
TROIS-RIVIERES

au tournoi prit.une tournure toute 
différente lorsque le constable dut 
effectuer un sauf de 11 pieds et 9 
pouces pour se classer en première 
place.

Dans le saut en hauteur Cater et 
Hume franchirent 6 pieds et 1 

j noucç mais comme l’athlète de la 
Ville-Reine avait réussi au pre­
mier essai et que Hume avait dû 
prendre une deuxième chance pour 
égaler le saut de son rival la victoi­
re fut concédée au premier par 
l’arbitre du tournoi.

Pour la première fois la ville de 
Drummondville était représentée 
mais les athlètes du chef Lapierre, 
qui manquaient d’expérience, n’ont 
pu se classer avantageusement.

Voici les résultats:
Lancer de la poutre: F. Pavellng, 

i Toronto; J. Henderson, Toronto;
! B. Loveridge, Toronto. Distance;
; 40 pieds. 6 pouces.

Lancer du marteau de 16 livres:
I M. Donaldson, Toronto; J. Cobb, 

Toronto; R. Guindon, Montréal. 
! Distance, 135 pieds, 1-2 pouce.

120 verges, obstacles: I. Hume, 
Montréal: G. Cooper, Toronto; R. 
Houle, Montréal. Temps, 14.4 se­
condes.

880 verges: A Ruellens. Toron­
to; G. Graves. Montréal; E. Linton 
Toronto. Temps, 2 minutes, 58 se­
condes.

Lancer du poids de 16 livres: C. 
A. Gendron, Montréal; R. Guindon. 
Montréal. F. Paveling, Toronto. 
Distance, 41 pieds, 2 pouces.

100 verges: E. Green. Montréal; 
R. Bélec, Montréal; C. Peers, To­
ronto. Temps, 10.6 secondes.

100 verges, débutants: R. Pa­
quette, S. Srnith, M. Hayvren. 
Temps, 11.2 secondes.

Lancer du poids de 56 livres: G. 
Guindon. Montréal; C. A. Gendron. 
Montréal; M. Donaldson, Toronto. 
Distance, 31 pieds, 5 3-4 pouces.

Saut en hauteur: F. Cater, To­
ronto; I. Hume, Montréal; W. Boyd, 
Toronto. Hauteur, 6 pieds, 1 pouce, 
nouveau record.

Lancer du disque: R. Guindon, 
Montréal; F. Cater. Toronto; J. Ar- 
teau. Montréal. Distance, 119 pieds. 
7 pouces.

Lancer du javelot; R. Guindon, 
Montréal; F. Cater, Toronto; I, Hu­
me, Montréal. Distance, 178 pieds. 
10 3-4 pouces.

Saut arrêté en longueur: E. 
Green, Montréal; F. Cater, Toron­
to. 1. Hume, Montréal. Distance, 9 
pieds. 4 3-4 pouces.

220 verges: C. Peers, Toronto; E. 
Green, Montréal; R. Bélec, Mont­
réal. Temps 23.4 secondes.

220 verges, débutants: R. Pa­
quette, S. Smith, M. Hayvren. 
Temps 25.4 secondes.

Saut en longueur avec élan (dé­
butants): S. Smith, P. Girardin. M. 
Hayvren. Distance, 16 pieds, 8 3-4 
ponces.

Saut en longueur avec élan: F. 
Caler. Toronto; E. Green. Montréal; 
I. Hume, Montréal. Distance, 22 
pieds, 1-2 pouce. *

440 verges: G. Cooper, Toronto; 
R. Bélec, Montréal; G. Graves, 
Montréal. Temps, 53 secondes.

Lancer du poids de 56 livres en 
hauteur: F. Paveling, Toronto; J. 
Henderson, Toronto; C. A. Gen­
dron. Montréal. Hauteur: 16 pieds,
7 3-4 pouces.

3 sauts en longueur avec élan:
I. Hume. Montréal; Linton, Toron­
to; Attfield, Toronto. Distance, 42 
pieds, 11 3-4 pouces.

Voltige à la perche: Hume, Mont­
real; Attfield, Toronto; Thurston, 
Toronto. Hauteur, 11 pieds, 9 pou­
ces.

Cours* des journalistes: G. i 
Champoux, M, Desjardins, C. Ver- | 
don.

Course des conseillers: Fred Du- i 
clos. Benoit. Hervé Brien.

Souque à la corde: Montréal dé 
fait Toronto. 2 épreuves de 3.

Classement d’équipes: Montréal 
52 points. Toronto 50 points.

4 
4

Burge 1b.......  4
Gelbert ac .... 4
Sherlock 2b .. 4
Dapper r ....... 3
Kehn 1 ........... 3

Newark, 23 — Grâce a la belle f Furillo cc 
tenue de Chet Kehn. qui n’a accor- Graham cd 
dé que cinq coups espacés aux 
Ours de Newark, hier, les Royaux 
de Montréal ont pu mettre fin à 
leur série de défaites et se mainte­
nir en quatrième position dans la 
Ligue Internationale, en triom­
phant par un compte de 3 à 1.

Kehn a donné quatre buts sur 
balles, mais il a retiré 10 frap­
peurs au marbre et il a été rare­
ment en danger. Les Ours ont 
compté leur seul point à la septiè­
me manche,

1
0
9
1
1

10
1

Total ............. 32 3 8 27 7 0
NEWARK

Les Hoyaux n’ont pas été lents à , 
se mettre à l’oeuvre contre le gau­
cher Al Gerheauser. comptant tous 
leurs points dans les quatre pre- 
micros manches. Gerheauser a cé- I 
dé sa place a un frappeur de relé 
ve à la septième, et Randall Gum- j 
pert a terminé la partie au monti­
cule pour Newark.

Les Montréalais ont réussi huit ! 
coups sûrs contre Gerheauser el I 
Gurnpert. Jack Graham et Charley 1 
Gelbert ont mené l'attaque avec un ^ 
deux-buts et un simple. Chez les ! 
Ours, seul Lloyd Christopher a eu • 
quelque succès contre Kehn. Chris- i 
topher a réussi une paire de deux- j 
buts et il a compté le seul point des l 
siens.

Le gérant Clyde Sukeforth a an- i 
nonce que Stanley Rojek, le bril- 
lant arrêt-court des Royaux, revien- 1 
dra dans l’alignement vendredi à 
Jersey-Cily, Rojek soigne un mal de 
gorge depuis H) jours, et le méde­
cin lui a prescrit un repos com­
plet avant de se remettre à l'oeu­
vre, Stan a quitté l’hôpital à Ro­
chester dimanche.

Sukeforth n'a pas encore reçu de 
nouvelles d'Alex Kampouris. le 
deuxième but obtenu sous option 
de . Brooklyn vendredi dernier, 
mais Clyde espère que Kampouris 
se rapportera d'ici une couple de 
jours. Les rumeurs veulent que 
Kampouris ait refusé de se joindre 
aux Royaux, mais on lui fera pro­
bablement entendre raison.

Résultat détaillé de la joute:

Johnson ac ... 
Stirnweiss 2b. 
Majeski 3b ... 

' Metheny cd

ab. p. 
2 0

Derry cg ....... 4
Corbett 1 b ... 4
Christopher ce 4 
Robinson r ... 4
Gearhauser 1 . 2
x-Byrne ......... 1
Gurnpert 1 .... 0
xx-Washburn . 1

es. r. a.
0 2 2 
1 2 
0 1
0 4 
0 1
1 11 
2 2

3 
1 
0 
0 
9

Total..............  32 1 5 27 12 0
x frappe pour Gearhauser à laseptième.
xxifrappe pour Gurnpert i la 

neuvième.
Résultat par manche:

Montréal ................  110100000—3
Newark ..................  000090100—1

Sommaire ;
Points produits par Graham, 

kehn, Byrne; deux-buts, Gelbert, 
Dapper, Christopher 2, Graham; 
huts volés, Sherlock, Furillo; dou­
bles-jeux, Corbett à Stirnweiss, Ma- 
jcski à Stirnweiss à Corbett; lais­
ses sur Ise buts par Montréal 5, par 
Newark 8; buts sur balles de Gear­
hauser 3, de Kehn 4; retirés au bâ­
ton par Kehn 19, par Gearhauser 1; 
coups sûrs sur Gearhauser 7 en 7 
manches, Gumpert 1 en 2; lanceur 
perdant, Gearhauser; arbitres, So- 
lodarr et Tobin; temps, 1 h. 50; 
assistance 1000.

AUTRES JOUTES
Buffalo .... 106100000—8 13 0 
Baltimore . . . 000000000—0 6 1 

Sierra et Redmond; Trickle, Nil- 
ler et Becker.

MONTREAL

Tatum 3h 
Moore cg

ah. p. es. r. 
2 0 0 3 
4 0 0 1

e.
0
0

Syracuse . . . 010202110—7 12 1 
Rochester . . . 000001000—1 4 0

Andrews et Rottarini; Wissman, 
Sakas et Robinson.

Riley, c.c................. 3

AMERICAINE
New-York .. 0100000000—5 10 0
Cleveland 0000001000—1 10 2
Donald et Hethsley; Milnar et Den-

„
Washington.. 000020000—2 8 0
Détroit ....... 000100000—1 5 0
Hudson et Early; Bridges, Trout 
et Tebbels.
Philadelphie 00006i*110—11 16 1
St-Louis . . 010500020— 8 12 1
Besse, Wolf et Wagner; Sundra, 
Hanning. Appleton, Caster et Fer­
rell. 000000000—0 5 0

Kirkwood remporta le champion- Chicago . 00000200x—2 4 0
nat canadien omnium (open) au 
Royal York, il y a dix ans; cette 
année, il espère ajouter le trophée 
Seagram Gold Cup à sa collection. 
En plus d’être habile aux coups ex­
centriques, Kirkwood est un joueur 
de golf de premier ordre vain­
queur de plusieurs tournois; plu­
sieurs de ses succès sont attribua­
bles au fait qu’il peut se tirer d’em­
barras par l’exécution de l’un de 
ses coups extraordinaires. Au cours 
du tournoi Haie America Open à 
Chicago, il y a quelques semaines, 
Kirkwood fit l’enthousiasme des 

' nombreux spectateurs en se pla­
çant parmi les tout premiers. Sa 
présence dans le tournoi de cette 
année devrait être d’un grand in­
térêt pour les amateurs, et. si Joe 
est en forme, son total devrait être 
inférieur à la normale.

Il donnera sa démonstration à 
Mtssisauga tard dans l’après-midi 
de vendredi, le 7 août, pendant que 
’.a liste des concurrents pour les 36 
trous de la fin, samedi, sera en voie 
de préparation.

Wagner et Conroy; Ross et Turner, 
NATIONALE

St-Louis ....... 020203000-7 14 0
Philadelphie. 000000000—0 10 0
Beazley et W. Cooper; Johnson, 
Hoerst, Naylor et Warren, Bragan.
Chicago ......... 00100001—2 12 1
Boston ........  000000100—1 2
Passeau et Scheffing; Javery
Lombardi.   _ „
Cincinnati ... 000800010—1 5
Brooklyn .... 10020200x—5 10 
Starr, Thompson et Lamanno; Hig- 
ge et Owen.

Seules parties au programme.

Les funérailles
de Jos. Richer

Ce matin avaient heu les funé­
railles de Jos. Richer, turfman bien

parents, d’amis et d’anciens com­
pagnons de travail avaient tenu à 
lui rendre un dernier hommage.

Le service fut chanté à l’église 
Saint-Clément et les porteûrs 
étaient Alfie Irvin, Arthur Barolet, 
Alex. Moore. Albert Briault, Jean 
Barrette et Roméo Vautrin.

Le cortège était conduit bac les 
fils du défunt et l’on remarquait 
MM. Leo Dandurand, M. McGinthy, 
Gérard Dandurand, Victor Gareau. 
Albert Lamoureux. Charley Beau­
doin, M. Bertrand. Paul Dandu­
rand, Ralph Barolet, X.-E. Narbon- 
aa et plusieurs autrev

et ou monticule

P Ab C* 7^ C Pop Bv Pc
Kehn 27 30 11 i 9 0 3 2 367
Moore 97 366 112 19 19 14 6,5 7 396
Furillo 71 249 73 19 5 3 31 11 293
Rojek 87 337 97 14 3 3 32 7 288
Graham 59 214 69 7 2 14 .59 0 284
Sherer 21 37 19 5 0 0 2 0 270
Burge 94 302 77 19 1 21 63 î 256
Paepke 24 24 fl 2 1 1 1 9 250
Kraus 18 37 9 2 9 0 4 9 243
Morgan 66 179 49 13 1 5 25 1 224
Gelbert S3 138 31 7 9 2 21 3 22.8
Dam>?r 57 176 39 10 2 4 24 4 222
Sherlock 81 241 48 6 9 9 5 7 199
MrCrnbb 24 26 5 0 1 0 2 0 192
Howell 38 198 13 3 0 1 a 1 121
M host a. 12 15 1 r> 9 n n O Ofl7
( h'man 13 18 1 0 0 9 0 i 956
smith . 18 6 0 0 9 0 9 9 990
Sp'lfllng 17 10 0 0 0 0 0 0 000

LES LANCEURS

P. M3 c» hb ran PC G P Pc
Smith . . 20 39 39 31 R 1 3 1 750
Kraus 18 101 92 58 42 5 8 5 615
P-repke 20 66 '9 44 47 0 3 2 000
Sherer . 21 115 199 22 56 7 8 6 571
Kehn 19 76 76 46 42 4 4 4 500
MrCrabb 23 91 99 33 21 4 5 8 385
Alboeta .12 54 40 .34 27 2 2 4 333
Chlpman 14 67 76 44 31 3 3 6 333
Spaulding 18 45 38 15 19 0 2 4 333

Laporte, c.g.. 
Biassatti, 1b. 
Martin, c.d. , 
Debs, 2b.. ,
Quinby, a.c. . 
Sancomb, 3b. 
North, r. . . 
Farrell, 1. , . 
xTétreault.
xxPaulin..................0

Les résultats 
dans le circuit 

des majeures

Les meilleurs frappeurs 
des ligues majeures

Montréal 3,

International*
i»oat,reaj o, Newark 1. 
Buffalo 8, Baltimore 0. 
Syracuse 7, R.x:heater t.

Totaux ... 32 0 7 24 
xFrappe pour Farrell à la 9e. 

xxCourt pour Quinby à la 9e. 
AMSTERDAM

2
2

Seules parties au 
LE CLASSEMENT;

programme.

G P P c
n Newark . . ............... 36 604
i Jersey City .. .. ... 42 .543Toronto ..................... .. 46 526
0 Montreal ...................... 47 515
0 Buffalo ........................ 47 510

Baltimore ................. 50
54

451
449Syracuse ................... ............ 44

! Rochester .. ........... .. ----------- 39 58 402
AUJOURD'HUI :

Strain. a,c. . . . 
Usciak, 2b. . • 
McConnell, c.c.. 
Collins, c.g. . . 
O’Donnell, 1b. . 
Christiano, 3b. 
McQuillen, c.d. • 
Drescher, r. . • 
Derose, 1. . • .

Totaux . 
Trois-Rivières 
Amsterdam. . 
Sommaire

5
4
4
4
4
4
4
4
4

3
ü
1
2
8
0
1

10
2

,37 6 12 27 13 
„ 000000000—0 
. 00001005s—6 
Erreurs: Usciak, 

Quinby, North. Points produits pai 
O'Donnell, Derose, McConnell 4. 3- 
buts: McConnell. Circuit: McCon­
nell. But volé: Strain. Sacrifice: 
Farrell. Laissés sur les buts par 
Trois-Rivières 9; par Amsterdam 
11. Buts sur balles de Derose 3, de 
Farrell 3. Faux lancer: Derose. Re­
tirés au bâton: par Derose 9, par 
Farrell 3 Arbitresç Prince et Rus- 
kin. Temps: Ih. 55 min.

Montréal â Jersey City. 
Toronto à Newark.
Buffalo à Syracuse.
Rochester à Bal timor*.

National*
Hlülk '

Brooklyn S, Cincinnati 1. 
St-Louts 7. Philarlelphle 0. 
Chicago 2, Boston 1.
Seules parties au programme

LE CLASSEMENT:
O

Brooklyn ...................................... «4
St-Louis ...............  56
Cincinnati .................................. 47
New-York ...............  47Chicago ...........   45
Pittsburgh .............  41
Boston .......................   je

I Philadelphie .............................. 24
AUJOURD'HUI:

Pittsburgh à New-York.
Chicago a Boston.
Seules parties au programme.

Américain*
HIER.

New-York 5, Cleveland 1, 10 m. 
Chicago 2. Boston 0. 
Philadelphie 11. St-Louis 8.

P A. —
Reiser, Dodger» ... *77 30T 
Lombardi, Braves 71 204 
Williams, Red Box 87 304 
Doerr, Red Box 81 312 
Gordon, Yanke»s 84 311
Medwlck, Dodger* «5 334

Pts
«422
76»
31
46

O» PC j
105 350 : 

71 348
104 342
106 Z40 
106 336 
112 335 i

C DU TUTS _ Ligue américaine: Wll. 
Haras, Red Box, 19. Llr 
Giants, 18. Ugue nationale: Mlae.

POINTS PRODUITS. — Ligue smérloal-
Slie: MuSTqÆ %*' **

★ ORANGE 
w CREAM SODA
★ NECTAR parc.,T
£ g/nger ale a,t 
+ fraise 
★ cola

1 REEUE 5 â'r

Rafraîchit et Désaltère

P PC 
27 703 
32 636 
43 522 
43 522
49
46
57
65

470
471
400
270

L'Association Américaine
Hier, aucune partie au program­

me.

Fameux chevaux 
au Parc Richelieu

Washington 2. Détroit 
LE CLASSEMENT.

1.

G P PC
New-York ......................... 28 692
Boston .................................. 39 562
Cleveland ................................ . . 51 42 548
St-Loul* ...................... ........... 45 516
Détroit .................................... 48 495
Chicago ., .......... ................... 38 51 427
Philadelphie .......... . ........ . 69 388
Washington ......................... .. 35 57 390
AUJOURD'HUI:

New-York à Cleveland. 
Boston à Chicago. 
Philadelphie à St-Louis, 
Waehlnctcn à Détroit.Combien de pur-sang prendront! 

le départ dimanche au Parc Riche­
lieu et lequel de ces partants l’em-j 
portera...? Question difticile à dans le domaine de la possibilité 
résoudre et chez les connaisseurs II ne faudrait pas oublier que Prince 
l’on préfère attendre la liste offi- Dale détient toujours le record de la 
cielle des partants qui sera publiée piste au Richelieu, 
samedi. Sçize des meilleurs chevaux Wild Cat Volo s’est fait remarquer 
connus sont éligibles et un entraîne- de manière particulière. Brown- • 
ment des plus soignés a été accordé wood Tiger sera dangereux. Lawyer 
à rharun mais comme touiours en Grattan pourrait causer des snrpri- 
dernière heure plusieurs propriétai- ses, Dillon Scott est dû, Bert Patch'
res, pour des raisons mieux connues 
d'eux, décideront de retirer leur 
entrée, mais à tout événement une, 
dizaine devraient répondre au si­
gnal du juge à l’arrière Bert Os-! 
good.

pourrait renverser tous les calculs, i 
enfin Renown, Virginia Lasater, 
Midnight Grattan, Patricia Grattan. 1 
Grattan Henley, 5 eltrah Boy, Jane 
Axworthy, Sister Grattan et Toney! 
Grattan sont tous de calibre qui les

Il est entendu que Chestnut Bars, recommande à l’attention. Résumons 
en vertu de ses nombreuses victoi- en disant que cet événement est sans 
res à date, sera le point de mire des précédent dans l'histoire des cour- 
connaisseurs; Prince Dale, qui lui ses de chevaux sous harnais et que 
enleva une épreuve dimanche der- les yeux de tous les amateurs de 
nier et força l’allure aux deux au- Irotleurs et ambleurs sont fixés sur 
très épreuves, ne saurait être négli- cet événement qui devrait faire épo- 
ge des amateurs et des connaisseurs, que dans les annales sportives de 
Dimanche dernier le temps fût des notre métropole, 
plus rapides et il est admis que di-j Ne pas oublier que quatre classes 
manche prochain de nouveaux re-i avec $2.200 en bourses constituent 

,cords pour le Parc Richelieu sont ce programme extraordinaire.

fl

Mitant*

Plus de gens découvrent chaque jour que Dow est la plus délicieuse des bières



Montréal, icud JLJi; |J E V Q f K 23 iuillct 1942

Conscription
et

(suite de la première pase)
stop. Power et Macdonald. 11 leur a j pouvoirs tpie le bill lui c 
demandé s'ils endossent l'attitude | M „
du premier ministre. La population ; A ma courte humiliation . 
s'attend que les trois ministres di- ,, , . ^sent publiquement ce qu'ils enten I-c depute de lemiseouata a t 
dent faire. La conscription pour ! ^ centre de quelques incidents, li a 
outre mer n’est peut-être qu'un as-i dit que !e ininrstre des Services de 
Pect de toute la question de note-. | Ruerre, M. .1.-1. Thorson. n est 
effort de guerre, mais c'en est un «Près «nut. que 'e Uutter charge de 
aspect vital. Le principe de la cons- procurer au ministère de la Defense 
erlption est démocratique et équi nationale les recrues dont ce dec­

line outre liste de souscripteurs, publiée par "La Ligue 
pour la Défense du Canada"

Le procès de M. René Cnaloultique le lull sera approuvé. Le nu-j niemaire uts «Jm ^ . • i*. ■
Il nistrc de la Défense nationale, M. fÇhse du Canada, t . ,ie
budget j-i- m-»». . «p»»* '«« «• (;5L;l|ilr‘;SîTî>.,"com'ra„ni,te.

» , crues ne seraient pas susceptibles ^ |ui a demandé s'il sait
detre envoves outre-mer tant ^ chose des projets de Tim

Ile gouvernement n utilisera pas j j|“*£ M Smith a déclaré qu'à son _________
avis ie chef communiste, qui a dis-j j es Canadiens français répon- M ,
paru de la circulation au débu t ; (jenl dc plus en p]us à Ja s0UScrjp. D!ônne, rue Bélanger
la guerre, restera cactu jusqu au i (jon p0pUiajre lancée par la Ligue m j-n Légaré me Garnier 
moment de la levee de 1 interdit ja i)efense du Canada pour M Raymond Laiond. me oeianau-
TrrÆr‘.e,i;rnd“.
?SiiSnéSÏÏ:n, errdLa d-pari-,|;^%^-- d‘‘aaf de Lotbi- ^ rue ^
lion de Tim Buck a fait le sujet de | ;7f^e1n„e ______ „„ diére. Montréal

Heures d’aHeires durant juillet-aeât: 9 h. ».m. » 5 h. §0 p.m. le samedi eompHe.

C. Bourbonnais, rue Saint-De-

.ption 
table.

L'amendement Roy e*arté
M. J.-S. Roy, député de (iaspé, ap­

puyé par M. Liguori Lacombe, dé­
puté de Laval-Deux-Mont agues, a 
proposé un amendement qui aurait 
eu pour conséquence d’ajouter la 
restriction suivante à la eiuuse 2 
du bill: Que ce bill ne soit pas mis 
en viçiiieur tant qu'il n'aura pas. au 
moyen d’un referendum, été sou­
mis aux électeurs du Canada et ap­
prouvé par eux. Le député ue (ias­
pé a rappelé que sir Wilfrid Lau­
rier, alors leader de l'opposition, 
présenta un amendement sembla­
ble en 1917. S’il était juste Jt sV, 
poser à la conscription alors, ne

mer ministère a besoin. M. !
| Pouliot a comparé les gens du rai-i 
| ni,stère de la Défense nationale à 
ides momies égyptiennes, enroulées;
| de bandelettes, de “red tape’’. Là- j 
dessus M. \V,-A. Fraser, libéral de |

; Northumberland, Ontario, a deman-;
dé si la Chambre devait écouter bien ___ _____

I longtemps encore les tirades du dé-! seur. Voici maintenant que M. C. 
: puté de Témiseouata. Le président D. Howe, ministre des Munitions 
du comité, le lieutenant-colonel I et «le l’Approvisionnement, minis-

Deux vacances françaises
Hier nous annoncions la démis­

sion de M. Adrien Potvin, commis­
saire du fonctionnarisme, et nous 
demandions au gouvernement de 
se bâter à lui trouver un succès

poser a 
l'est-il pas encore? Les libéraux 
ont demandé aux électeurs, pen­
dant vingt-cinq ans, de condamner 
la conscription. Les conservateurs 
en ont fait autant lors des élections 
de 1940. Les conscriptionni'-les n" 
constituent pas la majorité au pays. 
Tout récemment encore, te 9 fé­
vrier dernier, dans le co nté de 
York-Sud, l’homme (M. Arthur 
Meighen) qui représentait l’idéal 
conscriptionniste a été battu à une

L. Ralston s’est mis de lÿ partie. M. 
Pouliot a tout d’abord refusé de re- j 
tirer sa remarque, mais comme le! 
lieutenant-colonel Thomas Vien in­
sistait. M Pouliot a déclaré: “A ma 
grande humiliation, je m’incline de­
vant votre décision”.

Incident Pouliot-Ralston

nombreuses enquêtes. A un moment | En effet, la Ligue estime qu il ne M Adrien Martin, me Chambord, 
nom. „ „ rnU .m en serait pas juste de laisser M. (.ha- Montréa1on la cru ou aux Ltats-l ms ou tn ■ defrayer seul ces dépenses. M a. LaSai’e. rue Fabre. Montréal
Amérique du Sud. I c’est pourquoi elle invite ses mem- "uZuéS*™ - 8

bres et SCS amis à y participer. M. Tony Vatleano, Montréal
Voici une troisième liste de sous- m Lefebvre, rue vuieray, Mont-

cnpleurs: M (jeo .H Vincent, rue Delanau-
La Société Salnt-Jean-Baptiîte de Roland Slcard, rue Dca Erables.

Montréal .......................... $ 10 00 ! Montréal .................
M Jean de Grandpré, me Saint-Hu­

bert. Montréal ............
M Jean Lessard, me Bô.e, Kéno-

gamt ..............................................
Village St-Célestin. co. de Ntcoïet .
M L-P Garneau. Shawinigan-les-

Chutes ..................... ......................
Section Black-Lake de la Ligue

ue ----

, M Jacques Bélanger, rue Jean-Ta- 
1 UJ Ion est. Montréal
1 00 

25.00
DeNor-

rue St-Denis,

élection partielle. 11 n’y avait pas ;iujminrhuj. i.e ministre, M. J.-L.

Tbomos Vien, a demandé à M. Pou- tre suppléant du 1 ransport, a an Hiaca-Laae n» i» n
liot de n tirer sa remarque. M. J.-i nonce qu’il s’attend que Ion norn* M Àug. Bérubé, Riviére-Bieu.

me sous peu un remplaçant au co- |M Phüémon aameau, Québec .... 
lone! A.-E. Dubuc, comme membre ; Me E -J Fiyn. c R.. Quèbe- 
de la commission des ports natim ^
naux. Le colonel Dubuc est age «te | Geo xang-aây & nia uée, Montréal 
62 ans. 11 est devenu vice-president 
«le la commission des ports natio­
naux en 1936. M. Howe a laissé en­
tendre que le successeur de M. Du- 
btic sera probablement choisi par­
mi le personnel du ministère du 

Au début de la séance du malin, ^ Transport. niruro
il s’est p issé un incident plutôt vif. Léopold RICHER
M. Jean-François Pouliot, député «le ------- ------------—
Témiseouata, avait inscrit depuis I 
juin, au feuilleton, une demande <ie 
renseignement au sujet des mili­
taires à l’emploi du ministère de la I 
Défense nationale. M. Pouliot au­
rait voulu avoir une réponse dès

«le Canadiens français dans York 
Sud. Au moment où le Canada est 
menacé ô l’ouest et à l’est, où 1 
tant produire toujours davantage 
«le denrées alimentaires et de ma­
tériel de guerre pour subvenir aux 
besoins de nos alliés, il n'est pas 
sage de n’envisager qu’un seul as­
pect du problème.

Recrues et volontaires

| Ralston, a répondu «pie ce n’est pas 
! son intention d’accorder la présé- 
; anec à cette affaire sur des ques- 
i lions plus importantes: c’est potir- 
! quoi le ministre a dit qu’il ne dépo- 
! sera pas la réponse demandée au- 
| jourd’hui, mais qu’il le fera au mo- 
; ment opportun. M. Pouliot a bondi. 
| Il a protesté fortement contre la 
! réponse du “chef de l’opposition”.
Lorsqu’il a entendu cela, le vrai

Il y a eu un peu de discussion chef de '’opposition, M. R.-B. Han- juin ic vu» uc» mu *••*«* *** -’'k i Anonyme
son, a fait remarquer que r’éfait M. tentrional de Gaspesie, de Matane M chs-Edouard Bourgeoissur l’amendement Roy; le presi­

dent du comité, le lieutenant-colo­
nel Thomas Vien, député libéral 
«l’Outremont, a déclaré l’amende­
ment hors d’ordre. Les députés ont 
ensuite commencé à poser des ques­
tions au ministre de la Défense na­
tionale. MM. Canlin et Pouliot ont 
été les premiers à questionner M.

Bloc- notes
(suite de la première page)

En temps de guerre, au milieu 
des circonstances éminemment dé­
favorables «juc nous vaut la guer­
re. c’est en ce temps-là qu'il faut 
surtout protéger la famille. Le 
problème qui se pose à Vancouver 
est partout le même, c’est celui de 
la famille.
La Côte-Nord

Une dépêche signalait l'autre 
jour le cas des gens du littoral sep-
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: M Maurice Lemire, rue
mandvlllc. Montréal....................

M. Alphonse Boudreau, rue Cham­
bord. Montréal

M Jo* Baligno, rue Sprlngiand,
Montréal ......................

M R. Gougeon, 5e ave Rosemont, 
Montréal

M. Tohmy Deluca, rue Chateau­
briand. Montréal..........................

i M. Adrien Bélanger, rue Delanau-
dtère Montréal . ........................

; M. J -R. Blain, rue Bélanger. Mont-
tréal ................................................

M. J -H. Blondln, rue DeNormand- 
vlile. Montréal

M C. Ducharme, rue Amherst,
Montréal .................................... •

M W Asselln, rue Frontenac. Mont­
réal

M E Bélanger, rue Jean-Talon-E„
Montréal .......................................

M. E Bessette, rue Delanaudière.
Montréa! ......................

M. R Rouleau, rue Bélanger, Mont-
ré&l .............................................; ■

M. Anatole Dugas, rue Delanaudlé-
re, Montréal ..................................

M. M Plouffe. rue Bélanger, Mont­
réal ........................................... ,,

M R. Jolicoeur, rue Vauquelln.
Montréal ................. ............... ,

M Jean Trudel, rue Delanaudière,
et ses amis

Ralston oui avait donné la réponse, 
non pas lui,

M. Hanson n’avait pas compris la 
boutade de M. Pouliot. En traitant 
M. Ralston de elief de l’opposition, 
M. Pouliot faisant sans doute allu­
sion à l’attitude que l’on prête au 
ministre de la Défense nationale au 

Ralston. M. Pouliot a demandé si sein du gouvernement. M. J.-L. Rals- 
le ministre est au rourant du fait ton agirait, au cabinet, comme un 
qu’on mêle les recrues aux volonlai- véritable chef de l’opposition, es- 
res dans les camps, et qu’on donne savant de conduire les affaires na- 
aux officiers l’ordre de ne pas Irai- tionales et de tenir un rôle qui de­
ter aussi bien les recrues (qui ne R^se <;*!'» <!>» -noombe au ministre 
s’enrôlent pas pour outre-mer) que 'b' la l «• ense nationale. La pointe 
les volontaires. M. Ralston a ditqu'il ne voit aucune raison pour la- Ralston ’êst ieut-ètré'plus
quelle les recrues ne seraient pas (]l]'lln cju.f ,|t. l’opposition. Ne .;e- 
melees aux volontaires. Ouant à , |.aj|_j| pas aspirant premier minis- 
1 autre partie de la question de M. tre? On le considère, en tout cas, 
Pouliot. le ministre a déclare n en (.ommc je leader des ministres cous- 
rien savoir. M. Pouliot s’est alors criptionfiistes. L’est un titre comme 
fâché et il a répondu que tel est un autre. Si M. Ralston y tient, qu'il 
le cas, à savoir que les recrues ne te garde. C'est son affaire. Chacun 
jouissent pas du même traitement j met son ambition où il peut. On « cr- 
que les hommes enrôlés volontaire-1 ra bien où cela conduira M. Ralston 
ment pour servir outre-mer.

M. Lionel Chevrier, député libé-

à Gaspé, c’est-à-dire de la région 
qui n'est pas desservie par le che­
min de fer et qui, pendant l’hiver, 
a des communications difficiles 
avec le reste du pays. Les rationne­
ments établis pour le sucre, le ca­
fé. le thé et d’autres comestibles se 

! trouvent à mettre ces gens dans 
une situation extrêmement pénible, 
ils ne peuvent présentement se 
constituer «les stocks en prévision 
de l’hiver qui vient et, à moins que 
les conditions ne changent promp­
tement, il en sera de même jusqu'à 
la fermeture de la navigation, jus 
qu’à la fin aussi de la saison du 
transport par camions. Ce cas mé­
rite de retenir, d’urgence, l’atten­
tion <ies autorités.

Il en est un autre, identique si­
non pire, dont parle un journal de 
Québec, l'Action Catholique. 11 s’a­
git du cas «les populations de la
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1,00 Anonyme
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100! On envoie sq souscription à la Li- 
' guc pour la Défense du Canada, ch. 

,122 i 603 est, rue Notre-Dame, Montréal, 
loo ' ou à 120. rue Lockwell, Québec. On 

recevra avec reconnaissance tous 
1M 1 les montants d’argent, qu’ils soient 
voo ! minimes ou considérables.

(Communiqué par le secrétariat de 
100 la Ligue pour la Défense du Ca­

te i nada).

“PLUS DE SAVEUR 
dans chaque tarte grâce à ces 
assiettes en verre “PYREX”

Grandes assiettes à tartes PYREX de 
10” de diamètre. Le bord ondule 
en dedans de l'assiette aide au jus des 
fruits de pénétrer dans la tarte lui 
donnant plus de saveur . , . tout en 
maintenant le four propre, Cétte 
assiette à oreilles est si commode et 
jolie que vous la porterez du four 
i la table . . . Servez-vous-en aussi 
pour cuire le poisson au four ou 
pour les restes. Chaque assiette .67

DUPUIS — troisième (De MontUny*

Récupération

fouilles d'égyptologie. sans épuiser l pour eux qu'ils ne saïutfenf pas Jire 1 
l’immense trésor enfoui. \ l’égyptien. Cçpendanf fe pays était

Mais une de leurs grandes decou-\ plein de Syriens 
vertes a été de vérifier la sentence ! ques, et les vantardises du pharaon 
de Salomon, à savoir qu’il y a rien durent amuser ou irriter plus d un 
de nouveau sous le soleil. étranger . ...les reporters qui nous donnent Comme on le voit, il savait rédiger 

.. . - , . des événements sur ces terres loin- un communique! Pour mettre fin a
Côte-Nord. A cause de la presence (ainex de% réciis aussi rutilants que l'histoire, disons que Ramsès régna
t\t% cmtc-mar i ne Hune rpç nurîlffPS. ' . . .. i l ± l j j.     .i. o-ao ni nnç HUP HCI niOllllf?

Deposes devant votre porte les arti­
cle* destinés à la récupération jeudi 
et vendredi i 7 K. du soir.

ral de Stormont (Onlario), a sou­
tenu que M. Ralston devrait être 
loué pour l’excellent traitement que

et ceux qui le suivent.

On y verra
D'après M. R.-B. Hanson, le gou­

vernement a passé un arrêté minis-
les Canadiens français ont reçu des j tèriel le 11 juillet autorisant la crea- 
quartiers généraux de la Défense : tion d’un corps de police spécial, 
national*. (?) Tl est regrettable | composé de 700 hommes, qui roûte- 
qu’on n’ait pas aussi bien traité les ra à l’Etat $1.'>00,000 par année Ce | 
Canadiens français au cours de la nouveau corps de police sera sous la 
guerre précédente. j juridiction «le la gendarmerie roya-

, le. On l’emploiera à faire la pa- 
M Raymond intervient trouille dans les ports de mer, les

aéroports, etc. M. Hanson a deman­
dé quelles avaient été les raisons

de sous-marins dans ces parages, j f)nt dépassés, soixante-sept ans, que sa momie
la navigation se trouve genee et le.L, 1—1 
ravitaillement, parait-il, s’en res­
sent pour la peine. En certaines lo­
calités, des vivres manqueraient.

De même que dans le cas de la 
Gaspésie, les autorités compétentes 
devraient voir au plus tôt au se­
cours qu’il faut porter à ces gens- 
là.
Encore le français

M. Maxime Raymond, député de 
Reauharnois-Laprairie, a demandé 
au ministre si les jeunes gens appe­
lés sous les drapeaux en vertu de la

et largement, il y a 1.291 ans avant maintenant an musée du Caire mon- 
t'ère chrétienne, par le pharaon tre un grand vieillard, avec des 
Ramsès II sourcils blancs en broussailles, un
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J.-E.

FOURNIER
Limitée

MANUFACTURIERS 

D'ARTICLES 

DE VOYAGE

10 magasins

C’est dans tous les domaines, ou 
à peu près, de l’administration fé­
dérale que l’on constate sans cesse 
le peu de cas que des fonctionnai- 

, res font du français. Un médecin, 
pour lesquelles le gouvernement le Dr A.-D. Archambault, domicilié 
avait jugé nécessaire de créer ce. boulevard LaSalle, à Verdun, nous 
nouveau corps de police. 11 a dit que ! fait part de l'experience qu il vient 
le ministre de la Justice devrait fai- de faire une fois de plus, experien- 
re une déclaration à ce propos. M.lce qui a été souventes fciswelle 
Louis Saint-Laurent a répondu qu’il j aussi de maints de ses collègues de 
fera une déclaration lors de l’étude i la Faculté. A la suite d’examens 
de-, crédits de son ministère. C’est ' métiicaux qu'il a fait subir, ainsi 
là question à propos «le laquelle on qu'il est prévu dans la loi, à des 
sera heureux d’obtenir le plus «!e | conscrits qui se présentaient chez

lui, le ministère des Services na­
tionaux de guerre lui fait tenir une

Mouataliou t’était ligué avec cinq ou état: et il eut des centaines d en
six roitelets de Syrie, et était alié nants. ,f ,, , détailattendre Ramsès. A Kadesh, situe En cet temps-la M. Ilsley 
sur la rive ouest de VOronte, à 750, bas aux finances... 1 yc
kilomètres de Damas. i 23-VH-42 marv-clluj

A la suite de démarches, de con- 1 ------- ~
Ire-marches et de marches, il arri- :
va que Ramsès II fut soudain coupé ir»£r AHiri^lï«
du gros de son armée par un groupe rrH£\-QIIIV#ll&l*9
hitiitc beaucoup plus considérable. ]
Weigall, ancien inspecteur général]

les diplômés quittent l’école I sont affectées par la décision de '» 
avec l’entière confiance qu’ils sont commission sont: la Republie Steel 
capables de venir à bout de n’im­
porte quelles difficultés ordinaires 
de moteur auxquelles ils auront a 
faire face plus tard^_____

Italiens emprisonnés 
à New-York

renseignements possible.
L'on ne le verra pas

On peut être certain toutefois 
qu’on n'obtiendra aucune informa­
tion sur le rapport préparé par M. 
Charles Yining au sujet de la pu­
blicité canadienne aux Etats-Uni

sorte d’état de compte accompagne 
d'un chèque en règlement de ses 
honoraires. L’état de compte est 
très convenablement libelle en fran­
çais sur une formule française, 
mais le chèque est rédigé en an

w «i »*• ' r *• * « giais seulement. Quelle bonne rai"Hanson a.attire 1 attention de la hw .inü* ••rive-t-il
desI Chambre là-dessus et il a demandé j "

1 au premier ministre de déposer ic!iani''.ls a ,i’a.document au greffe de la Chambre. | Services nat 0 “ ^ ^édiaés en
La demande de M. Hanson venait i(,resser d” _ch^“*in„0npr (ies !
>près celle de M. L. R. Cardiff, dé- ‘‘/,îlça!s pou , Tn. near auprès du peuple. Mais avec I sonncl de mécaniciens nécessaire.Huron-Nord.lé »»* de comptes libellés en an- neutres au p ( ^ Au Canada> ie front industriel a

I
des antiquités du gouvernement 
égyptien, qui en fait le récit, dit | 
que la seule ressource du pharaon | 
était de rallier le gros de ses trou­
pes, en se frayant un passage parmi 
les Hittites, le long de l'Oronte. Le 
pharaon était seul, ayant à condui­
re ses deux chevaux et son char, et 
il était armé d'un arc et de flèches, 
de lances, d'un cimeterre et d'un j 
poignard, niais il n'avait pas de 1

pour notre armee
Collaboration des industries

Ottawa, 23 — La grande diffé­
rence entre la guerre actuelle et 
l’autre guerre est la motorisation. 
L’armée canadienne de 1942 se dé­
place rapidement. Elle se déplace 
au moyen de chars d’assaut, de ca­
mions,~ de tracteurs, de motocyclet­
tes et de beaucoup d'autres sortes

bouclier. ! de véhicules. .
"Néanmoins, dit W rigall, il char- yes rnéthodes de la “blitz ’ mo­

ped désespérément et l'assaut de ses (jerrje exigent un contrôle des mil- 
chariols fut si impétueux, si inat- ]jers f]e véhicules de l’armée. Le
tendu que les Egyptiens passèrent 
à travers les ennemis, tuant beau­
coup d'entre eux". Finalement 
Ramsès rallia l'armée égyptienne et 
il y eut une grande, bataille où per­
sonne ne gagna d'ailleurs.

Le fait d'armes personnel du

Canada a pris les mesures pour as­
surer à son armée une mobilité 
parfaite. ,

Au Canada et aux Etats-Unis, le| 
forces militaires ont grand besoin 
de mécaniciens. Ponr résoudre ce 
problème, les armées de nos deux

Pharaon lui donna beaucoup d'hon- pays sont en train «le former le per-

EN V CANC S

Foites-vous suivre par

LE DEVOIR
Canada

1 semaine ................ . 70
2 semaines ................... , 35
3 semaines..................... . .50
1 mois .......................... . .60
2 mois .......................... . UC
3 nos .......................... 1.50

Etats-Unis
1 semaine .................... . .25
1 mois .......................... .75
3 mois .......................... . 2.00

Strictement payable d'avan­
ce par chèque au pair ou man­
dat, au "Devoir", Boîte Postale 
5Û0, Place d'Armes, Montréal 
(abonnements).

Pas d'abonnements acceptés 
por téléphone.

puté conservateur de 
)’après M. Hanson, M. Charles 

Yining, de Montréal, occupe une 
position importante dans la vie pu­
blique canadienne. Le rapport (ju'il 
a préparé serait d'intérêt national, 
M. Hanson ne voit pas pourquoi le 
gouvernement cherche toujours à 
tenir secrets des documents de cel­
le nature. M. Mackenzie King a ré­
pondu qu'il est impossible, en des 
temps comme ceux-ci, de conduire 
les affaires du pays, sans une cer­
taine mesure «le discrétion. Le rap 
port
certaines gens qui n'auraient pas 
parlé s'ils avaient su que leurs pro­
pos seraient publiés. Le gouverne­
ment est désireux d’obtenir la 
meilleure publicité possible aux 
Etats-Unis sur l'effort de guerre du 
Canada.

"Tim" Buck
11 a été «le nouveau question des 

communistes et de l'ini Buck à Ot­
tawa. M. A. E. Smith, secrétaire gé­
néral du Conseil national des droits 
démocratiques, a déclaré que Tim 
Buck, leader du parti communiste 
canadien, ne paraîtra probablement 
pas en public avant que l’on ne re­
tire le mandat d’arrestation émis 
contre lui il y a plusieurs mois. M.

glais? La chose paraît si peu vrai­
semblable qu’elle n’a jamais dû se 
produire.

Un citoyen de la rue Cha

les années, écrit Weigall. les flatte-\ , , ,.
ries de la rour tournèrent la tète au mis ses ressources a la disposition 
pharaon: il fil couvrir les murs de de l’armée. ].'Inter national Harnes­
ses temples de scènes représentant {ter Company, la Ford Motqr Com-

................. . a UrX ««*• *■« WI
écrit qu i! a pareillement reçu un | qui le racontaient en termes i»ri 1 - -■ . ...- , v .. iVran/rés -Kn Mnirstè (c'est le récit I sont mis de l’avant et collabo-chèque libelle en anM>ais_ occa; j ^ Ran!jsj eh„rgea les Hit- ^nt avec le gouvernement pour
sion du remboursement qu’il avait 
demandé au ministère des Finan­
ces d’un certificat d’épargne de 
guerre. Pour la légitime satisfac­
tion des gens du Canada français, 
le ministère a décidé d’avoir des

Yining contient l’opinion de certificats d épargne dans les deux 
" langues, libellé dans 1 une et 1 autre

langues sur chaque ^certificat. Les 
chèques qui sont émis pour le rem­
boursement éventuel des certificats 
sont unilingues, en langue ungiai.se 
seulement. 11 n’y a pas de bonne 
raison à cela, car on ne peut pren­
dre pour une bonne et valable rar- 
son l’obstination que semblent vou­
loir mettre certains fonctionnaires 
à indisposer les Canadiens de lan­
gue française.

Emil« BENOIST

Corp., la Youngstown Sheet et la 
Tube and Hand Steel Co.

Le W.L.B. a décrété que si de» 
ouvriers n’ont pas reçu une aug­
mentation de salaire de du 1 
janvier 1941 au 1 mai 1941, pour 
équilibrer l’augmentation Je 15% 
dans le coût de la vie. ils ont droit 
à une augmentation de salaire.

New-York, 23 (A.P.) — Les Le W.L.B. a accordé 44 cents par
agents du F.B.I. (Federal Bureau of jour d’augmentation; c’est encore 
Investigation) ont opéré hier une loin de ce que demandait “Union 
rafle de 42 étrangers ennemis dans 
le district métropolitain; au nom­
bre de leurs prises se trouvent 40 
membres de la Fédération des Vé­
térans italiens de la Grande guerre.

M. P. E. Fosworth, assistant-di­
recteur du F.B.I., a déclaré que les 
activités de ce groupement étaient 
“strictement fascistes”.

M. Fosworth a déclaré, en annon- j jj autres aciéries plus importantes 
çant que quatre autres râfles au- ^ aient les mêmes augmentations que 
raient lieu dans quatre autres lo- i CeUX des “petites aciéries”, 
calités de. la banlieue de New-York j — •’■ •

des métallurgistes d’Amérique (C.
1.0. ) qui réclamait une augmenta­
tion de $1, mais l’Union a obtenu 
que les patrons enlèvent à la source 
la contribution des ouvriers au C.
1.0. . , 

Apres cela l’Union des métallur­
gistes est entrée en campagne pour 
obtenir que les 400,009 ouvriers de

23-VII-42
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LA PATRIE, Fleuriste
Servir* télégraphique partout 

Radin-programme C.II.L.P. 
le leudl entre 12.15 et 12.30 h 

Ser.r chaude attenante 
au studio

168 STE-CATHKR1NE EST 
PL 1786-87 

i.-R. BRULE, prop.
Mrmbrè du Klwanis.

Prés. Ass. Fleuristes de M

Un communiqué; 
de Ramsès II

former des mécaniciens habiles 
pour l’armée.

Depuis le i^ois de février 1941, 
des cours ont été donnés aux offi­
ciers et aux sous-officiers dans plu­
sieurs centres militaires du pays. 
La formation donnée aux hommes 
«'st complète et les officiers et les 
hommes de troupes sont bientôt 
outillés pour voir à l’entretien de* 
divers genres de véhicules de l’ar­
mée.

L’un des points les plus impor­
tants de la formation des étudiants 
consiste à leur enseigner à faire un 
diagnostic rapide et exact des pan­
nes de niobuirs.

Il y a deux examens durant la pé­
riode des cours, qui est de six se­
maines, et un examen final à la fin 
du cours. Chaque élève reçoit un

fîtes en plein coeur, seule et sans 
personne avec elle. Deux mille 
cinq cenls chariots attelés de l'en­
nemi l’entourèrent de toutes part, 
mais elle les massacra en niasse.
Elle lua Ions les princes de ious les 
pays alliés au roi des milites ainsi 
que Ifs grands chefs de ce roi, dé­
truisant ses chariots et son infan­
terie. EAlc leur fit mordre la pous­
sière ou les précipita l'un sur l'au­
tre dans les eaux de VOronte.”

Le Pharaon s’enflamme d'éloquen­
ce et il écrit: ’’Je me suis lancé sur 
eux comme le dieu de la guerre: je 
les ai massacrés, les abattant sur 
place tandis qu'ils se criaient les uns 
aux antres: "Ce n'est pas un mortel, 
mais un dieu puissant: ce qu'il fait 
n’est pas d'un homme; jamais per­
sonne n'a vaincu ainsi des cenfaf-; certificat, qui atteste sa compétence 
nés de mille Je les ai tous tués, j et ses aptitudes spéciales. Des rap- 
aucun ne m'a échappé. J'ai crié d; ports sont envoyés au quartier gé- 
mon armée: "Tenez ferme. fen« néral du district militaire ou les 
ferme soldats! Voyez, je remporte cours ont été donnés, et une copie 
à moi'seul la victoire. Grâce à moi est envoyée au quartier généfal de 
1 u \ AtA hinnst la Defense nationale a Ottawa.les champ* de Kadesh ont ett blancs { rh nresouc inconcevable le

Im présente guerre aura été pour | de cadavres q tel point auf " | cours technique, qui ne dure que six
les journalistes aventureux une pé- rait plus ou marcher. J ai combat- ___ :— t, .i„„„
riode épique, surtout pour ceux qui ■ - - —• J- -
suivent actuellement dans les sables 
d’Afrique les luttes prestigieuses 
qui rappellent le temps d'Annibal.

L’Egypte, parce que son sol sa- 
btonnen ' 
pendant
et les a+rps qu
restée 19 ferre des merveilles et des 
surprises, et les savants, depuis Ma­
riette et Maspéro, se succèdent aux

-, , . ___ , . „„„ semaines, équivaut à environ deuxtu tout seul, abattant de mon r ans fj’appreniiSSag<> ordinaire. Pres-
nuissant des centaines de mine qUe toujours, les nommes à leur re-
rangs serrés". j tour à leur unité, servent d’instruc-

Comme Ramsès avau | leurs.
uiM.i j/un-c — temps conclu une alliance avec les j „ vantages de la formation . . . .
nx et très sec a gardé intacts Hittites et épousé la fille de Haltou- technique nue les soldats canadiens Jfnorent les principes
if des millénaires, les objets ,//, ie„r roi. Weigall, conclut avec reçoivent sont indiscutables. L’en- '“ux SHr '**dueis non
:*orps qu'il avait reçus, est humour "On peut sr demander ce trctien des milliers de véhicules de

atie netvérenl la reine, princesse l’armée est toute une affaire. L una- 
hittile. rr les gens de sa suite, lors- nimité des témoignages de ceux qui 
qu'ils lurent cet paroles. Espérons ont suivi les cours est encouragean-

ainsi qu'à Hempstead, que la Fédé 
ration des Vétérans italiens avait 
les mêmes bureaux que le consulat 
italien à New-York. Un Allemand 
et un Japonais ont également été 
arrêtés par les agents de la F.B.I. 
en coopération avec la police loca­
le.

La Fédération des Vétérans ita­
liens fut formée et incorporée à 
New-York, en 1929. Ayant ça, dit 
M. Fosworth, ses officiers avaient 
été des membres actifs de la Ligue 
Fasciste d'Amérique du Nord; les 
cartes de membres de celle, organi­
sation étaient en tous p<3ints sem­
blables à celles du Parti Fasciste 
d’Italie.

En 1941, la Fédération avait 93 
succursales aux Etats-Unis; pour 
en être membre, il fallait avoir 
servi dans l'armée italienne durant 
la campagne dTbhjqpic.

Industrie américaine 
qui ne veut pas 

augmenter les salaires
New-York, 23 (A.P.) — La Beth­

lehem Steel Company dit que ce se 
rait conforme aux ordres du Na­
tional War Labor Board d’augmen­
ter les salaires de ses employés, 
mais que cela nuirait à l’économie 
nationale et à l'effort de guerre.

Le W.L.B. a décrété jeudi der­
nier une augmentation de 44 cents 
par jour pour tous les employés des 
“petites aciéries’’ et il a établi une 
politique nationale de stabilisation 
des salaires pour maintenir le pou­
voir d’achat ouvrier au niveau de 
celui de Janvier 1941.

M. Eugène G. Grace, président de 
la Bethlehem Steel Co., dans une 
lettre informant le W.L.B. que sa i 
compagnie hausserait les salaires 
de ses employés, dit: “En vous in­
formant de notre intention de nous 
soumettre à votre décision, je dé­
sire affirmer clairement que nous 
sommes d’avis que.... vos ordres

fondamen- 
notre gouverne- 

leurs lésultats 
seront nuisibles à l'économie na­
tionale et à l'effort de guerre.”

Les autres "petites aciéries” qui

Nouvelle arme mystérieuse
Washington, 23 (A.P.) — La ma­

rine des Etats-Unis a une nouvelle 
arrhe mystérieuse, dont la nature 
est un secret jalousement gardé, a-t- 
on appris à la Chambre des repré­
sentants. du président du comité 
naval, M. Carl Vinson.

La Chambre l’a appris en pre­
nant le vole sur une mesure auto­
risant une dépense de $975.634,000 
pour des aménagements de quais, 
cela s’ajoutant à $8,850,000.000 ré­
cemment votés pour la marine.

Se servant de phrases laconi­
ques, M. Vinson dit qu’à même le 
nouvel octroi $30,000,000 seraient 
dépensés pour “un nouveau genre 
d’entrainement secret et une nou­
velle arme secrète”. Il laissa ses 
collègues compléter ces explica­
tions à Laide de leur imagination.

H dit que le secret est en l'oc­
currence d'une importance telle que 
les certificats relatifs à l’arme nou­
velle ont été retirés même des 
dossiers prh’és du comité.

Quelques minutes auparavant M. 
John Coffee avait demandé que l’on 
envoyât des troupes “immédiate­
ment” pour déloger les Japonais des 
lies Aléoutiennes.

Un livre d'utilité pratique 
à la maison

"Pour faire de bons 
vins de ménage 

en toutes saisons"
Recueil de conseils indispen­

sables au petit fabricant ama­
teur de Vins de ménage, avec 
30 recettes économiques et 1 
planche de 12 photographies.

En vente à la Librairie du 
"Devoir".

60 cents au comptoir.
65 cents par la poste.
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